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Pour l'école, de i'A.4"unptioD, s'aklrtg-
ser à M. l'abm 3..I. Jobits;. pour celle
de SeAn.S'adresser il M. i'abbé6 lu-
ebard; pour celle d'Oka, au Itév. Dom
Antoine, supéCrieur;. et pour l'école de
Conmpton, A MI. J. Md. Lemoie, A
Conîplen.
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Analyses de SOlS, d'engrais, dle til6é

mrau, de Substances ajinient:Uts, dol-
miatières agricoles et industrielles Es-
sai de semenfes, etc.

Pour le tarif s'adresser I'L M. l'abbé'
C. P. Choquet, directeur.cliltnlste du

W. Grignon, néecin, Salutle-die.
J C. Draper, agronome, Sutton.
J. E. Peuilot, avocat, Fraserville.
Féltix Goula, agriculteur, St-Thomas-de-

Pilerrem'iile.
ILue MISy, agriculteur, Chiambord.

TRAVAUX Du LA. SAISON

SOINS AL DONNERt AUX ALNIXAUX.
-Nous voilA rendus à la fin d'octobre.
Espérons que nos animaux n'ont pas eu
A souffrir des tempûtes et des giéos
d'automne, qu'ils ont Cé tenus à l'abri
d.es froids et du mauvais temps. et qu'ils
ont reçu une nourriture alilndaute et des
soias convenables. C'est à cette cendi.
lion seulement que nos animaux pelc.
vent donner des profits par le temps
qui court. N'oublions jlamais qu'un aet-.
niai bien soigné coûte moins cher Al ttl-
tretenir que deux animaux mal soignés
,.t donne, à la longue aunée, plus de p,.j.
fit.

A la suite des grandes pluies d'autant
ne, les endlroits qut nuraient besoin d'ô
Ire égouttés. Quelques jours ainsi em-
ployés peuvenît valoir bien des piastres
à la récolte suivante ! Mais, Il n'y a
plus titi Instant A perdre, bieu qu'n
puisse encotre travailler les fossé's apres
les premiè~res grosses gelées.

VERGERlS ET J.lltDINS.--C'est Ici
surtout qu'il importe de ne pas lailksr
d'humiidité surabondante. Un jardin
bien égoutté, engrissé; et labouré, ou
bhét i'autonuîe est prè%t à ensemencer
aux premiers beau\ jours. Or, les serais
LatIrs, en terre bien î,répar6.'. sont prs-
que toujours les mneilleurs. Voyous--y
en bont templs. Il Importe aussi de met.
tre à l'abri les plantes qui ne sauraient
hiverner sans protection. Cotinbime
d'arbres et d'arbustes ont péri, l'bivpr
dernier, faute de ces soins l'automne
dernier ? Voyons surtout il ménager
'une, Issue aux eaux do pluie et de fonte
des nteiges pendant l'hiver.
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.NI3lALX DE la FER-ME: Dosage de l'azote soluble . 3... 2.W0 nos Porcheries soient propres, bien ven- la plupart des arbres fruitiers, dont IR

Médecine vGUginidme-ConsultpUmos 84 "lUacide phosphorique .()0 t!ées, mais que les pores ne souffrent sève monte aussitôt la ter~re dégelée.
Tuberculose et lait ........ ... -S4 "la potas es.. 2.010 aucunement du froid. Combien de por aux premiers jours de beau temps, et
ComposItion des fourrages-Coinsoei la chaux ... '. .oo cherles sont mal closes et exposées; àl dont les bourgeons dôveloppés hiltve.

vati des animaux en bonne "l'humnus......... .m<0 tous les vents, surtout par le bas. Or. ment sont fort exposés àt périr A la moin.
condition.... ......... .. 85 Examnîc complet conmprensnt rien de plus nuisible que les courants dre gelée tardive.

ComposItion dois Principales matèe analyse mécanique ; pouvoir d'air endoessous des ,mimaux. V6yoms- Afin d'empécber ces dégats, il est bon,
aimantaIre (tableu) ...... .... .95 absorbant pour l'eau; dosage y donc au plus tt de manière à vo- aussitôt l'hiver arrivé, de couvrir toule

Société générale des éleveurs de la séparé des divers éléments chausser les porcheries, etc., suifls=-u ces plante périssables, le Pied des sr-
Province de Qtîébec-Asseniblbe solubles dans l'eau, solubles ment pour empêcher le vent et le froid brs fiuilters, etc., d'Une couche 4<îalsue
ainnuette............83 dans l'acide chlobydrlque d'y pénétrer, de fumiers très pailleux, ou ce qui elit

Ce que l'on peuit Obtenir avec le tra- dilué. insolubles; appréciation mexecr osuo epud ei
val et l'association .... ...... 5s de la fertilté; Indication des PRIOFITER DES1 DEDRNIEls tes,.biiLtCes d'arbres verts, épinettes,

Alimentation des %acews Iltières.. 87 amendements ou fumures A, BEAUX JOURtS.-Pour qui réfléchit, Il sapins, prliches, cèdres, etce. Si ces
f ournir, ptc......... ..i.o y a lihlment Al faire sur :ino terre, braînehages aont rares, on pourra en

Choix ~ ~ ~ I ds emrsrcsdvo"Es,-ai des semences :" aux derniers jours d'automne, pour met. metIte moins et couvrir de brans dectle
Choi de meileues rcesai? e.ire tout en allret4 pour l'hiver. Outre 00 de fumIer Plus ou moins Pourri. L'e4-laifles...........88 Détermnation de la pureté et les labours d'automne et l'égouttement sent1el est de conserver les racines dsic

Maladies des poules .... ..... .... 88 du pouvoir germnatif... .. .. 1.00 des terres qui devraient être complétés arbres, etc.,, à l'abri des ardeurs du so-
Potilalller-Pumter de poules-Pour Ditermination botanilque des et faits Al la perfection, Il faut penser Ai leil, en temps de dégel, et de ne pai ex-

distinguer les oeufs frai....,8 graines étrangères. ...$1.00 à 5.00 ce qui serait en souffrance si l'hiver dlure l'air tout à fait. Nous recomînan.

i I
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dons lotit spl-ale'iient auîrî'~l lx VI L.î.E5 ET BIONNE$ LIEG
"utvue sdi' beauxa et lion., er's, ci'"L'ltlS., Chers lecteuirs, iluiel bien du-

uie'iiî' tî'iiîî, qulIi vî'rout Al ce <pi. Fernit unps l'it soi. .' -ii famuiille. et nui111
"(-.,lu s'.".'îitle sans re'gartd iprèni < liaqîti uisatis p>eut être, ,I lotik pressitu la lois
rouute it.' iui'Ig, ei'tisitléribli', fallut Il 1 e haiatudnie de Ilasqer eil fnasille ira loii
luir clau 'IMer la glace tormumée. dIans 1l... t tues soiréýes ili uamoliste et dliver, s'eu-

rigolé's, quii "iîilîtîat '< 'iî ten elumumt de choses utiles il la suite
<d<s eaux dltisse lec tire' lItéressaule, bien. faite'

- - - - jpar l'lins<lis muetmbres de la fluititlen. 
t'MN'S iMîiî ltt'S'tIQUE(7S. itant qpue le: aittres écoutent tout et>

-Cs Jt-'itiîes arîrî's e'i :iriitistî'S. oveiti: i leur,- doigts et leumrs mitulns à
donît l"-s branchles 1î iltilet être' cals tilt traval facile. c'randu. Dieu, qluel

,Zées Piar la nige, îloiven'lt c'tn lirotié icilp lperdu et jls <lie perdtu % cette
ge-s aun mid''îîe liens cil pa:ille OU <'lu sanl<t I Cotimiblen de jeuntes gens prInitt
foitn quii réusiron\îtt les lîagiîciîîs elu sil~îensu le dlégoûtli îl la itialsti panternielle
îi-.ilX <t ie iOiée'oi Ilël e'Oilrý' lance que leuîr Iiutelltgtce ti'y est pas
les geles exeIîs ilit aulx (raiis- viti tvée et <tlt le teltîhs est miai etulîll.

ilîrs. uliutrlers. vigiles. ete.. le ieuctx yé. C'est stmntout pnr île. bontues lectures
ist îleI les coucher ou terre et de le I îe élxotssi'é.s àl ul l
rouvrir lut gu muoins dei terre. becI a inces lectutres, que les jeaues gens
teltumre le la lite. etc. I ernt itlt-i à la mison101. et y luron'

UU.E - îî<~'dront de tonnes résolutions lueur l'ave.

qlue Imu taille des arbres doive se ftire
ii puréférnce .însla f(ille tics niges,
.Mlir:lài'î.i- A s 1>1~ s.ic '.'-JeCJIi CHAM~PS Drk DEMONSTRATIQIT

lamit àt'.%îîi et .su le> arbres dlit
i erg<r. alliéi illetuir lis tia . ls îi

<'e cr'flim'sik ii iquîîe la1 liigt. et le vut Concours spéciaux pour les cercles
setlist îiét lsr Il faudrila lin. aSricoles

Illter dle cei emitiiett poutr î'tlIiveri sutut

I.> carie noirî' tiblack kiot>, dlatns les lino- i. i.uilr-ilvtîeaéé id'né'
au, prlrsdi'iite ls î'.'reit's agricoles.

litUC.%t"I'IONS CONTiRE h.. L i1hc le.. .. Wbtf7.
1 1to1l<. il faudira encore est isîn tenîol'.

reclî:îîser la niaiuon, les étables. et( Mî'nsii.ur 1<' Préshiit du Cercle igrli onr"Iurs unt arpent île terre bien pré- nîler dans la culture îles céréales.
<'ý rllsi.01 eSlfi oIe dlil parée. nettoyée et égouttée, et caise- ________

'<dede ce quti t ient entrer île froid %Ionsàieur, igrh dnlamté.ce-
ible ijiolinire trous. Or. la gî'lé-e est ou nîiehurudedire, lX. arpent. aura reçu aivant l'crise- lie CONCOUIls.

lar enrée ~ cli îtrc <é'sas 2.Nuicts sonsin e ur deousagison inieen~i1t les engrais chimiqîues 6ul- .utr. l ,l. re u ur délIllensi vite lii( pr esi ouvertures, et cer lue 1lhouur.ibie Cowuîtssaire île rassis aprésIW ue blé,ulge oriau -"U
!is coiist4Iueucîts Puete iedss iutr codpu tiý SS lrstt lalgl1ril

l lisiwalnsealdestinée à cer. SItlierîiiîoslîaîe 1 de cau l'autoinne.",
surtout les tuyaux dl'aquedluc, fil 1 tais concours de culture lui seront or- (stale Catielton le.1() i 00 'is. Les concurrents mettront au con.
vD a. et Il dievraitt y (lit avoir ptartoii.gutle dlès cet auîtolusse, Pan le's Cèeles Sulfilte .l'aîiiil'orilaqute. .*50 IL 10 lits. cours iet Pîièce de terre pas trop) fpui.
tant les aqîueduc, sont avantaugeux sous .rîoed'aîirès les Instrucions cl- Latresr d ihseClYne Ze d'aut moins tut airpent, ivisé citouts r.ipports. debàots. deux tarrree set-as îl richess des.eie dar

pilutôt forte que légère (les terr(w forges1 
l arelles aleds l'auoe ar-c

hNSl'îlMUl'~.Vol t;oSDii'11UNS 0ES IAli cfi~ otenant en géinéral sullsamtacat do 10 muinets dle chaux si la terre est forte,VE ire. N'î".t Il lias déèsolant (le CONCOURlS. notasse.)Il5 notdecassLaerem16voir, citez îles cult ivateuors assez A l'aise On niOlauge ensenible les deux on- ()oiiut eeîtî It er s 0
gère ; l'autre parelle <lii n'aura lias étôpourtatl. de,- àasiruîîîets dl agirieiîirv'. lu. Le iluiiLtiit de' Iiivloiott ' rais avec deux ou trois fois leur velt.- chlînée Sera ta pai-ele tétotin. tuvaIs, ù,'oluTe l'té.<'e., %lui iîîvrutîît u îét$50P'î jt Cercle l>~iie~ <tcle terre Sèe, on rép-Iami bletu unI. part le ettautiage, elle aura rci lestour des bâltliments, mêmtte eni lin 'à or-uiilsux tus concours, (un cercle pa:r fortinf'ent ce méilantge sur le terrain titîufçnîlclur.Llrneîp

elîanspl. S'Il est lmîiosslble île pilacer colilté). laîbouréC et hersé légèrement, puiîs on éusfÇn i utr.L rnep
tout celaî .labi est dêinttowit les vol .-Lmloalt >Sera uniluemrnunCils- suivant, les doux îiarî."lls Seront ense-
sures et e-, les 1îl:1çaîîîl .1 couvert daus liloyôe eti liras daîîb un concours sîK'ei4il luoror o u s oele grin boi hersage. u e(spde et Ltini tll <luravecé da
le pîremieîr trouhticin. ilu'est-.e qu li .ts- scoucuurs dlu dépanrtemîent) <lotit lesujetAlrotsielegan1mêeepeesL lll uat d
iKkhe. av.alat les nieiges. du les réuniîr leg sera chis.ý par le <aedatis I.' pro- .tiîrjîe.'l 'car le blél on e- go' et la itîlle îréliarisiomî <It soi.

long tle la grnt-, dle les îieîîtr, grlaj iis ît c d.a'sous. Ce co.ncuur., du lié- lie jîl<i du buiitîte il nîîîtiti aîîîte qu Airùs la récolte, le Piroduit de chaquie
le litchli, il'e"lee huoslIble. et de loluvrit' lîsrteiueiî ne compîorera. <lie dteux pirix, pour l'orge out l'avoine. parcelle sera îutgrnitgé et hallsi séparé'
le tout di'agi abri telmîîonrr en perches le tireilier de $10.00, le second de ~iQJ 2o. lis un employait le - stîperpiios. tuent, <2t l'on codL'îaterat la dlifférence
et en plitee. Ils seraient anilii t- do.-L cercle devrai s'engager on Outre! pltate de tlîmux N*o 1. qui es plus richeC <da ns les résultats obtenus.
treut iiiieuli'exposé-s .1 toutes h-s à. Prélever sur ses fondls uîîc ,ouiiwne (lue le '*Capelat." ets eut mettrait 1 Les concurrents devrontt remuettre au
piluies, .1 tous les ientb, et aui graiid o d'au itotas- $1500. pîour ouvrir en mêmne m!oins quie la quatItîé laitiqite secréti1tre <lu cercle liti ralilînrt Insil.
l'il du Pirntempils. tempsil tD second concours teonlcours du 3o. On Peut rotîîPlace-r av agolist- qluar.t avc e.sactItinlc les poits <1

cercle) choisi éraletiient <laits le pîris tuettt le sulftte d'anlntnouiauîue piar <lu ansis
BlOtS DE CIItTlME isgitii grainne ci aprüs. lAyi pris pour ce se- nitrate de soude, mtais lai quautitô dlu 10 LA nature du sol titis onl e'xpérience.

les ge sd1lver trrlîe.tb. .1 fautl îc-&ý ..<,îil te'oicours seroLit déternminés par M <.itr.te doit Otre Ounîtié ,t Il nl 20 Les d.Stails de l'oliC'raItlotî <lu elhan-
parer le bis de chauffage Pour l'astiép cercle. contient que tu P. c., d'azote taudis q1<e.ha~
Suivate. s. cela n'est î<ns d('J. corittien 4o -Quant au îJîuià des cercles <lu! le Sulfate d'auuaigia.que cn contient 2o0 L rxcûatetl udiéd
eé A tut prenîdre, la <tiss île os devront bèz a-clier dle l'allocation, le pl. c. . muts dans ce cas oit-~ appliu la chaux employée.
cultivateurs be chauffent titaI et brillenut dépuartement donnera la préfé.rence àiéprîuet le suiperpîhosphte îde chuaux~ 40 La Profondeur d(e labogurs d'au
cepiendat bieaucoup de lbos mlutie- ceux <lui, dans chaque coligé, offrIroent m le nuitrate de solide ; le preier ç 1 lounc oit (le printemips.
acient faitle dl ntir fait te. tr:îvau,. etu iv ajoutant le hlus Oloeuê peur le scemndi enfoui cottunge ct-des.-.s ; quatnt au sse- i S Le mîodle d'égouttenment du terrain.
lxti tîili,. î'! ilatî les mîeIlteurffl coutil- çoeuoum dlonit nous retonîs dé parler. coudl on l'é'pand 6ur le grain eD contrer.J 60 Le systènme de cultture auquel aura
dIens. Duî liois cordé dehors. saisiîs qui L.es cercles agricoles choisiront, parmi mure "ap-O l'cemmm2eneenent." Vuel s ouis le tenialn pendant les trots

.a reî.îi toutes les luies d'autoitîne. -e Iles divers sujets de d(-ittonsuritloa etl. excelleglte pratique c'est d'épandre le ... nnées urécédemes.
fait gýure le pirofit île la tîtoltI6 du méite iîmraie Indiqîués ci-dessous, ceux cils' leur nitrate de souide et> couverture on deux
boli, tuis ; l'abri et bletu cordé <lès les convienudront le amieux ; lis pourront en foie, .1 ii> Intervalle de 10 à% 15 joura. COurllts.
beaux jours <'été, ou du Purintemps. coimplétIer ou mnodulier les détils cut- 40. Si on avait des raisons de croire
Coiniitlie cel'îicîini se, phlaîtfent <'n croisteis î'emtIos di' leurs localité <lue la terre manque de Potasse. aux Culture de Ijeltera ves ou de carottes
grande' partlî avec du bois vert, faute rîiectIMves, poutrvu que ces additions e'ngrais ci-dessus oit piourrait ajouter fouurragères au foumier de fermte et
de s'ètre fait une provision suMII.mte ou rroillertiotis soienit cosignées dns; 21 à 50 its île lbloruire de piltas. aux engrais -cimniques, lueur conis-
on an d'avance l'restonts donc l'laiîb- leurs prograntmmes et approuvées par le sius; on pourra aussi daîns ce cals tnter l'effet de Ces dherniers."
mude le bhacher le bois avant les neiges dépiartemsent. renmplacer les engrais ci-lessus par un
eu le Sortir <lu bois aux premierst beaux Le but de mc concours étant de pro- ctigrais complet, soit 20W si 400 lbs de Les concurrents mettronit au con-
chemins d'hiver, de le scier <'t fenîdre voquer, dans chaque conmté de la Pro- l'cengrais IlIteliance" peur % arpOnt de cours utt Chanip do îlémtueestratlon d'un
convenalenent lwendant lés teiiiptcs vIice, W'itablissounent de chuamtps de d6' terne. arpent. - et arpent de terre, qui sera
MI mnoments perdusq d'hive'r. et lé le <net tronstratiJon les plus propres a éveIlleri Chuaque cotncurrent devra reinc'tre divisé; on deux parcelles égales, si!ra
Irel sous un abri bien à l'aIr nusstô quI'nttentian des cultIvateurs; du voisInsga' au secrétnIre du cercle un rappsort Indli- ,engiraIssô dans toute son é'tendue avec
iossilie le printempls. lut à nmettre etn évidence les bons effets 1quant: 12 à 15 tonnies de fumier.

1h Oumîuut15 OvMBRE

jirodtiàts paîr lesc divers engrasis, le ehis- lu. tieplc «eol ensemuencél eu
l:<ge et auitres exell(titesq Pratiques agri. graiti.

i:olee, Il Importe qlue ces champnls dc dîÔ L'o. Les engrais egtipltoyCs,, et le mlode.
hn.îation Soient dlsCvî cil deux. d'application.

pa:rtli gags munotis) ou panrcelles portanit 3o. Ua dltyîsreinec datns les résulîtts ob'
toutes deux la mêOme eslie de réOcolte. tenus stur lat parct'lle téniolit ui a
iai; dlonît l*une, aippelOe '' parcelle t*. reçu ailuln engrauis et sur lai parcelle

trulln," lie recevra lias tous les tmigril niIOorýc pur les engrais chimiques.
ou antiendenients donnés A l'autre, oit
mêmenm n'en recevra pas du tout. Oi- -

pîourra ainsi appîrîécler facilemnent, par 2
étîîe CONCOUItS.

otiirso.les effets dle tel engrais < dbloeuaurcOal
cii de tel amtiendemtent. liix dblog.oaurcéae

Notelnurtea'-o.suiîîî uvec migrais clifhiique et fumier
!et; champs tle dlc'nonstratton seront sur terre ~ilO.
%-.xiinài par tlsics nonummés par !e Lw concuirents maettent nut Concours

cercle, muais les concurretits lîrînils danis titi arpent de terre Ctpuislée mais bleu
le ',concours dut Ilatîn'î devront lir('IiarC6e et enîgraissée A l'automne
faire unt rapphort ilfiallO glu dylne sin au prhItemplls) aveu r, tonnes de tu.
culture suivi, île la qluantité et dut mode slmer. Ie fusimler aura été itlerré liar
il'ii1l.ItlOJI îles engrais enpoésasl labour u tîrofonti.
ainsi qule îles résltatst et red Ans .u printemnps. cet a rpent ser ivi
ulitmiis (laits chanque parcelle. Ce rap, li detix Pîarcelles égales ; sur luie îles
port devra être appirouvé par les juges Lîareciles ons épandra et clifouira àl la
et iraîî.ints aut départemeunt avant qluie %Ih.%s ~200 ls de supîerphosphate de
t-s pîrix eMnt touclut'. haîL111-fs(liie) "Clctn"tandis que

l'aure n'enu recevra lias ;puis, les deux
Pîtfle,îRA N~E fllP f'O\'('Oi4 1 liq rion aesemlnemcîes on grain.

si'l:ùOIAUX. Ou~ prendra noie dles ditférences quit se
manifesteront onSioaeîà la ré-

lir Cîx'eouis.--Citltiire île blé, orge, ous cuite, sisais aussi pendant la croissance
autre vcriénle avec engrais 'M grain, et les Prix seront aîccordlés

dîuîuiijue seul. '«rôeuirrents qui -auront le "' ieux
d'nnr"l'effet avalutageux île l'acide
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une des deuix î:îrcelles tý.k Lartîlîit)
recevra va outre Ik-s engrais clliiiîtueE

lu 1'Ciî atmnie, un iléme tempsib 'lue
IL fumlier, %5 à WE. Ris de chlorure le tic-
iassiuii tonurlitte de Ooa~~> n leît-I
remiplacter le cillerlîre de lîoiîis$luiîî par

-o tsi du cendree (le W.i vi\e..
L2e Au prinitemips, avrant L'elLilulcllîiie'
iietît, U épasid Qt uoit iidl.'ui6 tiltilio>

tlenit titi toi, par un heit lbour suivi der
l'emiîlei îlu scariticateur , tes engris

Ssuivants :

Superphoesphiate de chaux usllti.
jile>..........10 luiI

P'lâtre.............100 Ilis

30 Apîrès l'easeiitutît'etneiit, un répanîd
tue ceuverture, (ut une ou muteux tuideux
fols, 100 lits îlu nitrate de soude.

Lu nitrate de soude coûte actuelle'

mtent. 4% MonitréaLl, eiivirvmiî *'.00 lub
l00 im.
Iletiduut Ut crutis.Lîîe des betteraves

OU dies cliroLt, uli lîuleîu'.. Lk. sint liii
difféýrene quinon iviiianiucrit daa,

lipctdes deux parcelles, uii suirveil-
let-r leur tic-% eiuoiîp.îîîeiit et uni %errit.
lers de t'arrachaîge, quelle est lat illii
renIce dans lit quanitité et lat qîtîlitô de
la récolte.

L.ei prix seront donlils à ceux des
*cencurrents qui auront le mieux dé-

mnoutnt L'effet deii engrais artllleels sur
c'es îlutlts-raelues.

ume C;ONC4JUIts.

I-cultttre de pointue» de terre avec tu
* inter et engrais cblîiiiques-Effet

desi cendres de bols et dit supeir.

Phoisphlate de chlaux."

Lu chamnp de déinonsititn aura une
bup)erlice d'un arpent dIvisé en deux
parcelles égales, No 1 et Nou2

L.e echanîli tkr. laburé ô ootlîîii
*et, si c'est posIble, on fera Passer lh,

4Alhuuruu (ot~olts le mianière à
alueublir le sol à au moiti>, n pied i'-
îîrufoudeur. ,'unseinble desi deuix parI clles sera aig.iis l'auitotmne avec
10 teuim de fumier (pour un arpent.)

La Parcelle Nu 1 (Fi arpeint) recevrâ
r en outre, à l'ateinue, une aplicaOition

de -100 à SmO lb3 (soit 5 à% 10 iois.>18 de'
bonines cendres île bols vive,-, soilvat
tiue la terre est franche ou >t>oiii5

Au printemips, avant la pîitiîiition dle:
pisnues de te'rre, on épandra et iîîélîi'
gera au sel avec uti scarlilc:iteur unt l%
herse ài resbert>, sur l'ensemible dei dleux
Piarcelles, 210 -à 300 11)2 de bUlielrlità,
pîihtut de chauttx (simîple) IlCnîîelto'a."

En ré6iutt, les doux Parcelles tirot
reçu égaiemlent du fuiler et îlu suitir

Phîlospîhate de chaux la l ar<'eli' -,0 a
aura retu (le PIus une aplpllC.'îtie d".
cendres de bols.

La1 différence dansu te rébultais, qîu'
c' l'on constatera îîeil:înt la cretss8aîiî"

Set à la récolte, Inidiquera nettemtent l'ac
Ilion deconres do bols, et les pIrx sei-

roît :acordM Ù, ceux dei concurrent'%
(lui auront le mieux démiontré cette ae

tion.

Gé,nie CONCOURIS.

3 Culture île 16gunîiliiul> poIs, fèves,

ltt.'illlcs, trelle, ec~., avec en-jgrais eldaiques seuls."

Les concurrents4 Mettront au Coli.
Scours au mina un arpent dle terre à
cultiver u le<gunilaeusSo, et divisé cil

~Edeux parcelle é'gales.
5 Avant 'nsna-mnlt.une des pair.
celles (No 1) rucevra les enlgrais CWLui-

.(lu(* eutvatiti w~our A~ alitet):

~iuîeph.slttede chaîux. (aloi. le rapport îlit concurrents,, v6tllÔ

Idce) 'upi'i"........... 2ut0 ibs par lesi juges dii cncours, indiîquera en
Ulileautre îlu Ifflaiti.liI (ilLU- jtéGtîilah nature île tot et l'état du Pâtt-

rias> île poiaie.. .... ... Go> lIt rage taant son aiiiélittrîîUun, le mnélaiage

Quand ta elî<s.t. est lîvsstldt', On POr de grauwe eneiineussr le pâturage

rait e.\iger qjue les uurr'tsenfoui"- et les différ(utcs on.." e peudatit la

:ttîit IL chlorure de poîassiunîi l'îîutout- L'rutssancu des iiet'bîgos ouitre la paîr-

îî<, îe',:cfleni. e qui est bien féîlei elle chaulée- et la îeLl'ceile non ciiîuiée.
maw,~~~~~~ ~~ ~ pî,eatrptrotpu oLe cliainp de' îdémnstrationi wera aussi,
naît, ~l et tou iird ci pet tetscollilîuré (laits Boli ensîeiîble ave lu Pl-

teurer au tîrinuilils et obtenir enctt turage où ont l'a établi. lii prix seronit
,iîussbonm rIlsultis.

Oin mélange donc les deitx enigraisel .i aîîxrl& aux concwurrnts <lii aumtolit le

duesus avec. île lit terre hèche ou du pUt- l'ileux démonutré les effets du eli'iauIge.

tic, et un l'eaittre avec sin diUi'î li
j>uiîelle Nu 1 -tu ilioyen du la lierw~, au Siie CONCOURtS.

mieux ulteore avec le siatrlllcateuî' * lit "Jeunie prairie dais laqîuelle ont vent
iarculle No 2 (téîin) ni> reçoit ailtte sîurtout favoriser lui erotaane des

en'ril.grais.nés lait etc.-Effet île
Unencncîc alons leài deux lîrcu"l- l'acide phio,4pliorlque et do

les aikibl îtniforiliûaîîent tino 1XXiulhie l'azote."1
,tvecli laz iîéi tespèce de gratine. (tii
Ij>urraa rtelitlîiLt t lUehgî.îei» ies lI- chmîp de détiiuiîstrîl ILon sera d'lui
,u Ibt, de clîuiorer de lwîa..8lilillî par 1001 demti itiei~le renste de ta pItrie tient-

iii.', (cati tru 5, ilîiis>e îiu eeîires de> tint lieu de parcelle tùmoin.
osusb tinu isui, u îjutli<t ,ulii, dis, Au îa'lntenîî>s, dùtl Ut rers'de la %é'
çucas~n, ,eîtt.rtu4X et bieu mneingues. au. gtaUuii, unt épanidra, mir lut pstreelt de

W1i t -kUtOlilIrt,«ti 'La1 Ilt ne putii -îrrairie d-istùs i à'aéiuîe tes eu-
i .it 1"15i Liii uiliien ca tîtîtît teîi<s.ý I5nuus tihnliie SUltts.
.jîîe tu îpiphslut du chautx, aiti Prîi '1lpurphmElîpliat de chaux îiln.
temlips, à causeu surtout de leur effet nul- lI ~(.ploî......0 b

,,îble sur lit solubilié du suîperphsphate; i Itrt dhie oude....... ... .... 0 11>5b

du chaux. 1Ntaed od ... .. . i b

Queýlle îîîîe sOlt epcede ltiguuiiîe tUn î,bluiitin,. par méL*luuigc le sul".!r.

ua lms engrais poinsuîiimnîs chouisis pour, îîhesplaate de ehux à deux foLis sou vo-
ce concouru Pair te cercle, tes colleur. 1 lunie de t"rre sétee de sable, etc., pais
rui. ilvrouit Lldtuliler dans leur rzap. on y ajoute le nitrate du soude qlue l'on

Pîort, qui devra être vértillé par i"ui juges iiIdanuge î>arfaltenteînît à toute la msame.
dlu -on-oursj avant d'être adress au dé- et on répand le tout en #couvîmrtureL sur
parteuilctif lae.s s't.nts. le deciàl arpent de prairie, d&W La rupr)-

La natur'e du sol dia chaip de dénions od la végétation; ou herse, ensuite- et
trattoti, Ilespce ou-- les spùénes du tlégua. l'on fait panser le roulesau.
îulneubsx cultivées, les eugris elllployêd. Après la preièére coupe de foin, uii
leur époque et moede d'îtlîpllctiil et les r%îîaeîl encore, sur I.- doeai arpent, 50
résutltais obteus au"iî bien sur lat par. Ibs dus nitrate de soude tnélaugà à. quit

celle exreneNu 1 qtue tour lt.par- volume du terre tsèche ou sable.
celle, témoin No 2. Oit ilter. avqe soi lesu îfreie

-reniarîuC'es outre la parcelle alurl trml-
tC'c et le rute de la liamie, et les prix

délie CONCOJURS. sonelt donnés aux coticurrwet-s qui aur3nt

,,Anùlor.tio d'nivieux p)àiuragi-- ti ieux fait voir l'effet de ces engnais

Effet du chaulage." t;rl .Wtjud oue L ean

Le chnnwip do dCunoitratlou, coistetéi OCUS
on un arpent de vieux IsUmilragse plus ougéiCO OUS

iminls épuisé, t;nfilLuainunt richeu on "trie dans laqîuelle oit veut surtoi.t
tiiuus, et que l'on divisera eni deux Inîr- j favoriser la croissancLe du trédeC--

celles égales. L ffet <lis enîlrcs de bols ut
une desi deux parcelkas duJ arpent> du sjI)erpiîospinltte île

.era cbaulco àL l'autolîtue avec 3 inoics caxsrl~

dle chuaux vive, j mineuses."
Quand lit chaux aura Z-lé éteint" e Le U chaump d'expé'rience compahrendlra

mats, un t miélangera avec 3 à 5 fois soit unI arp)ent ie Prai u 'ndvsr
,oluille île terre sèche, on l'épandra sur> edu pac lleiglesqe, oui t No 2,

lai parcell. i:ue.e nfr vis' le reste do la prairie cervlra de Parcelle

Ai herie. po ee. su to t ttoin.

A'tiulu (aleîs, onu SLeliir. sriteil Sur l't.is«untie des deux parcellas il
iGledue les clixistrelluiso t' unarpentîl ont appltîîuerit, un alutomune, aitr.,,

arpent) quelqumes ltrts de graines (l lit dernICte coupe do foin, Gu0 ias (eu.
îrèile blatnc 11mélangées à des graInes de vro (Imnt)d îetrad bois vi-

vranite Pour pflttrme ves. et oit fora, SI peisilltI, isasser ta
oit tîett très biîen sellier ces gr:ll.àts herse.

-tu piîntemtps sur le dernières neiges.% Au prlintenmps, dès la reprise de la vé.
on ciousirit, pa r exenmple, le miôlatg gètas.lon, on appliîuerat sur ha parcelie

de grines suivt it ouir un turent.> No 1 (1/1 arpent) 200 Iii de snperpbioe.

Tréilo blanc ............ ..... .. 2ý Ilus liate (sîimple) "ICapelton."

TrIlOe ahlte ......... :.: '4 lits Le suîaenîtbuspiatie Suera, nlIaUîlîg l

Dactylo pol>oîui....... .. ilîts sou volîume de terre sèchIe ou île plitre,
Fétulqe des prés..........4 lts5 o répandu sur la Iarceuile No 1 ; pii-s

on fera passer la leiesur les deux
Ma«is le ercle agricole pollri-. hidi' parcellus.

<lier îl'auitrs taé'ictoujours àt bise 1  l.t cete détiitotutratioi, la parcelle
île trMLo blanc, Plus aîppropriés aux cu- No 2 montrera l'effet produiit pur le>
<itions de la localité, et les concurrents cenUdre de bois enmployées seus, et la1

devront se procurer cea graines et leq parcelle No 1 tuliqîtera on outre l'effet
sellier danms les proportiotiu fixées par le de l'acde phtosphîorique.
cercle._________

Si les graines d'herbagea ne suant pas RlEMARèQUE IMPORTANTE.
ucméeavamnmt la foute îles; lernlè%reuî nu-

~es, le piltîmrage dit être hersé, avec ou': PHOUSPHIATE TiIOMAS.-Dans to-ii;
hurile à dlents aiguëts, apîrès enaelonce- 1les concure cl-detsuM. o n pourra
Mf=t, tsh. rnilé retuteer le superphosèphate do chaux,

pmar le phosphate 'rîtonne (Scories de
dzéIlîoaphoraUon") (tue l'on peut se-

ticlLiiul procur îier à M~otréa<~l. ce*t
migrisi 6s')inîpolu de £,réfêreutw il l'au-

ti>liilL, Untis oit peut encu el.îv mlîîc

-voit Parfaitemnîct sil<c'liwgô n .4l.
Il lierait nliîe trà'i hIitért;4l Uil «s-,i

saler Concurremnment ces doux phe4.-
phate, en li uiîiiloyaUi .fhéiîit sur

clUtique Moitié de lII Irelle à eýugr.tk-

Ber. NousreiîiiOis ierteineît ce

A"ît. Itédateur, J. d'Ag.

CHOSES ET AUTBES

(QUATIIE.VlNGT-tsIX M.%INOTS DE
13LD lPARt ACt îculturei du bl(é
est avautageutie quand eite produit
trente mIiois par acre ;or ce résultat
peut être obtenu quand (lu Be met dans
dle bonnues condtituos. Le soussigné .7
seinG, tune aitnée, trois nesf dle bléÔ str
une verge cctrrde île terre, et eu raUgb
tlCiCcE dle 12, Pouces. Loe Bol fut biné)
Uine fois par sezmaine, depuis r'uselmt-
tientenit jusqu'à ce iluc le sol fut recou-
vert par lat végétation du blé... Lors
dle lat réco>lte, le grain, battu a fourni 34
ibs, e- qui équivaut à, u rendeent il,)
WE. minets par acre. Ena Angleterre, des
intiUvat&muns ont obtenu, par la bonne
c.ulture et le binage du sol, G3 à -40 mi-.

cLots par acre. Y atil une raison qui
cîpceatles cultivateurs caludliuIi

d'eu taire autuiît? Nous ne' lo Pens

IL &'VEWVART.
l Rual Canadlau."

itA.i'ioiit! DE AETS-e
lecteurs trouveront ci.après le seul rap-
port complet de brevcts d'invention, ne-
cordée récemment par le Glouverue-
tuont des £tat&-Unis et le Glouverne-
Intaît Caunadien, à des inventeurs ciaa-
diquis. Ce- rapport est préparé spéciale-
tuent pour ce Journal, par Messieurs
àliîrict) et Marlou, solliciteurs do bire-
vets, 155 rue St.Jacîlues, Montré'al.

'~b400-Andr laly & al. Méthiode
peur empêcher de remplir
une bouteille frauîduleuse-
muent.

5WS,C0-Rtbrt W. E.>ng, Toronîto.
Tlacruoinètre.

580t,>4-Aexanclre Lentieux, Mon.
tréiti. Bouteille qui net. put
être remplie tum- seconde
fois.

GSOTS.-lanelA. Itoseuthiel & al.
Méthode pour priéserver les

allmmsts.
SSO7G&-JuesVille. Teinture rouge.

ISO,74.'MicaclItedîtunger. Tite-lieu.-

LbO,750.-WJIIbcr J. PIne. Bicycle.
5811,42.-Cyrus B. Harvey, WVaterloo,

Canada. Echelle de sauve.

r.sO)2-Avl Brown. Balayeuse de
rues.

PAT.r5'TES CANADIENNE.

Zo,311.-llutmbaird Sine, Hnrîilî, Oui.
Mtchine pouir hacher les
choux.

5#,03.-Jaiiues Nlsbet, flairblurg, MULeh
Timppe ou plilge.

5î,221-Fred. Il. Daktn, P.ugwab, N.S.
Serrure.

57,3 14.-S. W. Buttterfielîl, TroLs-llvl--
res. Machine pour écorcer.
EL20-4hs B. Rpley, toîvnardvilllo.
Appal U pceb ier le ile.
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57;280.-Geo. i4Aauribu & ail. Salîtit sic
Maie, liIt. Appiîru poi
ttachaer les cliret.

M~anî. Ver ù eltutaiL

luVLIlt.g,ulS N ]LACIS. L.uî, lau.s e

1.1:Vterbmat, en 1tutu ut:tde letil le
vu de tbl, ont onésau dUn attii'

alale ijaurrlut, dulaa lbs % achas il
laI , .ait buIubout , A 1*Laabult,
isi pua:, dé: allut i gland tourteai

e.v, 001ub iaut eittia- gi.Iuî.îct
aiLi ttcaLL u de Nbtut-a ci il . tuue

-%:cite dtuIWaiaU PU i&IUttt. lA rta
ugsa:li-aid' iunearî>ge tart ileiot,

taNvoine, etc.) et trùiic guge, de,
%si tt elle ulatblaie piallvtit, liresu tit

àViable, vil il~ a uta eteu-a el
de ut, daui a ~Uqýe1g levaadaat li

bl.Wiu tjuil. "a liuULt.LL .1u Iri-
tic tuuiie a.uaîaatikat du dl.tiàiu p-u
*UuLu, vt aî"i-.a.t tout laut, dîu Li.,a.i,,t
ou t'::aLaalp à.d btit vI tris j'ai tata laai
.*,agea~ du auit. Lia &-va.tt.u bVraî.t
ailors de bL.ai nibaut les ,ttus bu lîvUtIt-

a tliattst a i btaWld.iaaaî iti, tiuiî.ltaiii
bue porter du luailuir.

-ii cuUltnaalu uallù..uat taux bl--
aatee uneu java Uva du lvur,, leui.iuta Ualut
tl récuolte pour 1't-aapiuyer ài 'iaaiiîauata,
Ligt. <X'llu pîattiqtIU est, (aîiaatItnal,
vair JI a été dénaiutréZ, depuis luotawibaî,
qaue l':fuXUailau: avanat la lunitua et Là,

r,ètulit de% racvaites un daîîtiiuuc lu rudt.-
utaactt d'uaiu wirt-r isensaibiu.

ItiZUOL'PL. î'ui..iYLuj.. -D.~ans la
cultia. atrilar, .1 à a beaucoup i%
lt4tut qul't ou IPUat faire a.. u. niue
blutte. Una jur qlue je a,~,a, e

beri zaita iara.t enidoloris, J'tue v.iteil Ai-
conclusionU qiue, dentas tan-a brouette Ur.,
limeru, let aroue n bla u irlaat pts lai pat
du faraiua qui lui ruveaaaii. .tta.51*, J'ea
iotai,truisa, Uaa- daail-Lauelle l'ts',iela tu.,
placév pluts jaii dua cortes. de lat brouette,
la roue liéaaétrauat A l'lutiéi-ieur, et y

6=att rucouvurtu d'ue tlL parotectrice,
ut ju trUUV:al qu1e ciutte broutatîe était
bjetauoupj pltu ftacile 1 ucanduiae,. elle

pv'tit 49> tt. P'our 231) Iao de tialle, il
y ailiit sur hua igras uaau3 charige' de. Mt
lies, taudis qu'avec lit brouette ordiaire
la citarge eut èrqé île Wit I>s; Lusâ bras
ont 5 ie dsi de longueur, ut out 1 V.x 114

plce-i 4% l'aaint, taîndis QUi'IL dont llus
îilav'ait à laréu.La roue a 12 lgoucea

du dIataitètre av'c uane Jeunte de 2p1ota.
Le caîdre de la brouette a 11) pîoucves de
large eu avanît et 2 pie-ds on ar'rièr'e. La
ctaLa"see a 3 lblilei de, loing. tur la Poulace
de haut et la parie libre decs docux bras
a 2 piedsa 10 poruces do longueur.

duraa. tt palus forte IiuL le, pla et iaf¶X'a.
r batu liutiles du ltttjut tiuîC du niaole

Itiui tuitti>''b),. li.uaa lus culis de
it aîpjîarteuitaa, oit devra cruia.ur eua zig-
raag las tilîttitstut llaîtuloa aiîulcls

(le: la titt Italqîaée& dtas li gravuar.
t iuai1 Obtl(1aadraî ainisi liai local patr(ttiîu

$atint glatzuitul où lu graîin. e~t itiCilei lis
ttriisav, Purruat être etnîr- a tti uit

* îl'tlrt' lit plus petite leltit.

lŽ.t1 l> lJtiIE 1 I ajta at-ta rual
tt.îgaî-aaaî-ata a a'.tlai pai lue r. Iut'k

'le .. gailîu' iUl*i tlat (us teueva
ltb datns lat Irtst ae, à~ lat liai du tatotet
a.e btlubîu;

LUt rua'aiî- le-, gttiast-st tiZu uvtitat
l'i-a-que pul-Lotit.

L14 ai.ate dut, puis tait liai peu Mtokasa
bita, aurtuut du tmiîté de uuggtrqaaîe.

Utatdigne.' le lia tle'î e tlai chut esat là
îtaeilleu-.

La. ti-aulle tit bia-tli.aadu- ubI lar-s iu
bu ouî avait alla ,*l.a de..ltaîdv tLtia

ati Canton.aa, de I I-ta EAlie eaal an.ua.i
iguaane datns tots lt-t ivt uia aua aib1a
ti ta ravu sud du ~.laîîal

lImâ luiluavvts, lau Vtîtil,,, ut lCI,
choux du ýslaa otnt bin ruaj uc-q
ilulti t ta at ai,0utt.

Lait d-ol e st patates, ct*t.îllua t pets
14 tîavu.ttui c'est dattas lu ba:Is-ieuve
iqtuelle ctt la aaautjlauae. Uia tigaitaLe la
ittaadiu dutis aîucjuee eaadroits.

lt-s £vtlrtatga Nurîs, otat I)Mirîutt'tîauaîJ
iuatIaremlait rtut

Lu roulotu du taî'îiu utt baeu uadut-
buta, du 2 la aîU)elau, saurtout d:tta- lu
tvtsanaagu du Nliotttv-al. Elle et itauli-
aeuu, t4ait,,aîuîîaa.ta des -,euatuaa,, du

ai.t, ut bitn! atu LaC Svtjun, ainasa
a1a.u d.ans, l*uva ltUf ut alaias lu vieil;, it
t.jta(beC.

La l4ýuilc de tata vatrict bea-uupaj bu,.
ta=it lut, vittlliîaa, atatak ellu tat plus,
itiatialîtt..u datas legs t'aui.Uoa, adulwé; au
sud ut a a ovut de :ioailî-,itl, ut uue
Piatitu dut, canatoans du l'Lt.

î.u palt'.aa'us in'ont j#aa, été biatat

l.juieu aux poaiaaabeut atret; fruits, li
.(*Couia v-st tl.* taaatuatac lîaîauî,
a jlieu d*wceuu'îla lls.

N eici lu -1 otoubre, luta leuatîtci st
VUitiaactt W0 uils la poaulaeu.1 AMon-
tuéai, jîratca aux uhlatri. Aux Eteais-
t'nid, ai lioatott lu prix Ùtuit du MO i sr,
tuail le anLUiai, ut daais d*uutrtî; uiadrulî,,

eu lprtx aittu.igait tueCaatau el lx lu iltit.

Dunas l- alsJàaaa raaîîî.rt eainui du
11i Shlit, e-aauiaatu du la 1,i-rate LE.%ICre
lta,-.aatai,lt tti' Il y il dut, ralaa.-t,ga.
ul-,'its baé-îsa atr lat, rxuit.iatb ut,
'aui dat8 aisL fv-raaacatntioi du ruattîvi.
lis ilionlxunit %lutCnmt, i tigae digi,
du bautanes, uvagalitluaa,, le o ndaeilr CUU
à-uaaattaé ta ptudu nac paartie, tuuisdcr'îbkt

te*lkumtau f4rUaiLaauau. Pour rWawre ài
lai ilaaiuail lus pv-rt dues ài la fer.

aiv'iiatlut Una doit totiservur le fantuat
à lCtat uaaajîat ut i.naaa.tiv, tutefoa

,aaais uxçtés d'exau.

qlbl)(i(Ieuxde ecoivrr ls preis iin Date e u èaiterailpot, m. siulat donne
ittaonlitX e uea..ri hatlanisîg î lu auail3tv' d'ua cevruala miitbru dC..

arenier & Srala avec deux 61 aitîaîuui de( hiaulluati d'Min lînuvtliatut deua turltat-a
du 1ba13. ai le résultat de 1'txiaaenL tut lotol
itétru. aaa,,sur.ult liai y aipprcnti l ue,
tiaii icaut-ouj du ruraltes, un y t'ili)[0lu

iavs .atx oruiaîllis.M. Sitî attire
- l'.tttntivnsur lu gadia dauaiger auqiuel

v-si tuz,u lait 8:1111,0 der, gits et tien
- - - .,~. .uîtaaîx (Phi tout usagffe d'eau conta-

-Nus eC0316101l0o1 à us lecturs dir
jirueîte, qu'avc Une seule épîaissaeur de s àihcas' la Forera Exp6(rlmntal-
telmhncea de plau, assciablôes artec lan- d'Ottawn-, pour av-oir LaI exemplaire de~
gtuttes et matiurès. l'a pruellea est plus l'appwit dle M. sialat.

jr' vi'i' palys îîraltiqlbuaat le clautulige Uvaa., Il fauît, tiélutute lia6uussiiC, lit lt-
dlis lerruit dilatils dus, itihllere; d'itia.v-, lavîteàltioiiu tatll- sit siaui

illôllag- ili1qI dut tulalîps desa l'lattIoata1 (lat î îlitlt., .t. ett S ta aiîiqtilier
utjîioly:Ujt de* lai chau îx (litst li cuititi liii l tullla ilai- li iliîutre cal tciî Clat tic
desa terre-s lilé.îva dtune lxas et niîaiu eulîtau ut, tle, p'î'ate, su dovnner un aua-t-ruit

lietîi aitaial bient ut itièisa atluix. Ent
Il 111ort, igou vie qe l cltia ttet, ,,a- ait MAo htIN)îIré à lî1iltliau, jIIU

Il litlîat% aiiUut at'ta, 111elus 'titlb i sit-lir aîgtaaî,a Irtl-.11lv'igt 11011ît1 le til
tlt8i tic cepl etaî3t, l v' . oaiutuî* liaib titaitur, pualvé-ralevulît it tat'Iiluaix

dle t-uit. 1% r le 4,0l plour cal liae i-t iblrtl- wii'i lau j ati te (autru tatlt titeatta
tiUlis bîrutsi, iitli ju'IlAt se faseit auaa ,, alliuuirt iaiaîUîtnillesl. vîîiiîvi
atiafaîclUri-s aîllat dei tci ruadrttr t-t ve-daotuî sîolublesî et &taUtfd luet trtitici-

leua,§ iuvlls u pa-oduit.s pîlus cotueu- itltléaiî îattniî'a quîtellu vuota.
buSet t las grand tîîl u .-ia lion h t.-e eiagualLi tuat . li telinte, l'ai, lai guicta

llititlasiti nttre ilaboutr bleu aitd, u
je b.aie, lîurslaîiv ut je Il îi)',13 à tAtattîuit égailes t.u tit-tlu de lîrvuau-

dite qlue, pour îîrwaîiîéa-r, auotre aigriai'u. detîr bal* t) (lu larîgeuri, cea quti est la i0
ttàru. doa aitla>' ,uî tutu Latie st-vat pouttui îitll-iatlî ita u tane terro forlu.
tdlîîaa. Il aiapo-rtu d adtoptur de. lus en ' Ceai tiaitalti soa»t ttaullatt-uk l'ueo hier

plus lit ultulu îaî(uaavu. ilulaîuîa haat-c par liai atig l.. .15-Iu, de maniètre
enuore, titi c1atu%.t-ti quiî vensgu ut el é.tv ilav-- J 'air - sur touta-- lourd

~tattae ut a diaus telt, aa evoieua u îis ciii. le boauttua601 bien t Uréax', ilé.
*i5u lavai lu Is'elikaaair A ue r('aoîat-aa-u' aini qitae lm iiagoles, et luit

lkaiet ga.rde. 'auta-u sur t feriue -, 'l ou t vi bjt (Ltîlieigurraît Ulm
ponta li raaasu:a qi coit que. ses. tien,.% lrt-atlu lela.aî.ge du l'%%aîu, illaigt lue uu

gtwiu'-ine a lxiarr.tltuîi peis vivere sua 'easiLulwt use ,kut at
ctte Ltirro du ceaat lia-uta. or, avu ne kieit. %VItusaauaat les lotiétaus platest du
w0uiauru expîloiationa et la cnltutre li. itatogleat. L'eau >Xaaùu. cuttu tuao

leiasitu qu 1atvtiaar Ita-L réserve j J'U Lý 1%îtotl-iiut lutllt ai qu'ell enauia
tuas Puraiad* (luet Chiacaun d'ux trolUu.Vi ltrue1-ekitltterbtet)btm

rail, sur cinquntaitairus, un usîlalt da.ultîaaoîtlîjt -ut du gazsuitctiîu
suaiabiaaat Iurw y exer-cer Ioulae sou Z-at-r i.:î gt-16L ly empriî-sonanea, rt-alai du lat.ug-

z; . IL-u'attui du voltate dal.-,e (>tu pat--
a. I. h atattt &tt tcra, laes 1 .1 neïige

.. . tîtîl~qu suit liavltaaîl, pîar' bu colucheltvtc

a,aço linta 1,01 bals diOuito t 'lîau lus eux oaat ailîuîrîû u tala it ut eubu itnvoa'orésia o s 'n grazade îtiait, ele u .mi, suita umtuligait. Au
hliàlortaut-e; à uit tatiit on lpeut dire d'taieu aaCt,'J, itu ta'aiadisi butiv&, dIvIsée,
itiaitièru ,Caar qu'il tut c(auvuuuible ,,ultîeu ~wuaatdauîéae p
ilit les egîturaur îîooalaa',C'et-à gelat ali--i tala otaltîvaitur del tavaux
date du lesa enfouir à la chtarriue, pIarc'. qi'l n'aurait xsla dont» pais lai tuaaia
qu1e la eltas st f(orteiitzat retteue liaa î'.elvatur îaotar attindraenu a uitlublîs'

le sol ut qîue ce ii'vat qîue leur Lt iaé'lanag saetet taut-ail lxtrfadt.
ir,,iitiia îîl' )tutlla-.-ble ait la fadrL

iléIC-ItrXr tdanas leui couehausA lîrutunaltu. >aias ct-ttc tari-c ainsia trtaxaaL*v, l'aîir
clieteu pluie lbruaticil, la3te la déetaltUai>

~~ -lioaa degs îîaatitix mauiulua, ut pun
Il aie fauta paui aib.uidonicr un utial de bOU uxygù,iau tueid puropresa à l'Uhc.ilaia

titaal.agc- pour ti ratu qîu'un ai'uat n lion ueraadaîa iirliatileuuuaaiératux du bol.
itas oitunît du tgaastvattaIge!i l.eh titrac, se. forauast a"ae avt-c baaa-

tigit la ls'id\calaatî&' ; t-ar la chu ie Uc uuîî plus du fatilité.
donaie lis ltuotrb tous bus vitutit luiaaC' Un voit par ue itouni t.ai.btut qjitii lt-
dtiuta, elle les a'éptartil sur ueu îîC" ItasIAXM at.tatgee nats Claitivatur peu-
rJodv' du îîlusleurt nanuôci, ut Il feat les %ut retirer de liI',ur îiuur la culturo

î-ixiiairdans Le'ur tuv.,iîîide îmllUr les de leurs, terres aortes. buiia doute, d(tuges
aiillar-it,r il laeur jias-ai valeur aites tiIjtn',on vtiaait cut ef'ilus,

111-ait, on ne bu doutu pas asszid de4 leur
inqlua-u- -c, de 1'Létouuau di tetaips Lt

VTotes météorologiques die 1'obsor- det iraiti qui ea rcûtauut, car la tit
vatou'o de quebleo. ainsti Uaàtv'u. nu deittaLidu pus (latin

boait heorbage pour C-tru toale u iu Patt
:51;'TI.Ni BILE. etat dA aaauitsaîa.L u uiurx r.

18WIMto vuil Ilunat 1'ibvu- pgut êire rC'paa~u

'i','aiuapéa'aat-îsrtî~ iîyua' iu jprinatemlps ut vUdut par tce laardtagt-.
1*111.-..Iuriinoutaxu GU 4 Cû ;&Uat ttauitl Un aeataiense (lue l'oia doit

itltaln 81.2 3.5 rangiautai lu bus-bol ai la s'.arfauc quandallaitaito 33 40 vaut taugalonutur héApat.Ur de la
i liI,,<ii pula'vs 4j~jao~ cotulu aa'ble. iâb lui permeattaant dv'

______jouar de IPair ut de0 la luiailrc, Cui-ta' COL--*
cIao de turrait rest jusque lai literlie

LAM ESU D'LUTOXMNE dants la& pruoidtarl fin sol, tliriwp,
elle ainsi, à la Produtiona des r<aoltdLa.

Ct' blajet a îiC(*a% été traité tiaaihitua et Ucet là un potint tzop aséghigô paîr
tîtaiata fois dans, eu joural, iais il ct bcataeoup du nos cualtivateurs ut sur le-
d'iule, tellet Inportaiaa qu'y ravveidr aua qtueliIl litorlo d'appuatyer. La couache
tioionit propice nu saotun blantblic lias tamble de la liupairt du segs terrwes 'at
tout a, lait inutile. lias lassv'z C'p)adsaiu ut les rascines des plan-~

A-nuat tout, la terre qui doit revoir tes aarriléas pîar la tuiltpaelC du Ftous-
la suauc doit êtro bien aaieuble, cit sol y v'CgcaIent. Or. lu d6t-atippea' I de
bai Cgoutkv'. Le Cultiviateur qui confieu toute plinîe cet on ralaoa d duvt tt
ses souliuiaictai à liai" sliisufIL-tuiaiiat dévelîuaaaaaat de ses r-acinesi. Là où1
i.-éîaaarû nu poant aiilapter sur taie- rC' les rachines dépéKrlsseial, la pîltante d(l-i-
cue Iti-m-ux aaoiaalaaate pour le '?tayta tle ilIi. Doeit.aiâ donge-3 us lemTea uns, pi'us

sa's lx)itc. Lune ac hsUtt los chauses granude ýC'iîatiaur de-- couette namble (ea
fin*.' dvaatl, il y ponud, et aon tetialî,i, etl raupaiaaaa A la surfaceu, daal:ue :îutotal:i,
Sci arguMLa Blou an»ŽUb)Ljr. flonu 5gul' pouce par pouce, ce àmlouaol Iltitf jus'
ter' et biten ogxtlssr, voIl tout le se. qu'ai e que nous soyoffl arriveso à la
cret dui sutccès on aagricuture. Or, lIoair profonleur voulue. Il ane ilerait paes re-
qu'unle Itt'r forte rC'uadm b e c onil. mouam.dab gNen r-m*aiî à I& t"oI

15 0=1111,
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vin. lus grndîe ihta:til( <. <i r vu F-ouis.
b'ol, quielqute riel qumil soli. irîv- dle
l'air ut le liî luièe. n *tsI lîa.s fertile et
Il IL besîoin d1'y êire exposé eut d'ol ('Ireý
iiilîrègîî loi:gt:emicJît liusr le devenIr.

Défonuicer le boiîs-stol Conlst ituei itlsl lisse
c'xtell<'iite luritteileo pour la1 III:kjorIIé Alis

laiIlVlî ut %uirtoutt Poutr le,, le lntus la.
îieubel terstvîvî et attres. IDanus tun tui

;iticitill ù tisle gratnde îîri,(<îndciîî. 1<
hîifVIcî Vent îtll. [OFu it ier'Lel EVîî
nuirrlt tre. u lleissune minsîlt Iv5

<'ff,ýts dle la slirseet de iliîiiiidit-
enfi n. iiiits l'aîîtti déjà i11t. plus lesursi
raleiIVISî I'bulI'îUl. leu ors tiges île dé-'
% elLîl,cronlt, et celte î'iou<uuîice îles rili.
lie, lu tieniut êtu-e t-101t>lo qlue leu.' u

P atiieîliseîiuicut Piarfai t .1ii sol et dui

Ne .ilegilgrvis Im ou uîis î, le iouu''
IôtL lat récolte el tiC- t lIége.r labur,

qîui, r4'cuî'u ralît hles gr.iulc-u, île iiiaui-
Yaus hârie, letra leutr it-riiiîuutttoLe.

Leî Ihuir i'ilissesit :utiit détrulira
ets lierlucs tut l-., eteîîrant dansîu la terre

ilit'ellet; ensrich'lirontt de leurs déb-irisu.
C. i111IVIHIUX.

PROTEGEONS NOS INSTRUMENTS
AGRICOLES

Au moyen d'uno pointure économique

lAis pis-tIes eni bois île teos ie lisntuî-
lielts slrttoit.\' et ai:tlîînugr'icole's,
doilvent êître licîIltts toit; lesi tro!s Oisi

91l11it io us. et lus îi:îrtlî's cul fer qutl
s'uL.-'.It dolveiit recevoir, Vîcuiue noiuée'.

lisse Coce(le bPeinture. auissitôt qtue lu'
tr.tv'îlli île l1:1 isl est teriinséi.

Let; sutiust iiiét:illiuîli.s- poliees sit
faccieent ttaq:uée's et corrodées pair

l'hliité.
Oit enuiît quielquefois (IL graisset lis,

vorset kloicso- <le charrues. iîia:>
c'eia est Pluns nulilible qu'uîîl e1< vrai
<'ystciie,. C'est (le lus pieindire.

i'rocîi~<-vo l. s q;i gillluîi,4 d'hleîiî
de Inu vru. quluies livres île lîlaile 'ie

lombà, ue pietite boit(- de hIcii do l'rns
se, lisse pietite hiotte (le jIltîný dle clirotie
Il l'étalt plltoîix, et 10 IL 15 lits dle rougi'
vénIltIen ei, Poudre. Pouir les Ici-rtics ciies
bols. Il te3 a rienl de mileuix <te le roigi-
lettittie et lhuile de InL crue. L.e îuî<-.
lange formtera liste IxAltture rouge g3«iluI-

lr.SI ont ibré00ru uî rouge brilltant, on
Y aJoite oni peu de jauune de tirotiîî-

dlu aL îui>ortion île 15 Paurties die
rouige vCuiliui Pouur 1 pairtie de Jlait-e
cei donsne le veriillilou finui est lut rouge'
le Pîlus brillant. Si oit Veut dili blceu. on
Ilîtlgî: -I lourties- clu bl:uuc <lu lluaiil
il I pIrtie dle bîlu de lîrus. Ou 01)-
tient le 'uc-t eii iiîéiailigt-;uit lu Jaunem t
le! bliîl. 'i'illUie ciii soitîcuirs tcolîiéu-
nit txtï llî si toutes les î<ikces ciu

lhisS 'illoy attnd ilolu, .tlr, liîo
qlue l: li eiunture dore pîlus lonigtemips.
FIL 1&1er, Il faut îjc-rdavantage lest

<tles (lieintUre, car elles sècett

Une, fois durc-ie. liu peIîntur <luire hbeau-

elle trop vite.
N'tuiloyî.'z îk'ts tle blanco de plcîiili

pour pine' les suii-ace-s iiiétalillq,
esur l'aîcide ardUtqtie qu'il contient n unte
tu'irîbuce à' les corroder-. Pour ce Ira-

tvaîl, employez le rouigi veutItien e't
l'ulou lîroeulrez-vou une île ces

S petltures Iloires commilunes (lue 1'011
vedsélle<nt pour cet imauge. POUi.

le fate rottautes, tels quep versoirs,
pos t.,uihloyez u e.10 peintutre (atule

i'ensn sut iiélnge.(le l'ocre jaune
avec dlu goudron, et ajoutez de la tete

hvlentlîlne juui''i coisIt:ulce couve-
nable. Cet enduit préirent cfficzîceent
la rouille et Woiltièe trùs-aisémient auj moment du labour.

H.I. FGORGRAV1E, Ohio.

LA FERME A. Il. GILMOUflI

Stanbridgo East

tc,,gt au ilieui dinu irdîrl6t( deIrit5)
tiers" que 8*é1Ôyiiit t- uA l.siiiits (te cette

Ion1 doîiilîe à lat ronide lict bois ut 11.1.tirs.
tlrusi rI îutîini6uî dî t;<îsterit roNvit-

i Io) pliLs par QJ, et lat tour Cenîtrle lisse'
suîrmonteî enwcre tlt 1iîlî IL vent Pour

leu a ttelsit tille lîhauteur dei Io III îiq.

aii*:se -itleu alls8 divIKée îuî tiltut'îir
denîvliron eiiii Ilîe<l dc lar4e. unt., alîtugée

de Iostalles Pour bétail. îîttaeliô douix lsur
oleux à duoelîdî. lttér;îlcs. tin autlrs
ruiiioIr. une' iérlos do lsoxeo l:r.t4u

grilîgeti. tin rul~oir, uneli mide rutweé'
du staLlles à li'etlaux et est tlt unl dericr
Vouloir IA Jumnts POilîiîs 'Ont
la:iées dans Il-i' liîi c.î'ntre de l'C--
euirî' et. vonîîîc' ont lt% Volt, l'CesIiîi'u' iii'
mîagique Pais piour enuculer', mêmeîîc sîver
tii %vusgoeî, :oît auitour du(lres ie, l':Iiti-

îî:inax poIur les nuOrrir ois bleu dilsposer
leur ltiéru. Cette dl>isosition est vii'-
talîîeiut tisso des ineIlleures4 poisuibleg,
qualndl 011 lPetit y' îIlYfý,tr til grandl S.

aveîî.sc be:uucoîlp deu. liilôre.. Leu
furragei de.scund d'on lianli pas tles. con-
dîults àt Cet effet et l'eau li Provlitiui.l
des étages siuérieurs. 'lout le I>laiIClier
(le i.i'rc/iî1''llISé. est étane, et lii1-
utie (les animîiaux s'en vaL au dehors eln
.>Iilvitiit des rigoles îî:iriuilèlec<.

LeŽs étalges siupéiCreuirs auuîîels les at-
telages arri eut paîr dowc plans Inidlués
conlleiinent les f irrages et les silos. Le0
Coloneul Glitiolîr peut uoulîrrr sur Cette
(croie de 450 acres, 180 slîurtlîeî, 'sa
race îîfree et :;0 chLvotîx ; mils. Il
nie peŽut arriver ià de tels ré-sulta1t» qu'au

mloyenu de ses 3 Ill:îgiilueîs silos do 36
ljicdsr (le pitu(undulir oîù il peut cnlasser
-450 tulleu (le blî'iucnuissl fraice.e
osIent ccollé (Ilue osblcondîtlil - i-
tie quis:t iln," dit-il, Polir éviter le manti.

va:is goût quec beauucoup (te ult ivateutrs
donnent à% l'ensilauge unl y ajoutanit de
l'eau. IA! tpplît)dle préC*ré est celui
IL lailîws horizonstales, quioiqu'on si,

.srveu nus8I de ceuix à lainî veî'Uc.%Ieq
qluaund le temlps prî'sse et qull faut eln-.

Sles 30> acres lit lbl&é-dInde suis
Chuel alunt(s) en culture. ItCcolte
ulo> <'ne, 25 tonnes à l'airpent. IHauîtur

îui..'.ilinu:u (lu b16-îl'Ilitdu, 14 Pieds.
ltue'uuos aux liuft-Urc hoeSc lu luar 12,

dans leptuelles se. truil'.it d'emceuleii-
tes poulînilùres. trotteuses toutes de plueîî
racev. entre u ItroS Minie Mont. par

Fgîiuilt 1826. et tilts attend ilt iuikiaii
dei Norris l BOte remiarquaiible, à

profonde <épauule et tète ar.tbe, des laou-
bon reîuau'qualeuiecnt siches, et encore
des sabots d'Arabe. Pis (jeux poulaisni
dle Moscovite. dont l'épaule InlinéCe soin-
,le- annoncer des records preisque as-
stîrès sur lu turf, lîira l, et stnl nt
corci de 2'll1., Moquîttlo 220' ut
enfin lat reine peut-être du harem, lm-
lîresslon. jiar Madrid IîS.'. 'routes; lit
tluine remlarqua'ble douceur, due crn
granide Par-tie aux grillage-; de leurs
boXes4 qîli les tlcouturint à l'hiommeî.
Ces jumniîîts sont Iflelîfes 2 par 2 dlatis

dec grands upaddlocks oùI elles prennent
naturellement l'exercice quî'il serait au-
tremnent si difficile de leuir (tonner.

Les autres jaments de la ferme %out:
Giirplllîla par Guty 25
Sarti par Sir Galal.'d.

.Jîdlnta Isar Eagle Ilîrdl .
Dt)ca juar Clennrtui 2'23.11.

Luady Onuard par Ontisurd 2,35"7,4.
White VIlota par Aliaitu 21%
Mlis Sîmmons pax ISagle RIrdt 22l".

XinnIe par Têtiter D>. SM9.

$ýt:îîIldîge. juîin1 I luit.

LES PRODUITS CANADIENS EN
ANGLETERRE

Impourtatiouns aeglut*iies eun 18î.i6-
çWtr yslèiiie (le réfrigérateurs

Qualité dles produits du Nord.

-Neuîlt tirons ls uusiîeîen' 11
vants du "Groces-'s Gauzette do Loudrts,"
(lu 31 Jtuillet deris- .

Proltitn <le la Pîrésence pi ii Mgieterm-
li p)roteu-s-it itubk'nt.ois, le Csuîi,'

:,Ii'c offlujiîI du, gulvvnîueîiîet Canadien
potinr 1'.gri-tttu-e et Ltlaitelrie, l'Agso-
î-Jîtloîm duc, EilDuetr8 hide îsJ~se et
saîtor<î rlits-tJeudi soir, une nîoiu-
turetî'ue et Impîortanite ascuuihl4'< îl sugo-
ciauîi na ( ut et ouit li îîoiu renîoms-
trer le dit oiîîleie

Daiisses îrcupres pharoles, le
pîrofesseur Itobmrtsos at vertu el, Anlgle-
terre. îillvO3% P'tar le liilre (lo l'Aerni-
eculture, pour conférer avec les mnar-
ç:littiîds iuuiorlniteurs et îltsinituttenss et

poutr appurenidre d'eux ee qtîe devraient
vtre les produits eualaspour qu'ils
tînîsseuit Obîtenir tuin ellliie part dii1

commllerce-, leIY
Voiei quielquies îî'uc néîsîi

dit discours, pronuencé -il cette occ-.sioit
pîar 'X. ltobi's-lsnii
uIia Grande-Blretagne a Imiporté de touas

îial' on 1896 Pouir ptlus de L120,Uuu,uwO
sterlhu- dles douze artcleq de consos.
ina'tion gt*uîés-ale que le Canada peut
founir un abondlauce et (le kt neîetr
iluialité, soit . Ion cé-réale%. coe le
blé, l'orge, l'avoine, la farIn eic., du'i

aîuluîuauuxc (virants), îles vlaisdes alxUtui
dlu fronmage, <lu beurre, îles oetui, 711i
poisson, dles fuilta, dli Lail], di kLit con-
densk, des pommuas de terre, de la vo-.

peours sonit qîu'il ne Pourra pls être
chargé Plus île 10 ulu.s par tounne on
lus titi talll île (ret Courant Pour liusa-

ge des comipartiumeuts f roluis à bord dgs
navires. Tout eýxîiéîlteur Peut envoyer
hue Peuite cli tlie forte <îiantit.u de pro-
dits. Pour que les produits destinés 4

t-cre expéU<-s d:uls lesJ chauisiures froides
d-'s qteautuers Puisseut partir danlla b
mecilleures conditios vouius, le gouver-

iuctetet iu é'galemsent ecassatî IL stîbren-
tioanicr Ponldant 3 ans les; eatrepôta trI-
goritlques alux ports d'exportatlin DéXà
mualgré, le systèmue de réfrigérateurs lms-
P:Itfltlt et Incomplet qui exIstaIt à bor.d
des navires depuis; 1513, les oexportiln
de beutrre ont beaucoup gagné. Uin 181)4,
L't qu«uItiteé de lx-îtrre vxpertès a été de
2,330,334 Ibo ; elle s'est éilevée en

JSWî à 9053084 its, cette quanutité
devra s'accroître dans des liropor.
lionst Plus1 cwsuaslîrabls danls les

annéesc- prochiaines. L.e Catnda, qui
a fout-ni (,avironu 60 pour ceuut do tout
le fromange Imupor-té par la Griuude4lre.

tuedevrait ausual6 tourlair lue égale
propuortion des 340,000,000 Ib. (je bteurre

Impîlorté ainnuellemnit Le sservice des
réfrIgérateurs Installésur les chemins
de fer l'a été principlensîunt peur le
beuirre, les viandes abattues, les oeufs,
lit volille et Ion fruits. Polir conclure,

le- professeur liobort6on dît qu'une ion-.
voIle ère começit Polir le conuuîuerce
et que le système des Z«fnrateurs

subenionés par le gouvernment
était le conînenSmnit dO cette onouîvelle

c-rec-on faveur île la quaitlé du beurre,
des fflit.a et dest fruits canadiens qui
Parviendront sur le marché, anglais. Ces

arils pourront mainteat être
transpote.s saws le MIndre Inconvé-
nilent, et, commte le Canhula a lm sol fer-

une atanfiipliùre pure et sile la qualité
de ses produite cet absolument de jure-

1897
1897

Orcii Par Artlllery 2'21"34. lîl et titi gibiler. Le Cainada uî'i en-
Joiint paîr Dextîr PrInce 113(;3. "034) que 7 Pouir cont (le Cette qîuantité;
l'eît,ý' Ces poisli&&3r. su ont C-t. cr.l- tandis ie dît le plrof(cuseiir, il Pourrait

1.C'eo auvue lus é-tlons sivuants : Sîr un envoyer lui tiers tit nmoins.
GîdaJ;liail lii Azuîuor 2'240'' et Dexter i"în~laîed nînelîIotiî

1rliîce 1 13W3. A. *Il. Gi. 2(1019 plar t1 - ces c'xîiéchantgeisou prîllîug 'mnt in

2,5,S, et Lady Lighltfoot, et enflin l'ad- <tien. le C-nuîilt deviendrait ouvo~re umn
iliable NlitrIitt<Itske L'34-4. Par lied iicullcuiir client. pour les nrticles (le falîrt.
te llceî 1711 ut Nelly par Ilanibrînio eatioiî anglaise. L.e c.uaîta tdéjà on.

2'*21"'/&. Blùve (le WIlanîd Sltiioford, s0<15 voî>3' 60) poeur c%ct (le La. quasntlté totale
le ciel de Ciltrtile, linsené t6 XN!%uuu- si~Cîe(ren, uiporté dava~ ceý J1.'5a et le
et lieiioté lit pair le Colonlel (dlinur, cet Cauisls est totit (ut nus-I houeti nudI-
étîlo:î IL î'aîttsi belles. itetilois c 11un tienî Pour lit îimîîiuttlot des5 qutalitf.î ml-

IIuIîîutout vit. liéscîîtaîut, n Cee lion1 îperitreï de beur'e, <le clitîles, d'oeuifs.
dos~ mi court. bentiîuup lilus d'coldn- (le vul:îlîles et lt fruitIs. .31111t ces pro.
rantce. L.a tète seulte laulsuîer:ult tui ti dUtýý. luis faeiles Î% se déetéýrIorer, ont

II désItrer nîtlcrés le co(eux (titi Préfèrent le ç ielue-îî Ien s;ouffert pendisant le triuî-
type nimtte..Nii les attaclis ut le lit rt das le îiass-. la d1.isc île 8.000
piort en sont altsl firréîîrochlîîllu que le ivIlîle de, icrclités (le la Gra-ude-lîretit-
àîsile titi titrises. IL liii seul. cet étalon gs- n.I» u Jlias jk18 t s grss.iid olystaCk' quant
peut créer le clîo'u Itl de route àl alliirel titi Prix dui fret. Pur pay3er les fr111.
de carreslr <lie demndîenît à iito de ti-nii.s-port lasîîut'autx pote' de la
iltie les Coiiitts île l'Est. ruletmigiJii*is cûéqeI

Volli une écurie iltî cousole anî sortir poruî4rent de l vacui du fromage qu
tc 3ioitreai oi% vralimîent, Il semîble qute Caancla P'our atider les tultlvatetîr

six buicycles ont reoup)lacé- cha:que ulev ainâtlens àL obtoenir une place plus unar-
îles temi)îîps téc, ut oil le "sotnulî.e for %,iuée sur les manrcés anglaIs, pîour le
lire" ceîîlstt scurtouit à îu-.siîit àL nio lias bcoeîî-i les rllt, îes oufs. et Li n
8e (aire (%:raser palr les roues C.iOiit* UltJle, le îiîîîlstzte <le l'Agriculltire ait

u-Itoiitécs. ! enîiuîîî:s ti ermîinanit Canauda a pris les mctý.UM4 iCx'stle
nîotre intéressanîte vIsIlte eà lit fermie du pouir foruuor comme nue ellîntîe mi hl-.
uolîîîîc ,iliiuiiî., ses cuuIoilî,Ii k'îî. terroiniti tle refrîgératteurs dPIîtS Pll-ii
et ses polîl-esptagnoles, uve des liultl. droit (le îurodu.ttstoiî jsusili'îIUX ports <1e

Miiu sépa:rés, Chiauffés lîhiver. la1 arandîelregli. TA- goîiverneîiîeut
l)ais titi lotit autre ordre <ilç'Iée, et a qlubvulilluôn les vateîs leur piy

lieur étoinner let chtatcUns, nouîs 11JOite- nut la îioltiô du cot île lîrîiniîr établIs.-
rons (Ille le Coloneî.l possé,ide daîimR 1,14 ~<s* eiiîe<1t dles meilleures machines A réfrn.
cietie lisse tres lntèis.sante jraler'le dle gét-atlou le., pîins mtodernies 'et de,% cois-*

1)ltutres5 qilie ]'îéîririîmi lias lIiallncCts Lsolés. Dix-sept vapeurs Ont
les ineIulî-îms île Monîtrent. Citons4 enitrO été allsu.- poîîîus iur niaviuer entre

auitres lisse vite île nei'gc e I. . MI. WVllcs., leté et Luondmre, Avosîntoutî,
iruIs î:gs dCe Fauirniî, trois X'Cgl, Liverpool et GL pe,îeiîdait l'aniné,e
tienit tnuie vite saisIssante île iltoiSol. couiranlte. Les conitions entre le gels-
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111IîS unlie. I.". lîrtîluîlts îles elîmîcît dii
Lierd ,e teoik'etrv.at itîleu.\. oi> plus de

iilthtXsiet l).i.%îlenl deles prolriété.'
litltrlUkS î lUZ, gr:Ultite( qilik ceux (lai
ta'îblseiii palus lLit buii . la1 routte dlit U7iiiat-
da. verLa I. (rasidtletigîe &\,t :tu.j

u.iQ route fraîchIe. Si les Atnglais coîaîîl'
ilasrii't eIlîututit leur paropre i ntéSrêt,

ils m 0'lrLîi une prôfôrîsse anar.
iîtiî'e auix ipraîttLt5 (' miIli'r Ct ;itiieil.
terniciat ftIiala I)auaý.1iice da.clîat îleî,
Caiaalietis posur l'eitatîaae Jimu r.
tatcai des artaIcled iiiLufiLelurtés tisuan
Ilis villes a'.'dgI(tvrre. d'Irlandîe et d'Il
cosse. (plulslcu.

1,'asaensbl& se s6paraa cl votant îlis
tettîa-ulîltî its aI lrofviixor ltulaî'rttoni.

ENORMS ET DOMINANTES

N 'st6de quîatre NîlOntî.nt- ftrti.
ILsajaits - LIt lanUte a balîde trouver
A tL dl,.tMieitloi dan le iaol tente le 411 aia
tre (dliutts ftiLîitits àN lit r4q 'i
t'il ltILafliL lait ou llil't$ 'i~t
:&ttres se troulve liî3s'.Volet. ul'ail-
lestes les;a résultats trouivt* pa.r .3 G

V'Ille i'sl »eý. e4sai dle etulturt (tu blé.

L'ULTUIIO DUi liLI

Mianoisd 'là ,
uc.-tS aairLOt*S rîcolies

por atimeit

Engrais comple't S4 éléaments,

Rggais sans chau
sans . ...... 26

....... ..
Henrais mis &;*i ut. j Il::::ý

Terre sans aucun enagrais. .. 0l

on1 ioitlit e 121 à~ a 1 le renictlut à
Wat lu aut CiUî et glue ]ti plus fort.

récolte liIeS-t ollittLe tituiLvqie l'uigrals.

d(WÇUs nouas WUClt u ttsi5e quelque

ei"ede plues. litiIîu'luî lit alioeoi sce
clanUs le reaideiitit due à V'nbsexu.vý de'
te.l Ôta tel ëlGuiieiit fort1latLt, Ieii aLitrvâ

InAect L'egalàu evfle t, uLxnis btea.

udiiota de 1>10.
SI oit btLl(iriiu la vitaux, le reiudetuieit

batoe de 2 tiàÂàt)t3 Si. ai bulIrut;u la
pota8se, le rendlemenat 151155e de# 10 iuL*
nette. l'utr la stalaîremslwî ie l'ac!te

pliosllitarltlue tW rejideaiwuit souille àI 2
milîlets îdiflOrî*gue : 1-4 uiluotii.
liais et on v'luiLt .1 suitruier l'aLzote,

le reiLeatuiii du bIS toiîils A IL' :iJuîtgs.
re< u'au u laLî point (lue <dans lit terre

11411 tugilLit. P~ar la suîaîareealois de l'a-
zote belsi, alocrs t(lU01iL il libê au 1,0 i
trois autres é'lémLenLts outlauis L a
pierdu 2s.; aniuuts. Nous %ma etasctious
(lue c,t J'azote (lui Joue, le rill' priuel-

Ical daiw la culture du blé.
S1 au lieu de blé, otn avait pris les

ixowuie« de týrre conitie s;uJet il'ixpé-
neuvme, ou1 trouverait aile c'ea4l la polasse
qui a le plus d'ianfluenice auir r'atiguîe4ita

isuxu de la rémIote. Pour lis bllld'Ine
et le aarru!plu, c'eât hla rése~Ki de i'îaCi-
de paIaptqlwirque d.ns le bol quI ciL aug-
mîentu surtout le rteadeuaî'ut.

lYiîd ela, on appelle ' doiii:îl."
l'4l6in(mt de l'engrais comaplet qui e4l
le plus favorable A unie sort die culture.

AinsI, hua' extisîlale, l'azote (-,t ta (10
sniante du bliG et des autres ~<lî

La potasse 4stt la (toisiLlawite îles poue
mes de terre. dis ta-aIle et autres, l('gu
ilaua, de la vIgiLe et clos arbres

f rultls".
L'acide plafflborlîaîe est lit domuinante

du bié d'Indae, dee navets et du sari 5Ia.

L.a chauîtx ne pa êî tre la duniuîniîe
î1tuatuiî' pl:aidte, mits elle est tesaIr

à1 toutî's les lante's.
Mta (Iale l'oîit ' tw 'i' tromppai.4 ; a la

ula'ii:UIan nte peut exercer %on utet luit
quetiIute(t'est la larêacaîce, îla:î Il,

sol, îles aiutrtm MiéttieLite aie l'eugrail
'ompilet. Fnttaluo('e saae. eUe naîuratt

pirém~ise lis d'effet. Il faut donc vir
dl'aborad si le sol est siîilsaîtaaîceil pute

vua îles autre's 6liittit,î torliiUtI'.
.N1i15 dîlobiai. e-f termttiant eag ilotes.

le' tatlaus îles domuinante's lmq tiekux colt

T.%I3LIAU DEIS D)OMINANTESI

acuil

lé.a Mlé. Vig'ne,
tOrgae C:aitte à sucre lails
Avoine,. SarraqIii. Iùse.

saa. Navets. I.taîeraa.
9.lii rai. lieux de Trèfle
roese, Nuvette Siam litricots

leîaîa. ropiaîsn. Sainfoin.
li'îî,îret, fusil et beurs vesces.

îautres gratn. .egoums. s.ais.
nais) racanes. Ilamies ade

1. ègunîes- %rbuàtos à terre
feualles. flours Tabac.

l'lasitus t.egumas'.
bailbeutea grain es.

M'anlies laerlia- Arbares
coes d'orne- fruiîtiers.
Ment.

L.es feuilles îles bcltrayra ne vrilent iltiiitltô d'ilineats produite poaur les
lias la paetit' ad'être recaielilles ; elles re2- Wietl:ttx lpar uit arpenit dl' e ltsrt
tent t3ir Ile champal pouar y Ztre eiifoulaa ics et de. qlqulatesl îîut'e. révolte's :je
qandat, leail tlttîaltx lie votI pas leq >.'ii- sooa le(mt 4 hii llrîs à5 Yiltt's attcntloil,
iir; aisl lim feuailles dle carotteS sont lis compîortenît ut, eliseigni.tuie.

"Ileîiat Pr(uil ars tii lin i LAUIE laa ats 0iX 4aiiîîia,5S sAriRs ai..rsst aLI
.11Y1 icirî. ( T 11e'vîkT sa li,50 irascîra e i.ssa

Il ÉcoiTEs

Foain iîioye ............................
'Ièlisec, 2 couacs. ..................

l'ursgo vert~a-siî' f toais et la:
tllIlcs-likau .......................

t4ivîrotas vertes......................
Masis fourrager tisa ensile .............

l'ois, grain 1~25 mts ... ................
l.alîluf 'k ton ................ .

lFèvms grain '20 mus ........... ......
. ilali I latit...................

Avolino, graain j *J0 mts......... ......
1%ll f toit .................

lIlê.il'iila, grain 30 mis . ........ ..
tiges,...... ..............

C'itrouilles....................... .......
ilatates, 150 Mt%. ........ ......... ...

elîsus du Sgin, Rlacines . ............
feuilles ..............

Bectteraves fouirragères, 18 tena.......
feuilles .....

CUTUEde PATE'RCI~SCar;ýtt."î fourragères, Il cino. ....

(Sulte et tan voir le Nu. dl'aoûlt).

lictî1tî1 - Conserî'a(toi - Rende -

inenls comparîatifs de diue,'sts
rEcolles.

ItE Olf'E.L'araeagedois betev'
ves se fait dans ILL preselère qtinzainue
dl'octobre et celui îles caruttec eit dii,

choux dle Siluil dansi la alsilne qutti.
zis e.

Quandci les nîciese tletuenit trol CIL

terre paoste être faelleiîietit extraIt(s i'l la
iielis, à î.Witiit d'arracheuse, on ouvre
Lisse raie, de chairrue à drolto' îlm raunzi

es, laftsuOit :tssi lari'l des racInses (lue
pbosIble san les lalcser, alors l'arr.i.
viheur uni ien't fieillLiuIt i lasisit

eii ttranit uîî lieu sur lui îlrate. il
s'couie légèreiient lit tere qiî adîhère
.aix racIn(%Q. et î1l'1îu tour ie tllit%. lýAi

rnic î'n jnvelles i'l sa droite. Le-s Lit
colleteurs le suivenit soumits de serptes
oit le forts couitî'zitx. pui.s aîsalslssatt
do la malin gatuche Ie.N rauciues par la
îoa'te lîtfArlesaro. d'u coup adlroitemenet
porté, les ilAlîa-LrnaisAft de leurs feul.
le@. Aux betteraves Nt sucre on culaSvc
tout 1e collet. et cO.hlnîutsicîiest jaunis
aux chloux île Slani, tulais aux Carottes et
aux betteraves foI'rra gàres, on se con.
tente d'enlever les fouilles. Lois racines
sont déCpoeAcs lestement îaar petits tas.
Les tombiereaux paessenst enîsuiteoùe des
ouvriers ornassenit les raelueu snsa lets
balesser. On observe les iiiels prô'a ta-
lions pour la misea on cave'.

Par un templls favorable le décolle'
tige des racIstes sur le cha.inîu aita fur
et A itiesure de l'arrascage, su fait pîlus
psromptaleent, quand Il est el6eutb par
dles Jeuneas gensLI attlfa et vigoureux -
cependlantt, quand, pour les carottes, 'c
travail doIt se- faire liar les femsmes #)s
lmensfanLts, ou trantsporte le plus caotryCul
la r<saote avec les feulles dont l'en10.
venient s'opère à l'abri.

Ilenîlsmoil
oi sa 4a111

arpent.

3090
5000

5000
'20000

W. 40000
il 30000f

MO0
2500

12(00
2000

10
2000

1 84)
4400
5000
9000

30000
4300

36000
15000

30000
10000

lleais n

37,21u

1112

2315

251

3551 I

2169
2850 j! 1
.296f ;

4n32'
800

4230 1 II
970f

sitri ta e

.5è6
I .2.8
1 :13

.2.8
1 12

1 .7.3

i : 930

1 :6.5
: 10.6

1 :9.3

9 à Io
: 4

exellenîtes et nuîtri1ves pour les vachas il1 faut remasarîlucr dains cu tableau &Isu

lalliéres. ou les le,',r îlisirllue toua lms leai chIffres de la colonne, dcie ôqiuW:.
joursa paie sioytannos rations, ou, dilate lu lentsi en rôeultos die foin Bous lu rap.
cas d'une siîrabonidantce, on les cou- porc die la totalitéa doit aluients dîgt.l
sexve en silo, oi cn les Linterpotsant par bIcs n'iiiîlilumnt paýLs lest vatleursi amiuji
costelies uituti enltre d'épaisssais couchies tares. On sait que les albunulutioleâ
de paille. ont ulie, valeiur alimntaire plus ge.'unils

L.es fetillles le choux aie BlIn iug- qtue les bhydrates dû carlaouo-AnLidoaut
mientent, le lait deé vaiches, nuLts dueal- iure.-Ica rd-coItes deont lu rapîport nILU
niées CIL quanitités. uii lieu fotthi elles cu triatf eot plus éatroit (divIseur plus faIble>
pattent l'armie ; auleuix valut les donner oui, à quntité ê6mle d'aliments diges-
aux Jenes animanux. aux nmoutons ou tîblva. une valeur alluicultre plus, ÙuLe
atix ports. Cetiîxcl lems mangent mieu= rôt que celles qlui o1t un ra>lpoCt Plus
cultes et métlangées aux farineux. lairge «UIvîseur plus (ulevô) (voir note A).

Alini la valeur alimeaiîn.re du fourrage
CO~SitVA ION.Pouconserver en vrdont le rapport nutrit (1 : 5si Il)

tionntu conîlltilz c racines jusqu'ai s c iu 'lvô que ceuI lt tits (1 * 8).
liîteiîîas, il faal uîsc cave saine, frai-l est plus de deux tels celle #is tolu, taun-

elle et bIeu ventléCe. Il n'eat jus beoI dis quo la protaortIoat d'alimients ivii~-
dl'uneu consutuotiont en terre porcl.tîblois est de 1,77 1p0Cr le t'ocarrage vert,
Une chmbrlue dans la grange oau adans contre 1 pour le folu.
S'établ iat nse, douant .sur la clsatuiî On volt qu'un arpent dui carottes lare-

iI'liiiui.'ilon îsut êIre i fncleinient duiaut 15 tonnim du raucines donne,.
construite à. 1'(pretivî île la gelée. feuilles compiîîses, la plus grînstie ciait-

Qtuanî ois récolte idualeuri; estliec8e listé d'alimenats dIgetýâIbles, celle de W5i .'

racliies, les uîta' doivent tre min- 3%a récoltes dc foIns, avec aussi la platas
se>siituiesi Ss lareinlères et les betteraves forte valeaur ailaneataire ; viennenit; lui
hes dernIbres, parco que- celles-ci aeaauCa. suite leis betteraves . mals. al l'oit omet
reait. iar leur séajolr un civi', dle Lae v-a. lesa fouilles do celles-cl Joeur proportion
leur alhtuuiUrt. d'*alments n'elt plus que 2.40 toiu caile

du toIn avec aune valeur alhausîsatalre
LE3 Rt DESII2N' des racInes par re.latlvoeiat susoauire. Un fait à re-

acre viaie suIvanrt la variéaté, la' sol, nuirquer c'esýt qu'unîe r6cltie d'avoîno, dos
les eu'grais, la culture et le Comporte., 30 îaus ne contient pas plus d!aLllnants,
messît de la saison; pour leu îattos. de. îvdhle coanilarîs. qtu'une ré-colte de foin

100 A -100 hilleitsa, juequi'à 700 minets : Ide M0 bettes, et li veuetr îles alIments

pour les carottes et les navets, de 10 à ' du foin est qîuelquae leuu supCrîeure à.
'JO tomnes ; pouai les betteravess h vatches, Icolle de la rdeolte totale d'avoine.
île 12 .1 30 tonnes, jaisqu'A W3 tonnes, Ainsidestlontiéeque jevIenisd'énon-

Un arpent de carottes du polsb moyen <cor on lieut tirer les conclusIons Bul-
aie Py, Ibe. sans aucun manque, doutne, vantes:
riait aflresiîwît 30 tenues de r'acinaes et Io Au point de vue do l'alimentatin
1II tonnaes de foullasa, ou 40 tonnait ou ratuellu du bd-mnil, Il faut, avec liii
tout île ntousrritur'e siculeuto. Un ar- moinles, cultiv'et' desj touerutgîa khguml-
pactt ada' betteraves du polids mioyen de lieux, trôlles, pots, etc., ftnaitmatLt les
3V, lb)s,-polte batterav-dgalxssout
sans aucun vide, rapporterait 81lj toit- (1) Les chIffres; quI ont amri de tusse
us de racines. Il estt donc ômîna'nbnieaii - cea caleuls ont ('tA enmpruntés au livre
lnuPortsnt quilU 'y aIt pas; de vides 'le l' Petit ' Nutrltlta et îur,luctioa des

dil *U.è* raie. .3'nl fiait lits canc'ul M. la utbu"

liivilaiats esu
e'cultai dea toits
sous lu l'all-

"îOtt du la nia-
tièro nutirtive

totale

1. G2

1.77
1.01

1.43

1. 20

0.25 J~
1. 52

2.31

2.40 }
à 3. 75

15 Ociouitr,
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principes uaotés' ai l'on ne veut pesi $A
mettre dans' la nCcmqtssiie c faire' 001-
nommer beaucoup dec grains r<'colt(tî out
aclictési. nit de tirer pî'u th, Ptlrsitd

s'ce. attinitix *.mieux valenit d'abiontili'î
fourrages lèiuîulneîix. sans raeines. (1.10
beaucoup (le racines Rang ces fourraktq.

J 2o Il nie fauti culîtiver enci eutes qabe
1l*('teniti dle tera flue l'n pMit travail-

ter et cugrnisscr part'nhtcnieîît eni vile
du plus fort rendemnît poss4itble ; les;
béne*llcen sont à cette condition; .'lo0 Ail-
iours que sur leRs ois 61îîuiseg ou1 sils
par lm5 uairil lierbeq et qu'il Net D&
cesilre <niior(er (le tout.' façon et
où la J.ichAro nie n'est pas liîîlIRpeflMa.

hires pore eres ntite, bu onpômduue
lion iltnslvrei(q et oiîe duroducton

écono miue le prix dt orientr den

totat le vind l qe d ,ne nl)le mi-

vr' ag mu1 lst le t laI ihîr des mn-r
d'es ffocurre>. Cepnnptesne puî.l.

lm li'e eq e rr nijx . I cut reso .er

lion' lnetnae et la p;ro'lei dubofin
ldit nfpe de a urianes ugenter avm,
<'elle de a nouriure. di te In

leq Aen.in, tetlipl nutritire potent

deql nutrtin apport imrben taire ieri
ptien t n rapurtdipoidsln k'albml'

eatudis <t-iAr e e oen ic pteles.
rndmen dle li'vols et,8 fatn d liv rpt

d'i.v cluite d1 carbne et d oie. <mn.
tireno a.el digestibles)g , quem 'on r-
ferint le fomiurrales.i d eietd

CO'flRVIttnnql POManqeEd
vZ t Rr lui TERRE-tn' bplmimue'. d o rr. n

doiventç entre I rficol6e qu'Aim eomlier.'
ntrlit' e plcnnl&at. orntl e rtntl. 
fintdo seupreunbre ouL »nu omenfet,'îin
d'octbe len t P len varif.s ta di,

orlat ioe nvnd t=It.ae
cel L'race l et niirtubce lsdit.r

dat e pîritis rposiblmp nteimp stect
fet Ir.trnitnt ne <latt comnt,nc<'
MA qi'np.m (ml'drp otndl cstel. nl
nnilad t" la reste atmd prnrlnir la por

*) lbyrrnume d e tubrules. t (m

tibr lo<litn lestý lalsse queque heîri

fen t lagret 0,1 DO es e nca.o

OnIdoit êtraeuenete au' prdalale. le

dtriere pownusetns elt mne tous iles
taiber"sies surImnele m o it pahrfa-

mo.entl.

Il convient maiintenaint de d1ristiur
deux ens : clii Oùt l'oit a cii vule la con-
servatien dms tusberculesq du'stiti& à hr
lulantition et eeli quii a irait aux tuiber.
culest dcstno(w à la eons.nîîîation.

Dans le prt.'aîier cas, l s'agit en sonnis
doc la îîr(luatratliild ttîîbercisle,P. Ont
ilo<it empillyr la lsmvu'ilô biena Conseil,
prniliquôf par le-3 inaraîchers <lon ovi.
on'. (le Paris, pour les varIts tifttves.
Il Consite si placer lms tubtercule' de.-

bout. l'extirtéi oùt se <ltvelupleit les
Piriniplaux germnet <'n hanut, sur <1o pC.
Ilie claYettes entitiîO'. nilltIe(' (le iluitir
lerlas hauts dec quelutesc pouces.

Cesa eiayeuesL Pont emplîtes l's; «nos
sur lest aires sans orainie d'autmer
les germes,

L.'Intervalle qui séipare les divers4 tA.
ce.'. permiet le libre accmu <le l'air at (le
la ltunttre. Le.. tulueretîlest semnences
'dît ainRi Parfaitenment conserv&s' j''.

<îî'.' la llantation.
I.orQqu il s'agit. nau contraire, <le pr-

venir le <lviopî<e m e nfimgeo
laicîîit.R pour que leR tublercliles ne piet'.
dont Past leurs qualitôs; alimnentaires, on
Opère tlftdi(Ttient.

Pour conserver les prodîmIts r('«tttim,
Il faunt. no slîprinter entikrmtnemît l'air,
qui est uin <les agents de la femjnoçutaiion,

Ail erîîpt'cber la eballeur de se pro>diilre
dans le ta.., puicque la chaleur cet tne
dtetîxitme enlise td'altrattl.

ilpmnîer l'air n'est Pas po.sible
on y' Parient tr.'s Incomipltement eti
"ii'aut les; proltlis ces't.dm en
f.wniint dles couches alternntivlcs d-
«sable et il(, tliercnales. Mace ioyr'is
nie Petit tre appllqtiC, dans les pCa
tonq dle granîde culture : on n'en fini-
fait pas s'il fallait enmaller de grandes
ltîanttt"s de ponume de terre on <le t'a-

"Ims; Il faudîrait d'ailleurs trop (le
iîla ce.

Il valuit donc mieux at-et' les produits.
v établîtr desf courants l'air et eipil,
"1îem paIr lt que la teinptArrtru ne a'C-
PIi'e et ne, les g'.'te.

(ilnCrirlement. la conservation s
l'animes de terre se fait trtN mal : on qe

"nente île miettre il terre et colite l"
""lir' <le la cave qlmlquesf polituÔes de
maille. le former titi encaîlrcinrii avec

-îîeIQîUes planches et (le lmpeo lest.
bornlet en tas.

Cette niaîîI;'r dle faire laiqsse beaucoup
Sîépitrer; l'at'ratton dît tas ne- se pro.

411it pias. Oit lt-teý ln"itfflsaininpnt. la
'î'DIP(4"rstîre q'tJNve et lat pouirrituire don
tuber'icules ou1lune glrinhiitlon anti.
,ipi-e <'n sont la milte farct'..

Pour faciliter l'.iireiloîii Il serau lille.
-bIiiult dceCîg' <lati le, tas île'

-Iîî'mtneli d'appel. forii<'cs tout aim
')Ienient Par in faigot de gros bots, ait-

mutr duquel on entasse les, tubercule,.
flan'. le mknma Luit, on devra dI(qposer
l'es <derniers; sur des claies. Unil qu'ils

ne( reposent Pas dtrcetteient qur le o101.
Les bales de la cav'e devront enfin

eire OtrOres dle teraps A autre, pour
'ilue le t.-u s'tre le plus possible - ette
,audlition étant, on effet d'une Lre.

*:midp Imiportance relatlvemsent 1.-ia
COtII.erVatlon.

CISPnSITÎON DU ORAIN' DANS
T.ES GRENIERS.-TPs grains sont tout
uiinptleîîent dlgpos<' en tas, sur nl
tauteur moyenne d'environ 20 A 24 pou.

('es. IL hauteur à donner au tas varie
lailleur avec l'état dle @Imcité du grain.
Après le battage, ce dernior a encore

it huîmidlité ase grande, et nuis toits
'ne trop grande é'paissur, Il poumrit
eéchatîffer.
Aussil, A paureil nininet. il sena prit.-

lent de ne pas donnert-ian tas plust de
0 IL 12 pouce de hauteu:r; IL nueue que

la deesication me pTxroi, on poutrra
l'augmeutsr mins lev'Oiîvnîu<t.

V'olt ce <tue dit enîcore' à ce aujt
léinnat agroioiuo Nitlilis de D)ois%-

'Lcvesue le gratîts pont battus, on
doit les ttauslsîrter Immédfilatueent suit'
le pilance 'ui itn grenier, saris lms lats..r
s6ju<irntci dans le', sac. nmme pour un
polit nionib)rtede Jours.lscocefle

J''mi fornme peuîvent êItre pltus oit moatis
fI)aiStes9, selon l'état de pitei(O <tt gran.
S'il est encore humide<loiau tendre', les
eontetien ne doivent avoir que qutlquiies
roll"e dl'C.atseur et oit (moit les
roillter (touîx out trots fois tîat' settlie,

d aits les p)rerni-rs tuaipe. Qutoiqueu les
gmlas parlaissent pa:rfaitemnlit mers

aîri' le battage, Ils. tc peuvenît encore
î1tre plac('s en couches <le lus lie 10
à 16, Pouice 'pac eîtc, îîesîîlat
les preiers tiotr. on devm rate
routller tl'nhorîl cliaque Ketalue, plt.
à de plus lonigs intervalleS, .1 nîoin,
qut'il ne s'yv runnitttc de'. trace. ,iIa.
.ectes. comnme les eharançoils. aliieltesx
oit les teignes. Datîs ce dlernier cas,
ce n'et qu'en remuavnt. crllîlaiit Lx.%%
fr(-qtieiiont les grains, qîto l'oit pelt
affittblir les ravages le ces inectes."

5 OINFI A DONNER AUX GRAINS
DURANT LAOOSRAIY-al
cr<) les précauitions% snateIl est bon.

puoure 6viter toute0 alIt.'atton. de dtonner.
duriant la conservation. qutelques soins
d'eiitretIen. coiiLstqat en pelletagies et
eribtae.

Gritee A ce% op4ratloTL. nombhre d'In.
sectes qui peuvent exister sont détruits:,
'le plus, 11h permettent l'aérationt du
crala, li enlilvent ausiqq l'hunmidité qu'il
a pli absorber et qui lt nuirait certai.
netiient.

Cm'' peits *ooi. rÔpétt ait minst une
faits par mots nie Pourront que dtonner
îl'excllntî rte.-nltatq,

A cela. nousl ajoutterons que les gre-
niers; A gransq réclamnent une granîde
propretA Chaque &lin&. on doit sn
lutnchuir les murs A la chahti-ç, et boucher
les crevases quî'on y remarque,.

A, 'M',MII;TlN.

FOURRAGES, PRATRIES
ET PATURAGES

Mémo'ira p'esonté à VrFxtcction do
Shorbrozke, 18Ô7

C11Il11relz à fare r'it 1'si do! reméflier
au ntinti"c (le tourrage. pnro

t'en,,t 'l.'s doiU.s ctiins/s. au,'
prii*e. el aux ;uJurp' pr 1,

gelèe (îu ptir lit sé"hIe me.sse -
Rp'sltnration d. prai-îes el dr.<

Le genire de culunre ri adopter, onu cas
ilneuffitance de foutrrage s A la oui.

dle la <letruieln par l'tivrer dms prairies
et <le 1pdtm'algfms. esqt in Sujet de grn d<
Importance polir lost cultivateurs de cett
Province, spécialatient dans lt saisou
actuielle. Lorsqlue, ainsI que la choste
Mut azriv(- 1lilver dernier, une prairie
ou un pfttuiarge est rost dénudé.t Jun-

qu'à une datte tt'be-nanct,. et quoIqule.
17ots-ce qui est pire-a tué recouvert de
glace, On peuit Prévoir qu'une grande
partie sera déCtrulite par les geteu de
'hivmr Dans ces condaitIonsl, irons de-,

von.'. natuirellement recourir aux four-
rages vrerts; pour nourrir le hÔtai port.

(tant l'été., et suppîtet [Ln Manque d'hel,
anige.

ni faut choisir l'espllee de fouu-rage
mort et ent faire reseesemat dle

iiinaiZre A ct avoir, Al dlveetw ucue
èîueueusdlves.

Noirs avons% d'albord l'avoineo et les
letIille. 'ou enicore, l'avoine, les pots
<-t le s ettilit-, qiti fouriment île bonne
heure tilre grando qutauitô de f<.'.rrage
îîar acre.

Il fauit espacer les enslecuosne, enu
faisant le lurcîmîer uI1t" que la, terre sor
prêtte, et de' telle sorte', qu'aon mîomenft
Oùt la prenmière récolte sera donait" an

lé~tiîf, I tnvuillte soit sîilfiul'nîuitî.;t
avamncée pouIr tre cotipteý. crt on -'ine
l'av'oine et les lentillem, la qu'int lait
acre îdoit tre d'lin uîlnolt dît premuier uit
tlc deux (lu liiter
SIi. A e, mM.ange, on uujalitv dles pois,. on

emp)loiera 1V nîloot d'aroine. 'A muiid dl'
pois et 1 nuinot lie lentilles. WOine <lail
le cas oùt las; pfîtirrces n'auraient ists,

é'té dul-ttits par l'hiver, Il faut encoret
seuiter tle l'avoine et <les lenilles. en vite
de la nouîrritîire d'ôt. pour Q'upphl(-m A
Ilnsuufillence de pacage:; et si on n'a pas
liesein <le toutI ce forrage. ce qui <'a
reste petit tre couipé et q(Ôchô Lor-que
ce fourruige est emîlO jusste avenlt "a
iiintnîrilô et stoliCi cmnue foin, Il Cons.
ttlie lune excellente noîurriture d'lîilcm.
On le coulpe dlans- la matink> et on le
met on veillottesl dans, l'nprts.nigli de<
in&'me jolîr. Apirt« deux on trois jout-'.
Il est prêlt il tire rentréi, stin antre sonin.
Il se ressîiet dans la veiltotte et frme
uin folîrrarge vert et tentlre.

Comnme folirrage <'hiver. cesft le Ill'-
,l'Inde qîli est le plus avantiagelîx et qui

(tonne le plus grandl rendement pair tic--.
L.e lîl&d'ITnli. pouRP avec vtiue-ir daî'.&
lin ffll richle enr inatitre viugtal on rit-

s'ompo'.itun. et rÔîsi<r donu' lrèq.llien
R.I on le slime sur titi retour dse prairie

ou dle pflttirag. Les vnrl4%t(%. on sont
m ci rnntbveinest que l'expelrenueî. seule
lient Indiquler quelles sont celles qîui Cn-
viennent le mieux A chatque localltt.
Pour la nlisrrtture d't. lest vnri('IM,

'ouirmactres ot l'on'.ilagcsoant prlf.
rabbi. ajx varitt. sitertes. TA quarti.
fftC le <'lmIer .1 emuproyer par am-ret.
,I*nulmu qliclu, )l vinLt voAces;fl et
lorsque l'en-crais n'ai pas pî tre nipli-
-it en nîltonîne. ou polit ctiployer dut
fuinîler v"rt à délfatut île fiîier 4ea.
.omaitL. Le'.q engri tu rtificiels sont
trt- itile'.l dns cette cuilturea.

DAIMt te '10 rvne le nil(iluir temps
Pieotlr semer le hir"il1nleet tn-'t-

ament duI i5ma niaia In fiî',. Lua terre,
'%ilt Cre u'ibnon lalietirée et amelili.
'nitpltmu'uii. polir tire amnée it tin

r"ti de granle finnsse.
<lt, <me quielquefoisle tuli.t 'eIl la
olenuis c'ette pr.at'nuie abolt ltre bn

lonie. Par on polt uie e'enjouesq
-nirnitur que, 1-le 1$l'inube %so'it dle
Pelte rm.iniîbre ai nc tige, ptle. e'l< et

5
Ilré'unse avec seliement noilqa"'. feuill.

'e'. au somment Stlvarnt mrua op'nion. Il
e t-tilit guuCre mieux que duis et- t dît-

l'eatî. Le Aemist on rainz est bIen rtfs'-.
M-ll.cr Il permeft 1. binage et tzar.

tbc'<iti sol et deemne on anutre n un mîl.
lout' renîdement par acre. T.intervalie
-lntre te'. raing' <toit litre de la ponce'. et
la graIne,. pour la Produilco <In fouir.
race. <buI tire '.emte hi environ 4 il at
'vîuets dans le rangL Ta aliuitIt de

semence t(<iutt'.o varie, de lIA il 2 eallonsn
'vît arcr,. Otuelquesq jouas aturtal rpnpp.
'rienemne,t mu herse la torve pont tiL.
ilire les mauvaises herbesl et, dèt'

(Ire Ie plan7tes ont quelques Poli-
ces de haut en hersep do nlouveau
ln surface <la sol. On emploiera
avec a1valntage mire " Sarcleuse Ereeris"

,li une bie-e II dent'. I"nint ver yu-
rilOre, car ces, instrumnents iiaacbent
Oasq les Pla.ntesq et ne ritchirAt pasg Tls
feuilles. Après cela, on emploiera lin
"Oultlvatenr Milnet .7r.. et roll fera
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P1lý18î,I. 'a Iî~-tu la iîî's v ut i i ilP-<k d it IL-iili <1<14 jîrt . ile- là fi,
l e '.41 -ar.i ttel 4e <i<l l i lu. et iiit littt u il i.-; p26-u <l iîgrettt t red loin

ubyC i-t vi'l 111 re' bionne lIgeiie A ~llîîî
Olit feraîîL-~- rilîî.îîile I)ilt? lvîitiW îl.N r-it<ii :1111. <'oui. de lier,4'o

<'atelîr. aut quo <l. e li si in.i*: î i-it4 'ul- par il- rd)îîiýle:
Prlw tile~î .. lv.-.hîît wut. Il <<itit Il e-'< li dt'iîeî':îvîr de h..îw.ý pil
lireijîdre iardî Il, .b ', te-c t-îel lit-iige<4 tîtoîtîsi g'r:ttt.l. que.< ('en t< avo
lieS (Àbllltxî l î'îîè r:î,'î.u tr tlxcî' titi., trr-iiittr Aitbt4îî,lîî 41. 111:1 l ýiri- , qîl eII: i ,1
1<-s vtrî<lr'. sur I.'eu 1V1iIt a <Ii il C.".e ilorît.'ori frirviit le wiéLîli à einiii r

ll:î e I.'1.6 ll iffle. l--rtîeil"( -i tnltoîiti plir trbtlver lieu de nouîîrri-
îtil eiîilkr le ll.'i*il.'l.requi.- P- int'ilit <ire- V 1<-I <ju.' titbt. vetn, tic le- voie
debVletlu-.i-tIttî<ssilea. ti .t iî(era l,\q iîu6lîîovr hutuetilq a ~

;ri.Wl..1'11 ele i a<îlet lits IltI île tZoi.1.
I.'u'uîîoI (lit t.itioJi.utilîeî. 1:1

iiwlleiure 1111 îtiki- dli- lie î'bisqtî,rrt-r Isîlir
l'uiliiieiit.itlohii d'lIvir. inîls, A ile léfatit 41e
sîlli. le ilil ,îl eI. ( en.~î u't iîîvt <e et
luIi, e% griiigut. èllgêr. ll:ielbt.. 'tis uni

î'xelliqt ui ' hi l'uver. IliaiL2 l'e -.r
nier lIli'. oit le I:11-e., siiir titi pu lblit-

.Ille t.îr.e'it es.t deeiltt' nu %il"î n1 "
rýiint oni Isiltît uiîe l'îts dsîlice11 îlcî.nici
ilitiyetttes îjetur le faîire séetr dhan<- le
elfhili. Je< lie 'oti(Ir.tLl jaîiiilsa îîicl
Ittr de' le hal:ser dlehoîrs tolut lhver. Il li
nige et A lt plile. Ciblîîîîe îieîisin

I ."iill'll ii*y ai lit- de. li d'.î:u-c lu
granlge. ltit endtroit c-ouvert conîvlen-
dIri. îINîIIrli quie le 11dlhey wlIt tli-t
îilioui. 1'l oit I*litaaualt couelhé, Il

lue li:l.iltlrit pcît dJi! ijuotsîr 1>at- v.

valers ènuitlde l'avinei et dle, %en-
111..ou dix 1-1iléu'sL nde. nprié< 1:1 ré-"lte

d"e utie liîe, c*tesi-.1-d1r. vers le

ré,'iiltil. une terre nette îde tîii:l.
lrl...et v'n <ouire line rt**'olt&e de four.

tiîge ve:t I-air 1.' lît-taîl. Ois y rtestiiî
,uilstîvet aussI. .1 lavoée der; navet, et
.le. la1 uaveit.b. cils,- ]'.is fais iî<auaigr puar

le verttIio- le tullieli d1'i.t-blere. N*-
t1X4I'li'il li îî'y eondit I)Lh- va212-

Siitihit' st nter.1 la c'lîrrt et et-situ

situe< liii exeellenit elinlaI ver
Poîutr ra.llsiiittîtî l Iil-r non.' re'

î-iiliiilil-:tis'NI ftriaent la cutu.îre
dles rai-lue.'. téIlv5, élire e.arIite'-. lue-i te-
ravesq fotrifger-1. utaveisý et Iett-nfveSq
A stltre.

Pour lî's lîra1Iikie 91111 ont AfuI- ahlitie-'-
pa:r 1<-s gele,ý île Ililver et qlIe Voin ii'

glésini' pats I.lliîrr. vol! elc qu'il fauxî
faIre poaur les4 res1.tllner. qîè.s qui. -a
deu la1 lerme Il- eifet, out faIt is< lai

herts u.îir tout." la stîrfacxxe. 1tiî;siitp ont
3' Foute les graIle.9 %siiiiatîeg. par.acre :

,MII Ieou.
Trtlle roulge i 1<-

'I'rèlle Alslk'e......1 I

1)anis les eidile oùilli'l. (i <'Oid

llt, i ct<irilie. ont i.Illlller'. la1 hers'
,ài~or.i la nallîru -11) <ciii le l 1.ruîu-

*tlîre< c'.'ja1o tit i nuî 2 îilîîloLt l"uîihîle
ent 1 ;'iîlli>lt il. tiliîîc ;Kim eu'i''t en lu.-'1

lilolern VMA à «>(M 1h'. d'î'ngral hs eli
(Ihles(>12 On oitii eurem.n titi ma. e il,'

l e t ut)vi feraî lr.L.'î'i h'- roule'aui I .
t4-ll- il'a-oltuei-t 'I. -le- 1îtllî' f-,urniri 'lx

lioz-huag<-. le*flui leur C'l'21i' Eut
nîhopbillit us' p)rQçtlc. W.1 aura j'cuti îl<
tiq-aln. li, lxîu;ne netcde fibîurrlgc-.

et on alun uti(dkrt- lit lîrnirli potur Jeter-
u' inrn2it"eî' Il y n. dll'i <et pn:Y«. *,

tiilli'r. d'ner-4 <1<' quihi...411 ne ji'-o.
gîiseit patiliL d'un <hanLiri d 'un 11.-rd
<'une r6 s u olî'yei'ul euîr la rnleuin.

qIuees ffln1 tropl vl'lllu.w et tiî4il.-t5
P'our i'es lîtr.dr's. lu>-éith o- c1'elt
lin seul le% îltrltgeq lbar 1l'hver eux-
puloy'ez Ir0 àYA 00b iii'nt'igrai-' eliu
qilîi han tr are îî.iil. :'dom' hersiez et riu'-
lez. Vol'e a' l'etruiîlvîw, Plt qui' î*o'
frnix, pa'r la rr.inde oit .'itlt<. dion etloin:
.Ille volî lîl'uir'

Quiant ntu,. patiarg'A li.s-zl UISi
semez7-y titi li li el èle blancui. rougRe

(T1radilt dlei'' îal.

EREHL1NATS AGRICOLES

01 n' îigno<re îb(Il'îiitrî î. q que gl<';îîi'.
fiIiq-lglties : tîte 'îrîî.iî;taricole le

.Ii dteux d':lIs:î'i 2u iticts:2 Vonî.

h- .blk rt int.<in 2. vanicI'i t re'u. -

iuîtIr.1 clîe tu. îîoîl.,' depoq
deuxI aur,. 1111 tuil .onutîîe r.,rîéiatl

tui V':1 (t.al.ll 'étvilevieit lbuir min.
i0motr l'.î.'uirr<'à 'nI2ue .%t oiittort.
(il, x-ut. txi efrî't. 41114 I(i oriîlîiiit et

entnsc~îf:îîîîg sîtls luîîllî i'i'ivo , A
MuNli ('rl tpar Iîý illfr.eimb, ulV.C!
15î116 ib duIL.-r:Iet île \!îîtîir«a.l et tic e
etii'lir-î,ii. si", leivelit. i1 ve'rni di'un
.-îaiîut. y ('tliv 'lqtq.ttllv «ij>', l'âgeî île qua1:.

111r4 Illu. Id.r,-ie le's eî'uits. <li 111 n
*1h-1, t uI , te;:-. là,- 2-.lasints1' r(i'Jeiiit

psur leuîr- turlt.-il iar tishl crus1 jetur.
rîl.*tîî onî aî.or la f'îî2.'j autî lotie il.
tintîl. e <a~ queles h-- l'rest kî-z
liaitrtqil it- Mîîîîr-,ru le-c ;nîlelt à l.-uîr"

ililett A lur eîitr.'li neiaîîîl leur -latîîuî'tîi
1111 *1:11 fli lil.e leur lw-rntut Ie en~.
::lier letir vie lius tani. or. à.r ý<iutt.

4ent I1éso1t (le iraq dleiti- qîîeiqute' :111.
il,î, i-i l'î'îî îct 1811,111t11!e .1 :1idltiltIre *îîîî'

,-*tien (airi' oeutvre îitliî2i. q ti îreîtsî-1-
iî, aux jeutîlia -qlq à ruîltlhvîr l.î lu-rrn'

d'u'îne façon itelligeîîle et île le-< ul1

--lier d'aller grcî-'cîr le stîîîailr< d.'.- i1<-.
M.'îetîrr6 quiî végè:tent ou "e perdent da114

1<-s grtiiidi<s vIlles. (aitA'» cl'.i-otr 'u. -au.

Phli e ! l'état aîîqtl1" Stl<-loul
rüs dli- NMoîittîr destitîî'î leuu,î4 <îIte'e'
d.'-u'îiiîs ->îîl v-tîelusl t'agrieuîlî'i.
innti. poîur leur do.nner tii 'îeufcue

pluîs 'ln teuî. Il faut lin eu.îc lase

tii 'Nrtrsb rne i- Montfort C't-uit id.
tes* Fuir nutiati tu'ts ir le neltlent(% pour
'tietrî' (In faire graniil. vii preln WJu

,le- "ii nîr. til a Cétaili A Aniitd'-j A
une2 <lt.-U.i dle ndiles ti.iLi d lotîIîit

fort. uine fvrîîîe iodèle <lestîn&! à fobr-
tiner d1- ii eî1 tv.ilieîrs. <'aîlseîîtt 11
e'it -141% l'un der; plus lîmux et pro

lîaîl-tîeîtI. m.'îxoutIlit. de la pro-
vine. de Qîî6lu'v'

Il rie, faudralt pas tcro. ceipendantft.
quei' %T,-tfrt, u .îîît iss e sortx tle 11l.1
.*,'ai..lî' î"(." etlre' 11-jl,,ç liqita;n.-

Vîuil4".'q da, tii- gorge roc.tilleus.

a'l-îtî'ir iwtislrvrl su' toI'tin tot&~ 11.

I <,Iui'i - '* etureîhit y arni
Valt pr<" qîui l'Ibnri,.oîu est borné îlc
fnu.t2tté paur ilde tixîntagnes rutpplr i

"lî.'-' ît l l 'on M.î grvit la ponte 114:1
e-ît u- i we6rq* es, arriem île riiî,tl

lreu e ot trouve, lin pLatraî qui :i
«IottgW -f'N'i qua.tlr vingt<dîx cîi

elle r.iin il ltitltbli et uneî< gnîuî1le

IA cO liinit ii fr. entre' Monitfort et

truvî<r ietîuî< enifll euît île" Ilt<ioni

sýur rieur.-t tî.utl' rieurt- et dle ImeIix
iiîlliis nU e.at 4- btCiii lit ile' grandelc
qlî:îîîilI4 il' l. île î'.îltil.lilîii l'un

ilis; inilleiris ile e'z iloilling applelIie2t
a M<.I'îreî,. frère' tiltiuI'-.rs<e
de, la vo.lupgmlrie dixî eli,'îîlî dle fer.

Apele' îîv,,ir ,tttetsit t ilttes tzr.tictIui
e-6 tLîî i w lalu lii0i it:igte. le elle-'.

.tlu île,'enîli- r.%(pitrie Lenrs Annl 'I.

81(biet' le~4ôit'cl tantdîs que Monîit.
roc'rt e,%t à titille lbh'.l'.. L'hIiorlzoi> va

2.5.la iin dPArIlLîlel a. Nét cons.
trlle.-il at dleux zuw. et tentuleei tu%%.

triblve dans lieIîiîlîio de vll<
Iiîiliie d'ajuitîer qîltstlit i tissu fort IboIje

IilIieLe Ai' I.<e2 de Montfrort

îxitent ellore nhue iiluitý.1il 10116e.

IA-. vIll:i s.' vonqXk.î le trqNý lk'i
I îliOtttalîîîi, 1121 Ioh (-uit<in rîiriueii(

<'ii lotit qui:lre viîigtsq slit iialîI
ti't.tILiIS et. quu4Intrt vIumt-tIX lui

Lai'<1 tAiqmjgbrit( de la lepuitlts-ii

15 Oomt»uw.,

-.'6I:ti'gL-.ait. 't . 'îtst6iuei tut .1 %ttcu eistru'e à la $ct
v ilis ii liiiiiei-c un".î eis.îlî-

lil- ue le la.iereeL-s'rré île, iîîitJlupi-,. d'xoduotrit ~IIr
.yi>l:li -*eit hune, v(,ritilblt tranfur-

ruaiou fi %'iii' qui rielui sulr le to%.11. MOMV UTUBS 'DES OGUS A
rist u nirrunilp biires.-loa île qur- L'ECOLE DE LAITERIE DE

lu'-eet Irvqis1tl:hiîtti iti
lîlusz Oiaé li esteîl n (ni ra.'e ealuilbi.S.YA I

11-01 .>itl u-lv leptt îltI p .i'i~Ud
('M l1qii "se uVI l''ut' enuîiîel. et l'otn ne ,ati.r.sl I,,nIagiar I.';xét-tlum eldtiùm- (le' la

ien de' plus ilIlttmAi''elh. 1.lorlo.î v'-. 'rîlne de Qtuilît' test hieuie dl*un.
.,rni< (le' hot-.'<15prîe îuîtlie' uholler Mi as iibueiîirus et at inlîlle irié.

l.i:îî.I qis'aut <<'iri titi lbiçsl q*(lIbve îlt''t dle i:1i re deL qui yieilie 11

un 11latt":xl .îur leqluel oct151 5 le grind , iura lieu cette année le 3 noîenihire. Il v
.,Ilbiietiguît t'.iunde]- et ses dêiîendilaii Piu'= dix eC'rlesq de conu.i qjui couiLlitel.

a-;ili litI de l'orphelinat. La rîrlru ereit nui dates; .îilvaates: 3 noein-
F1& ltousii roule wce4 ttLux sutoIjres ut1 lire ; 17 unoveunàlir; t> <l<iOmtuîlre 10 Pin
nl«nuîiinfles<t m l6iiiéeis' lpar 4iusiuu- v'lvu'; 11 Januiver : 28 fiTtoe ; 14 îîîa.r<;

ui' <llue iiîli fruwne un trùtu leait iso'- 1!8 siars - il avrl,~ ie. Zt avril. le. <sauirs
t.ilr dlertu. pîlu 1) dôceu1r2% c-t r*,e=i' aux Cl~ii

,.a rnne cl'Arisitltq. quii m(crlIî'îai :Iutii;Ls ; celui <lu 10 janvier anucndli'
èii, ItccwnptÀtià plu:% df.t.,UIiICs qlui'l- 1 aslsuetcr îldes dleux ;'iu'- et

l'ave uit! nonrs Initiet dl'en donner ai- t-iU clit 31 Janvier aux nnc-Ions (èves
jouirdilii. est lne ferue n.'îlqt dlui dte h'Ecoble, éf-galueit dmc' dclir latgue?.
tolute. raceepun u11l filot . tlt Ire tn' 'ftilsles coeirs île.% aitre; sérIe'. Seront

(lhie e la lîeKi-rle foneitloineiii A la~ dqin( vis fralucaLg -,ieulente-ut.
talueur tet 1 1* 'ékclntrctf et. <a'usles% iouiiîîue elle a contté qu'iun certain
eennIiTl ut5î<ti, Crg a bl. thie t i;It'i5 iôuihri'e uttltstuseee lrui ht
<celuI leS plus Ie-euix de la plmvizuee de f.lierl"nits d'li inî e rt,skent îuis
QitC'hîec. A1 louir examenis failto d'une pu'épau'a. 'u

Jznt nualuon d'Aundiiiel (ret uni dIice<on qlnethsnte, I. direction de h'Ecohe a
le quaitre M'ageri. ineshîr.int luii de deuxc cris utile d'oiuvrir cette zanné-e un coure,
eilu ledsl de (a:ieet. <1215" la par. l'l'<.rtolre d'un tiolqspour toits le-4i ni:'

t-k- Ili centre. quiaire îlni-.'llx pIeiN de cieus élèveset c ole, qui seraIent dis.
uîmonuletir. (ri y oi.. les plite graltî à'' 1c se pu-6eenter eni 1809 aux exa-

t-'n(aat4 et les pîtîs lu-lIts et l*nîi garleà v iue-us d'nspeteur. Il et esscqntJel
Mfoitioxrt ei'tx dlin Azei nioye-i. Il je a que ce coin*. soIt uidvi eni entIec par

insI% cenit onetr-.nt'- t nfats il ceux qîli ont le désir il'cn profiter.i
Motort et cent CI liq lui -qhialtre 41 1..ilntcclion à:1 '<efdil lieI grtitte

.trîtnilt4. qjtL4 La eurin-lLuiee dic îfliq pour toits ceux <lii auront paya hitsir
lirZ4n%çt dsliîiîr- eue.iletnuent et dle t-ikIbelUion il a $o I'étu Iztile Itul'

qularanite cinq soeurm Tomt- cm' relu. iléru poli' IStM
gIc'uix lent ilii F'rauîcal venus t'luroipe Pour l'ILnscnlpthon et tol uS1tr'< 1'S11

et is ont. celii' al<ue. <îhitnorze (rtNul.,. selguinsntr, a'ailrciîoe au %ecrùtarm dle I
8quI font le seqeI (lmi tmavux de la ninI- l'écule le Lailterie à St-TIyacîlue.
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N;iômil CONVENTION ANNUELLE
DE LA SOCIETE D'INDUSTRIE

LAITIERE

Tli Ilt 'onvenftiont anniueliî' ti. li
,kc6, îi'lîiiiri cîil)< aîîr., Iliî' 1
Nîicolet les mcredii, Ter, et jeudi *2

il<'cesIèlir p)riiellili A e'h i., ooi.'aitî.
l.a so ibtitbitmnl'î ii lir<4rinie dé.
taiii(6 tii iIIL'ir'' 4ili wrafl etîv<yô à i.)is

les liielilli'î-i et nuîî iitstlit îl. la Suj

uil ',t<c tItilîî*s<t QUIii l'i i.ie'
ipis reçuî vers la1 'l'î,îs-,iut i4aIt pliA
dei le er<cliînir par caLris- xtiîtl unii
CK6t:iliv dle lat txKqc.ie. .1 Si I iyalît

Ce îîroraiîllliî' îi-r. lionsItîl<riSln

tiendront il corver. B1. C.

PASTEURISATION ET EMPLOI DE
CATION DU BEURRE

D'AUTOMNE

ion nombîlre dle fabricants mîîont posé~,
deis't quîehlu teill>4. des <lle$tlouii ail

-ajet de la fabîrictiontii lw'rreà l'au-
miile. r~i plupart sonît dles f-alirhicaîît

le fromlage qui *.oletit arriver V'tîiotiuC
oùl 11 vont être oligé's île cesser (le

fitre dii froîisage. aflin inviter de tair(-
tii troiîî:ge in6taile. (lrodîier cîieuse).
Ce fronmage d'-aîl.uont on travalta
é.nergiquemetei à eiîîleî&liîr la tuilbrleti
lion, et cela avec risis. tilîbuo c'est
uni froinage QUI est toujouîrs de ilnu.
valse Faveur. et quI nuit il la it taii
tic notre bon fromiage sur le marché an-
Trials, commence fi Fe faire. dans l'est <le
la province, vers le 15 d'octobre, et dainç
V*ouest. nu commenoîcemnît de novembre
lion nombre de propriétaires de fabrt.
quis oînt donc dCl6de esser la fabri-
cation dit froîî'age à. ce dates, et om'
îînî6nagô leurs fabîriques de fa', - à

poeuvoir y faire dui beurre pendant l'au.
totune. Or. certatIns fabîricants nous
font lin raisoninement fort juste. Vit
l10vî5 ilptnt* tvous nbuis empêch«
avec raison, de faire dlu fromage lorsique
le laIt dme vache.% devient mins lion.

parco que celleA-ci sont gardéle@ dans 1-il-
taible. %ouvctit mal aélrée. et y reçoivent

<lu fourrage qui contient des micel
jpropres IL donner une Mauvaise qualité
nu lait. fi moins que de grniles precau-
tiors% ne sient prIses. '.%als, ce lait qui
neest pas propre Il faire dc lion fromage.

cet-il bien lion pour faire dle lion beurre ?
yr a-t-il moyen d'améliorer ce lait de mul
nUire à. faire Un bon beurre pour le mar.

Ch(î-' ?LTs fermente, dont nous voyons
quJi Vest stouvent questIon danm les
jourrauzx trInîluçtrie laIlTre. comme
donnant un bon arilme au beurre, sont-

* di ce qu'il faut pour corriger lms d(ifailtfs
* <pe lîrcesente le lait A lrautomne ? Voil%
insatant île questions qui ni'ont étiA po-

*te drniremnent par quelquen fabtri
cants. qui. cîvidlemmont, n'ont pns suiI
les- colin de Trécole îde la qocléle d'In
dlustrle LatllSre de St Tlya.icnthe. sn

(Viqoi lil taLtirient à quol <l'en tenir. lOiir
~'iîg<.výiter m travnil (le c«oepnî'LInce

j.on.qlgCl(,lc. je vals dlonc r(sumcer Ici.
Spouir r<pondre d'uns, Peule foliés si tentes
ces quîestions. les t'glcs qui s'iposent
au fabiricant (le beurre qui vent faire île
lion liîurré A 1*aîitoiiiîne. une fois que

le a-le ont à C'-abe omine je
il, na'lrec aux frcai.je n'entrera!

past dits., me letallil de pr(--aiilnnq qup
j les cultitaeure îlesrairatt pründre polir

r produilre que dut lait p.irf.aitem'.n*
y sitn. Mm"e loî-sqiie les riches sot! V~llîe.C*'est lin suljet que J'il trnil

4l'alllepiî1dnsq les colonnes dlu -'Jour.
rual 41'A grlii ue. nilluaco dle nlovenl
lire lm0<. Il s'agit Iei du lait arv

tclitliti il fî,'vi, si celiici ventt esi
fiîlm-e xICikîi hIKtirrti.

Diguilis d'abortd. tile. dlansît notre pro.
vlise. le ]lit àt l' mêmiiie.htie lors-
',iiill vti iiruhure ei -ain. ofifre touîjoliru
liii tîlestatie .t1 lît ttoi d'îun beurr-

Al gîîlt, d'aiiimie. Il est rev<îltît illt
jitîlîtil't ci- goûit tii quaictle île la

enîtlîet veniant île lait die vacheiîsas7
t îteniinlt i CIC-ê-s, ar m iî t(ile, la

vêlier totitesz i-es vaches aii irililt-liili. de
s:orti' tjiii aultomniie, à partir iîeîlr-
oii lia IdUi1 Queidu <liait île vradit-s vit-il-
les vol-et.',t tissuts' lii premtîier îlIf,
fauît titi lait Il corriger. V'cieet titi-
ste les dé(finis proveamnt 4lii miauvais

améiinagîetent dem <,t,-le-. tî, îitattlq:Ii
da<.i-ra-tloii. de la liliiivai'k'c qiîaiitî îles
fouirrages. oie, etc.

Le' premier moîyenti p lrendîre potur cor-
riger le1" 6tîl 4111 lait, ceSt de patictUn-
iler stoit le lait. soit lat eu-Or. Qnes"t-
e.' que lîastcîlrisr? La pasteurisaiiiiu
roiislit' chiaufferie Lit ou lat criltne
14elidant 20 minuîtes. A M!-5 dejer<'s Pfab
reiteli et à les rainenî'r ensuite aussi-

t,«.t .1 tile telîili("rature dje Sfio. On coTi-
prti'iul tout île Aluie qu'il est plus cnfi-
tetîx die î)i.stile le lait que la cr01115.
psarce que la1 qiiantii6 à travaille(r est
îîilî grandtie. On snlblc- t'opinion ti'il
.,el a1iis's bon dle pasqteurIser la crème
<liii le lait.

Vne fois la crise pasteîIlrtt-u. il at
nlc-('-ddrcment y ajouter tlm feraiet,
car la liiasiilrisation a potin effet da.Ir-

ritcn b- trarvail ile.s feriî-tt lins et
tituvarnl qu'elle conltent, et Il faut Y
e'i ajouter (le nolîCCauir". de lionne, anlti'-
"-. luotîr provoquer uine marutioutly réca-
llOre et Obtenir la bonne saveri uie l'ort
cherche. Onl trouve auijourd'hi c" f<'r-
trint is Im le commerce. Voici la mn-

'il-%re de les einiloyrn. telle qi*IIilqlii'-1'
par monsieur Telilr. lau-s de. la d1er-
r.i-'re c-onvention de la Znel4%te, d'ilinui-
trie, T.altler<. N Jolie'tte. et telle que pral

i;otiteO à l'lleîil <le ftt-TlY.-riuthe :
,,nt àum I 1irn r. un(,cp it d

lait &-ml'i. IMilqn&ie tlansu la diretinn
quI accmpne,,-n chaque envroi de fer-
ment lactque. refriisez ce. lit aussi
promptement que possilel ffl5.o. versez-
y le fêteret on le uNltiln-ent bien, met-
ter. de c(i pain- 24 heinres daqns Tn en-
droit aM cette têmp<'rature pourra MMr
nîiutt'nue. Ail haut ils ce tempsq 41i

le cilli n'etst past bien feu-un ik emnlse
de( î'.InLsement île. tmrautnre. ne-
chauffez mnis brasser et laissez fire
quelqune heuirs. Vonn poirterz Alor
eeite pre'-prntInn appe'lée "starto)lne"
dains un entroit fris,. pas an-deelii5

(le hl2o bien entendu,. et enle est prOte
pour e-ire iijntu s i a elime. Aprb-i
avoir fait cette Tsrvmun- pM>pauutloun.

vouse en prenr-x uIe patie que vours iln.
tex fi votl- mrinie daa.s la: proportion de
cinq pour cent. Quant ILl'Vautre panrtie
dle votre pré-paration. vous 1*ajoute dlais
la proportion de dix pour ent A tirs lait
-crCm<- pansteurie. La pasepurs,tio!u a
pour effet de tfllrr-asser le lait de* pirin.
cîpaix germes nmLsins qu'il contient
et (lui étouiffent le déeveloppernent ïme

lons grms Vous vous serrez île
clte îleiixiianc prOptuntiors de lat ruenie

iî'niî"re qîte la première. Voitle coseêrvez
line deuxiÛme fois la <lerniOre paitie deu
votre IYr-paatlon pour la prolpngs de
la lisuez-n manière «t ansi, île nuite peut-
tînnitlUne périodle qu'o(n ne saurait d-
tcrmtiner. pnrce que tout dé<pend de l'en-
dîroit oùi ronl conrve-T cette psre-paratlon
et île nltC'ratonq qu'elle pourrait subir.
on conserre ce ferment dans un rase

fin-me avec de l'ouate en rouleau, (ui
tait une fermeture beaucoup plus lier
mC-Uquc qpuo le liège.

Oit peult jule A ervir îl'ut fiitett
tqu'eou fait 801ioliie. suis JO n'indique
lias ict lai mthode ài suivre dlans ce cas
pa:rcel ilîe ettxqui oni blesoin de se
,servirî'unPîî féencît reçColvtut un laI
tide aiîuîi qtsaltO sols certinslt r.1lu-
ports, et (Tue floeur faire lits fe-rmient sol.
Iiqe- Il fîtîli avfir lits lait Irr(proc!szi-
lit- sous tous leài rapports et pirovenatnt

4i'iiiîe vatche îsezrôces-tmnîtnt vêle.
Il lie faut lias; outier que,. <laits notre

itwiilCe. A lauîtoiiuie. qilund miême le
lit îles vaiîçe A Ult-nte arrive esi lion
état. Il luii mtanqute toujours la qulalité-

iie venir île vaches fraiclies vfle. et
C'<iiS<ilirllit mit n2 ie petit e'n obtenlir

le lion gfit dl'anistie potir le liirre,.
qu'on trouve dlansi celui fait dans l'<tf
Il faut clouie. dlans ce cs recourirA illn
fei-tent pour obtenir l'art-nie et lis s-
%i*.r voisinle. àî mîoins qu'on n'ait dans
ses truîtîpiu- ail misilist îe yacht- frai.
(lie vêlé-e sur huit. tm lirle profts-
ý:oiir Ttolertson a cOtbiiqtute%' et) effet, que
st on petît .iueorpor--r le lait d'une vache
fraîchi' vê'lée ilan celui de eept vaches
tOit-es dlepuils longtcnil>-î on retrouve le

w:ftîiîîaale dlans le boetrre.
Jeo î'eaître pis ici dans le, dtail 'lesk

rilîliareliqut«icessairrm pour pratiquer la
p.isleîirlsatlon. On trouvr<a îles von-

Çcgiit Ats aît ce rapport danst le n-
't--n tIi.otiraal dI' gricult tire <'avril.

11,117. il. la pigo lOi. 011 ste trouve nien-
tionne- le pastettrleateu.r centrile
Mourrait. fabiqué-- par A. Il. Ttiarer. Chi-

1-ago. et dont nous t1onisoan ci-doqss la
gravure.

i.m% si payer des lix exorbîitats polir
nu article de' choix t uais ai l'article

t"cst pas le choix, Il se' troulve tout 9luli.
plîctlent noyéda<hns Ila iirée toujouris
liboîîtaiiie des ar-ticles étIrangers et ne
rapporte pint (le inlleiursî prix. Le
granid but à. IicîuMlrslC c'est Que cia.
que arile' prodiuit soit (le la pîlus haute
siiiilt im«s.sllt, de mnièire à obtieniîr
le pis liant pîrix. Ceiiîileiî de muîîîvais
trellage et de, mil tis1 l)irn- ne. fol
tîotîs-lînli .t a daus; ce pîays ? lIt polir
quoi< i-cia ? Ci-la du- demîîandel lias ptlus
île travail fîlur faire tîl lion froillinge
<ii île Isuti beuirre, (tue pouir e'i fitre dec
'iîîuivais; : quland out le fait IlnaUirai.
e',t (toilc la failte dte l'ignorance oti i,
(jatîlî'îe soin. Aus.me nemble-tiIl

suit- lue remettedi es-t ld'clairer les cuiltiva-
lt-lr.q, det minièlire .1 e qu'ils puissen'Tt
employer, dnsi l'exercice de leur art.
lis. niethiiotîc les plus i-fentes et lesR plus

lisarftatess. Potin otiienir ces niiltatil.
co serait aux conseils do comté fi faire

pluîs (Ilattentin l dn-q le choix desl mpou-
leurs moyens %i leurn dispositIon peur la

difftusi dles connaissances agricoles.
osi a vot- dje Ia-gos k3nîtîme aux con-
steis de comtô dans le but de poi-voIr à
1'(lut-ntlnu technliue, et je n'bénite past

à dire qlue est le devoir de ces conqelhîl
de veiller .1 - qu'n'îe lbonne part de i-es

crdisolt <1-pençsSe( à promouvoir le

Ii ccl est vrai cn Angleterre Il ne
faudttrait pas croire que, nuts; n'avons ici
aucune application kL nous% en faire:. et xi

noqt ron'eli' île comteé n'ont rien Il voir
danq cette qîteiMi. nos %socl8ten lacri-

rASTETIRISATEUR DE MONBAD.,

ECLAXEZ LES CULTVATEURS culture et iffl. cercles agricole. pxou-
- raient sans doute trouver 1k de quoI

Soust e- titre, le journal nglais -The exercer leur bienfaisante Influence.
Daîlry worldt and the itritsjî Dam-ys O
T'arnmer- rend comîpte (lii iiscurs dt,

),résistent tie la SocC-tO «iAgriculture du 0 Ck AN DE I DVDChesahire. à l'exposuition de WVirra Ai A PGE D .D V
"Viudustrle du fromage Cheshiîre. a-t-il YOUNG CONTRE LE SEUMR
tit cest Mnourante. Gomment ecla ? DAN~OIS
lPour quelle ratsouî aujoutrrdlîl le fp,.i
mage Cheshire peul-Il sa ré-putation. na- rans, inu, panîpluleêt IntItule- Une,
gitt-re envrlalîeý? Si volts Me poserz contre-e dnotwsîL& de lait et de lieuxrt
Çette question. je vousz r(-poîtlralsans la '.%. DavidI yotmg a la prétention de
mîoindre lit-sIitton . Cherchez, dans 's <lire ail petuple anglais. àl la suite d'an
1-lileats; on n'y donne plus aujour, *-C-cnt foag ar a-r. tonel

01'1111 la mêmne met*tlcuet attenion ç-r.t- sur les condlitions Insalubres de.
qu'on y ilounait Jadlis l y a »,uilemient tibtal et l'tlat dc Tm. Ipropreté des
trente ans) à. 1,- fabîrication et à la ira- liciirterles danises:. à1 1'.a-pi de ses
tuiraîloni du frontAgc. Ceci pose-,t je dilîdrca M. Young prouit des« photo.

.îiicutlc aux fraticra dlu ChesIdre %*Il graphkes priLtes par lui-uniime au coturs
r.c serait pas mieux poureulx de ilonsir dec %on voyage. Depuis la visite île M.
i-n pets îîlîî d'attention et dle soin utlasT otng -n Danemnark. La 1' IirltIsb Duîiry
fabrication, qu'il ne le friat nuti i 'rmera soîalu. et elle-nue-me

huient. de manière si prodire lin bion fi-o- aillée au Danemark. et "I-Dam-y
age. Nouts vivons. dans m. qu'on peuit World," qui cet V'organe offlaieux dec

aplpeler lits fge île luxe, cil le peuple e-st earouuon tiomentant it brothnre

% 1897
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de Mt. Young. nous est dit e qui sit e beuirre des IEit.. le's <dtalii o
'lI,':ttttieur a rondu zzîrvIve il Fant îetys et payero'iit le mêmeinî prIi viti'Oto-<iý hll'ti

-tu% fertoierg prodlucteurs oie aitecllex. oîtos ' W 'usIntotuo' ''00 is ooIo

Ilîout les io:ilfftlo5 de iota h îîrolte is (titi fonît lrone.
vuIt lvn<'urs diioli. et il l ertaîineenot Six eootîratsdifférentst lorIroi le
411uvtVit les yeuIx (lit puioii< augiils gur beu'rre' tilu M loonesoîa nut pIox imi<oioîîOc <
les îonoditihons dei salé. 41loins lsu lles S1 ets l 1:1< ik l revient à oninroî 'î

1<' tottîrre dlonools <" îorosl <iii ',osl Il 11 livre fi es déoii'.: tiln 'o tv
cooîmme Ul est faceile de' l'itiiagtooer. dIe lîeurr,' ti liç:îluo'to<tti ma i t'

i.:rv'lie:oe. lio s (llui'é e 1:i quoalité'. et boieno oî1t'' pli ait <'too1 lu nue
part dle 'M. lV:<lsr. le voîîîîîossaire.' partie aux <l'IC-.11ll:its el tfl.*. cUq. le coiv.

ît<ois à tsonir., «uie <ttîeil:luo liooa ièec n'a: pas a1ii'le. Cs petits paoîu10.'<o
tic4i. à laque'lle M. Y<)iung a relillii( (À- beurre valait 2o) ets Pour le maiorelle
oîsse?. vliiîi'i. L.es gr:ujitt8 joutrnulx ieai oie loi faorbIî<e nt) Il avai:<t étéC faiit.
MI sfnlt $;llIS de l'abffaire'1 le ' i'il'" i'I. lti même lue <laits leevi

ao plînhîé odes rëîoroltiotlon4 Illitlrtes dle letol'is b. eurre dé e lcrroorie de
lit 41îluie o Mr Voilnng0 etec q'io' l'ioui't a été vendult aver, une belle <<lor
Sloin e.st i l'ordre <lui jotur e't .%sYîgIèto'rm'. ge de profit. (le btos <le 2 ets. tandiis que

Je î'îoteîr<toira las de< la1 traiter au: celia[ oic la Noutvellt Angleterre '"s
U(:tel i; :je tlt eoonteuleral d'attirer V'it. vendu àtIitle il ltt oitiîoslrp ior:,
settot de. itoq lecteur., sur b' r'Oeoittsse' qut'auo paly.

muent dle cette polmltiqulle et suor le tort let ntarie tIc lîrott dles el(t'llllt:ioo de.
&1it*'-ile peut titre.' l'ilioluotrle. laIltIo're Loîildre. d ti aý si 10 s C tý,os ets 0

diolaoiooe La "Ilrlti.lo flalry -atîro uynue, est trop g.rouîi TAois'i
Aeco<'lotion '* e's0 ale.e Iti Da Zoai e li a<<o 0< payt Isîlîr 'e beolrre dis NIIiàn..
mé(: 'ioîoqii-ello' s'tait d'abord liro. "lita liresiotie detux loto ailat qat-' ta

p-c I vitier le' Cao:gi<. eI qute Sa1 vi.1 loeirr('rle dle cet 1ta t (,il avait ro'ttrr' . i

ott<' lî'î t.l îto'ilrt( Il esqt c.ertain
qtue 210tO< l'atorono <l'iui jor 41 l'autre'.
Il joie paraîlt <lontc Inté%resazt de slgîialr

oes fitle aux cultiv'ateuîrs et auox f.ilrl.
<il(d. heurre et <le froageiz <le la pro.

vîitoc dle Quefl". atlîo quoe. s'i rio'st'ii
onceore <laits tons étuioli .ci notre ale.

proîisiatoeio<st deau,. olatis la tenute (le
noire tlt et <le tio'o rttrltui. ttI<re il
'l<teîqtles relroebîee. 1'oeu q*elllpTt-,qn d'y
ro'ii'ller au1 1111q vite. Do la tznrio. l'us

deo le'ur provh'loa i visite ai: C.anaoo. 00.q

moembilreso e- Ces0se o'lcté o'ioiolîistrle la!-
o izro' Wia:i< taliroOt alîli repi

. oo Le nu. faire, itial'o ali coitiare ris
tooiraeront chez. etîx enchoanté's <de tott

<s' flo'tbitoiiot %il ICI et Iteil1dec <Ile
hes produoits <le l'Indwlosne lIilèe 0o.1.

pl'oi <Otlarfaite'ti'ist s.ijiwi et Irrt'.

LE BEURRE AMERICAIN EN
ANGLETERRE

<.îo 1-1 .oloI<<e S'7 e lcloi-

:1 reotis 10' ra ibIsont <Nittfl<'t <l 1 1oîséî
*'21V.01 ç'xiovrooo<'otool <b. heurr, t'.i lia
-onî olîaioîo'otor le umarchét (le Lnnia
lresc. Cet o'envol caUoî'oislat <'00 uni lot 010'

beurre 4les tî'or'r' l itiis' a i

lot <lc locirr' dles loeirrerles dit0 Niasa
<'ltinllp<. <'n berlIbShoot 0"'.uoaqo's -10
filigiiili". et pa-ins totl' doef, îtls.
1 <'xp'or1tttou avait est Ili ta jnito.

Il it cofite 2%. Mts par 1l, poulr tr'uss.
p'erler le looisrro' li du on'îoo 'otIil -. 1

Imqut A l'stittre. xatof duorant ole coloris
traîilsoodeoieuts t5 ratosport .'

io-,iic.gt 4l111 asaltie l'o <'siti po lus1<0
.o'r'X.par moille <le 1*l'absnce o'iiue

11iait. fil chars ref'tgérant'o buo.qii'A n<

lork. et e la ni'eessi( d'enovoyer Ir'
beurre par exîores.ct

Tout "~ beuirre n 4M(- lo banr l ag
dus t'(prniti<'iit -à IAooîln's.. (isseo l..

«iesn del;(Otlaos qui l'ont loav< dé
15 il 1ftý ets. alorst que le hoeirr., oie
tansi qiîaltt sp rendlait 1'. Mls :1NA ,

V'ork.. L. Prix di, grog dlu lîç'rre <la.
a<îtm étil4%rp. A loona"'e. de :!n et.

Tlouît ce IcPiorro a ('OC diiniitt aux r~"
,nmmaiteir à~ 24. 25t et 2r MtA la Ill.: la

liv forte. partie à DI rie. ('e prix M'ati
le prix <le deftil dit beorrr dannW. quoi
lt'st la téte dis0 toarclié oIe Iinqlr<es 4ion
Ilte betîrre %a".

Uyne fois coau'tolaeus de la qtanlit (1.

dito îorl' payé' poulr le tocurro bar le Coni.
eoîîitoa tetîr. ile fotrtîissir dle m'rétto li'a
pao fil oiléilte les iOi~liîtit.

BEURRE ET FROMAGE A BAS
PRIX

11los ui ll x1 $ilo it lo'r ulint 16
l'iti.'siieieiir dom frîîta.-e Isoîr l'étilt

li Ttiosoa i i ollli.uii,. fait renir.
''u-'r e quI sat*

lat <pialothé de. ieirre. giii.' l'on Peut0
faire titi lait d'unet v<.ille loiliant Uî.7.00'
Ilis tle lint par nii<'î. est il'o'îvlr oi

13<1 lios Ait 101x muoye'n actuuel du ît'ar.
'lit' et' boeurr'e ralitootrait ft'ovir4bi:, 1,
dgIoLbu's. ci' qui1 lie pairat pas 1 l Isn'in

'le la vielle. SI Cette tîtlie qiioaitto
5 -le

lait (-talitraîfr o Pli frelîttage on -il
obittiendt e-avirot R10.0 lloo. c.' qui, nut

birIe nmaetî<. ononeraii t iti olîtetetir <'10.
vîro't. s11..ro, soit .1 pe'tine de <pooliy
l'entretIen (le lat vacîto'. Sttpoouosi%
'oalilitenit que la vielle' .it otnt', -.kON
l-. oic litsi. <lite rie'iooss iiiocy<s'ne (le

Oit' p. C.. L'o qtlftntl<' de< boeuirreîirodilt-n
-(eraIt ol''.t'rrnî 210 lios clainpi tortts ad1'

<bol'a l $24.s i peu préés :05<'

Psouir l'entretien dec la vaclle. Qote rt
voile trarisfonoes Cette qtité dle loit

enfrouxago'. volts ein -su'iez. !'Mn lIt
'equi. at1151? <rxtlut lt. vfous rapîsor.
Ocnait 47. <4lkollar.t ltion tiront le i.

M. W'Illam% eonelint dte 1.) queî le fro.
<nagppest piréfé'rale au loo'urr' :lit îîrt
actuel:- ce n'e'4L Pasle e t ien te.
nions % faire renaLrqiier A nso',.us
car le rasianetpauoratt eétre rpi

v4ersé par le dt"placenent ois lîrlv dit
loo'urro et (lit fmreiage Cet avec. la qist:

tit1(. ('norme dle froswage fait Cet' <'1<'. on
locoit satn e:'t (Ma voir lbaisser le îurtx
à moinx qîte la rireté dlis bolé et la peetC
'lit pain qul <rn sera la mroftqpnc%. lit,
fassce tenir lms Prix. <'n ntlootenlint li
eotoso ltniion fils fromnagel La 1ecouo

il légicer peutr ffoto, le l'airticle. CI-l'i
mmts r7ffl l'nvnntagde <h la .- 'ache loYisn

NOS EXPORTATIONS DE FROMAGE
EN 1897

âu 20 £ît'ii'ed'iIr. tidlîitré;Il

o'xisté l.39.oS> sit' de fixul:tge
<OIlî'oblar. e<%.' qtui lui LI.'uoe.t eh o.ok32

*i00 bo<dle>t.
L.es <'ntréei de beu'trre .l la1 mêm<oe date'
ddieitoe 25.jSet les exlîorntu:oa. tie

îr.s.22o2r pîaquets.
'h<ei l'êtait eoonipar.îU lt erpoe'.

tions oie froinage cil ISna et 1597.

DU1 ler M,%I AU 20 lEII'TIMIIHE

île %Ilntréal 11<1 sq; iffl Esc.

t.micat ............ £lttliG 1,018323 20().10e

Totil ..... ...... 1.I<.: 319-., ?91 510

i. ilo. 0.10i'1lî àGI d l 162

SoIt une. (txittnii lu tio'No lo-ur
r'istile et <i luos <le oitiéilC lî<or

ewhîr.Cette reprise des exIxirta-
tîini n.uîévteatae de frnnialg doiu nious
fuît-e ouvrir l'oeil et reo'ooubhe deffiris
toouir :L.surer il notre surU'tiol" un rpoita'

l ion <le pissta en plus solide. Deotte. plus
dc n(.gllgmace de la part des f.itsnieanls
<lans la tol<tte <le leutr troneige it <le
Ila lpant oies ciltîcaeurs. das la teie
til, leur lait.

F,î, face (le parells chitrIf Il est etiseo-i.
Itel <te«sulî're le Pcisi.dooéllus btasse
par Ni. 01Gloaloiio de cNrqecr la rthticntli.
du1 fininge aun 15 octob)lre ol.'utsl I' ts"tle Qiti'l" et ait lier tiorenilîru oau
l'o<sgt <le Ila l'ro)vlnee.-r. 0.

LU CHEDDAR ANGLAIS ET
ECOSSAIS

Mi. J.hnot W ls,bei latuteur <lu mta-
trus'I -le daotolo iso fromagre CItebllar

<lite nom leceumor connaIssentt. a tait <et
('lé un voyage eu nitxsp. dlon* b'

"I1mtonI'.q D)alr.vua" pithîteC la ro'L.'U±tn
Il o cmtço.taté <iue le-% Angli. préé
naient le cheddlar tuinset t'oosslq ait

Choiolr aon(.rtcan et <les colonsie. Nt.
DProntantl. lm Crunailleot en charge <le
l'Eeomle <le inteae de TKlIirnocls. loi
ayant conilim le fait ot, lut ayant eti
qut'll y avait «ertalnenient suipériorit(- <lti
fromaige, anlatl mur le froitin-% lin
porté, M<. T)eeker (mn a ri'efli la
enlise. Il lie, la trouvé i ansv les n'Io

lnltltrr xour la vache iafére<ono r',. -'les <fle far.dirnlon. nI daio lesl 'oopi
vache dle .r11 îlyt dle la.tt pan nit e'<f rellis: amis Il Inelîno a, ps'nser q'etlle ré-

prC"£eétui't Peure qite ir.9 statîso11i q stle dnlan le fait que l'.<.nzleterre et
nlaIses. noms attribuent et niAtq av .'it l'F.eosse, ont sa cliTmat ltrItîme. il"u at-

men'ile 111- motifsý dle <'raitlklrr <ie- -- 00' * ovlîsr etr il'latnttoht(, et une
mnoyvenue ne, oit itn Peit ('IOTA" Ino"l tcoîoupésotnne Pl"s biee et Plus éganle

losîîne Ticor. si elet< vmoiýtie n qît" Celle <l Mlccasial T.4, falr'lqîiie
nlait rabi>lnne <le s<mr tlt il lin onu anissl. brit1mes ct illere «t couvrtes. dé
ttw!nt die l'oteC ou'î le isvuret cI t fro- tlles, ont de meIlleure ch.%nalore d'o

<rnage oe vmeadomt Ioleut: osiLs tie. gé l ina tilon. '.%. Dcl'e- r c"uitnt() qut.
ralattent ce. vach&qs i petit lea.nco 't Is (tur,$ dle c<el igaiu,.lt (le

réflcot toutes au prenims. lu ne époque natirtion rin séc('arte gu('te de 00e
4A l'Année oùt. patr ville (le l'aloltoUKtc lrh. Cette tempé'atxve bo.9se <t *(ý

Z .IIUIIfUx (Ir lit~~'si

MEDECINE VETERINAMIE

M. I.' Dr .1 Ducîhênoe. M.'o.. ellaî,"O de<
la section vôttriLn,'irt, du Jlournali. Kd

prondra dans cbliqe aoîuu(ro aox de.
) 1ollc de etsiueoeo 1i111tX cou-

..littllbolnsi quîe l'oni vautdra blin :tilrcssoeýr
ail boureau de. la, r(i'wLion avanit le 25 oIe
clhaque ilois. Avit% aux sanicAresow.

TUBERCULOSE ET LAIT

Jie lisaLis, Il y a quelques; jours. dans
la ' Plrese " de tîtoCl que la taber.
o-uiose rëlzn:ut &t v'oint épiziootique, dlanso

l nord.1loeni des tlai.î1,pr<0 dle
:1ta rotitr castatdletuie ».ou rappiortait

oo~ocla moort de loersins tuberciii-
ýé&s par ln ticoîoioîo oilit tiroe.
ttat daa:u tuberculeoux.

Cet qrelques,. lgues étaient lierdites
*linuq le journal, au mlilliel <doune granuc
coilonnue. Isortuot le titre tie "elies de
t'artotit." et sont certes pa.st'es iiter.
çi:(5q Polir Ila Presqjue totalité des lo'c-
le'urs.

Et pouriaolt. quels trIstes enseigne.
limaits ces saloLs tic cc.îporlent-ils pans !
Quelle leQon loîuit(.c a, ceux qui prC'too-.
dlent que la tuberculose n'*esýt pas titi
*iairocr grave!

Leý lait a oétô la cause premtièqre de la
couisoitipllon dlans ce cas. ffit le joural
<'otuile-c oie p)ersonnes atteintes. et mor-
tes de la mêmue cause. el.ans quoi les jour.
silaux Mient nl(Ient otnc. le fait

Elles sont par milliers les 'vtctlnwr. <e
la tuhlervulosqe. et cepenîlant. aut Canada.
rien dl'effectif n'a (idé fait. Jîq'uor

tl'butl. pour curiyer cette terrible maia'
*iie,. ni mérite Pour en combtattre fer,

vffeist directe.
Fa lsant ces li!nces, j'i cru <le mon

-devoir. constau, iii(ilcin vét('ri<are. di,
*roîtrr alis public l'importance de
cette qumsilon, et d'indiquer aux auto-

rité.s lc danger que counstIiu l'état c.pi.
..ootliue de cette maladie, sur nos fron.

Qu'il nie soit pernilq pour ce jcour.
die donnuer quelques notes sur la tias.

irsei de <lc tuberculose par lelat
Il est inuitile. je crois, (le faire une

forte démonstrat<s, heur Etalir que la
t'otlorilcec tr-uLqmet par le lait ; l'o<-

ervaion et l'expC'ri<acniatinti cn ont
fait une preuve abssoluie.

Qu'il tue susmse de, dire que. piaril les
o'.~iîtilaeis par Igtl. on

trouve les noms dle %I.T l<lebq. BouM.l
::m* .Toliae. INiiclt. etc. : par Inocula-

tion. "Ioli 11.My. Ranig, Il. '.%Lr-

tras'ntslo a Idpluç sp'Crlalenocnt oh>.
srr(e dans ses effeis mur 'hcouonc. Plir
*1 l,"Ua, flemme. Gosse. Itng, Olliv'ier.

16 OcmmIR,

4ii1 butO. beurre Pt freîooalg% Fot t lb Itou gtîlo'îre lisso îe m~aturtison lente
inaoro'lot. Co's' motrlte ;ooiléalt potîiali lioaquîelle. Il nie to îîrsslîdt ut tsu>us

es0 mocots pirios tLiiit<eit 1- c'tit i ii'éiiigo'. ii tivelol ia.i (olf ila'orj,
vntcuro. 4111i ont an% troieî<O 1:10<1 qui eroolioo's) et par vutoîe l'artiele et de

suit pecu loloortalit. <lo faire qu '1' tliîOOli imîpérilgtre.
'oro(U'til aCet cga:nl. La olift(oro'ioe 1, t.11o ebst ia: raiiii do la stioC.nlrlri

'.era îoîttte illilt' 111=1116oCs ('<'lie dits Cheddtar anglools <t (tCoosa.L. Il 11011R
Oiîni

0
o', eot loi vztt,'ioee ont sotofftlrî to a tOiii 0100'loqu lat blse vallée' d10is t-ji

iorttkto'iiie tioti ooI:uiqn' lt iî'îî oNt mitt rott offre ài la lonbvlituo.e dle QIIOÔle <les
,'t( i< oitx 1stutieo au nu id'iaol qtue <Iuil o 4n ltonsi clhniotèrliîtoos sisl&Llr<s fort

oîotîtu. Nou8 fernsk totuuaooo vo: oil iWIss.< t Il 10itet'< '<510 à tir'er
o'llioul. cil l':oioîilqttolit lil.)t q < de< miiit tt&4'iletir îoa'ort. par I*'itloratioit te

e't natots <le sepltemboire et ois es oui n'a. i ellaissbiltim' dle mtoittil. est vie d'y
.oou compte t oans ittrs-.C. ami o'rer le Conotrôle aosoolto (le lai teiilio.

irtuîre aux. ejîvirous e thi:l Oà FovrI%.-l. C.
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* Et.'nt adlteîi que le lbit renufermle les
germîesc (le l.i tuicerenlitle et les traits
iiiel, Il egt, fatcile dle lie faire uneî lcle <lit
tlîlilp (le Propaîgaltion <le la mîaladie.

TFoutes les famillies conFoun iilleIlt dit

dle la COIOllIiOL <an Cette fainifle(.
Et Coîntinent pîeut-on savoir que le lait
est sain 7 Coninent discerner le Imw.
!aIt d'avec, le lait tuiîoreulist- ? 1)au' la
Consommiîation ordlinaire, la1 emnstalfltio
est Imnpossile.

J'irai lus loin : Llt tuberculose peut
non seulemîent se transmettre par l'in.
gestion (1lu lait miu, muits P:îîîe nt se
coonserve dans les pîroduîits <lu lait.

Voici ce que dlit. it Ce propos. C.altlcr.
presseur dle police sanitaire dle i'Ee'oie

N«<.t(rin-lre dle Lyon:
"3'i jdI tlS7lS.~)conrurà dé%j-' xpriences nombreuses et varléi'< A1 la

dé8termination de la conqervailclliél de in
virulence- dans le fromage et le Petit.
lait préî',nr(sq avec uin lait tiilîereuls<le:

etse «ineluisions qui se lcfttde

'niff rechchles Font les suivantes : les
germffl de tuberculose, que le lait de%
dIouter. non seulemenmt quavnd ce Produit

qu:t.m Il est emiployô à la fabrication dez
produiits que l'indusitrie laitière en tire

1ihii(Ilonîent. Cles rermies se conisir.
vent dlans le lait traité par las présure.

d cans le fromage frais, et dains le fro.
coinze salé et dclt-hô pendant onze
<rois, dans le pelit-lait dlura.nt seize
jtoumr. l0rsa puafab ipns ou moins. et
poiurent rendre (e.s produits dangereulx.

conue l'était le lInt d'où oni les a ttr«sq
'lîonîutni peuit. trîls i-alsen<l)ltlblelnent.

s'incwnisr dles ge(rmes de tubweulore.
li on seulement cn Consommnant du lait

mi dle vache plbtii<ttsiue. mnais enicore
avec du lait cail. dlu fromaige fraisq.

titci fromage çles'écl<ci on .alO. du petit.
lait. p)rtépir-. avec le lait des lbt.tes

T). 3. V..

-Nous Publions clnsq m. numéro un tn.
Ile'u (le composlition des prineipatus,
fouirrag,t(. gra.tins. e.. Indliuant les
proportionsq d'éléments nutritifs d<lies
tiblis que cms aimenits contlennent. Ce
talieau est tri\1 Important. ru' Il s<'Tt
de hasqe à tolie piréparation de ration
pour lesq animt-iix et nous esp(érons que

»Mlectelu's le eocsrfernt avec csoî'î
* et sauront m' prollter on temps et lien.

OONSEItVÂTION DF»S ANIMAUXN
F'\ llO-Nl CONDIITION.-Le4- melfleur

proe8tt pour conserver les nimaux run
* K one cfldllJmf est die los mettre en :rtn

ulton en temp@; voulu, et arant <lu'ls
ne ùdevIenanent affamés et anirssn

paréteaut <le mnatlière nitrltlve clans leit
Iberce des pulturnges.

.Aus&ltôt que les gelée ont enlevé l'a-
nsieon des herbages et ont amoindri

li porétés nourtilîqn<.u

* îllt*ekat <le nourriture. pris sur )rs pvovi.
isions d'hiver, devrait être dormé aux

* anImaux. Une d(,preml(in ai l'auttomnie.
danis la sanmtô de mc d mevae lrm met
dams de mauvaises coinditions pendant
tout l'iver. Il est ecranecn-s£ pesAti'
hIe de stairaler Avele snoeée un anial

d=mnt l'hiver, mnals le montant de amui'.
triture consonssn«e nomn beauciup plon
conicdérmblo que cegnl nlccossir en
toutIe autre tason. D'anptt\% un vieux
dicton, unis Ibte bien noerrie peinidant

l'été est dok~ A demai livernée," oea Mst

parfateifrit. vrai. car, une fois qu2 le
syc eîui<'tt dnu.' e Condîition %vuta.ll-

gcinse, Il est besîk'ocîl) plun facile de le
eooiiervtcr :tliLsi cqle <le hl maîclr< ce
qiu'Il a perdu par une ddrsin<e

.santé et <le v'igueur. Ainsi. l'on dolimit

SOCIETE GENERALE DES ELE-
VEURS Du LA PROVINCE

DE QUEBEC

ý'c'«foreetr ditcc intenant tl'Oviter touIZj
dé(pW.q01I anslu. l'état (le nos5 atgiiIaUX <J'lt K'IW'tC' at htiAll nnaSeiilC'a

et (le len iliettro oi: eilcîaJn ,i u,;iti '<uelie, le 2Z <'t le 2l nofli. dlans le buî-
lbonne santé que Moclk.îî l ~. S. C.0 sssî. terra lus le

1 lp'itz.il MotcIl .i
(New Ilaglanîl Ii<estad. j M. A. Ba:rniard, pré.dieîît. orcu-

COMPOSITION DES PRINCIPALES MÂTIEflES ALIMENTAIRES

en éléments digestibles et matière ta.-ho
(D'après Ici îatd<aux du Déparlement d'agriculture de alîgo.

loti LIVRES CONTIENNENT:

___________ément di-gestibles_______

NOMS DES A.IMEINTS

Fourrages verts:-
Herbe fraîche de piturage ....I .....
Mals fourrage ................. ......

IFelie '....................

Avoine " ......... ....... ... .....
Agrestis vulgaire, ui fleur ...........
Dactylo plotonîné, ". .

Fétuque dles près, ". .

li ul"léele des près) ...... Il...... ..
PAturiri des pès .............
Miîllet ou Nteta de Ilogr...... ..... ..
Trèfle rouge .. ................
TrUle incarnat .....................
Luzerne -... -..... .................
l'ois à vache, fourra vert. ........
Seïl, il .........
bilais ensilé ............................
Mis fourrage fané au camnp......

biais, tiges sèches.................
Foins:

Dactylo pceloonné ........ . .... ..........
Acrostîs îulgaise .... ... ......

l ýt'iéoIe -les près)>..................
IlAurin des pM-ls...................
Mtillet eu Iciolisa de Hongrie ............
lkluque dcs prèls.......................
Foin msêhc (s-ans trèfle> ........... .
Foin mêle igr.isninè"s et trèfle> .......
Foin <le chcaumie (roenc) .... ...........
Trèfle rouîge ................ .. ...
Trèfle nlique .....................
Teille lianuc..... ....... .. .. .
Trèfle, incarnat ...............
Luzerne........ -...................

l'ois à vachîe............. ..... ....

Paillea:

Seigle ...... ............ ...
Avoine.............................. ...

BcSeja (paille)>.... -.. ............
Raies et tulcetcîlcs :

lonucn de terre .... ...... ....
ilstteracl à sucre ........... . ...
Bletteraves fourragères.... ... ...
Navets -.... ................... .

C.houx do Siamn (Rtutabasgas) .........
Carottes ...........................

Grains et graines:
Or .. g.... ....... .............

Avolne .. ......... . . ......
Shige ..... ................. .........
Die ... ...........

Poi... .... ..... Il..... ...

Pois-e~ .R' ..........l........ ....

Graine de lin ... ..................
Produits Induistrils:-

Mouléo de gluten.......... ............
Cermet de mal.... . ..... ........Il..
Driche de liraCs".-lo (humiide) .. .......
lirécli de bcrasserie (sèche)-.
Son de seigle . .-.. ....... .
Sen de blù............................
Gms debl . ......

Gma de sarrasin ......
Tourteau de lin (,ancien procédé)....
Tourteau de lin <nouveau procédé)> ...
Moulée de coton icrtu.........

Lait et ses sous-i w0duits:
Lait entior......,...:_
l'ait écréméc (par le -ePoil......

Lt écrémô (par l cifg~
P.Lait ee......... ........ .........

Matière
sèche

11i5.
18.0
M0. 7
23. 4
37. 8
34.7
27.0
30. i
38.4
34.9

2
19.3
28.2
16.4
2&.5
U0.9
5<7.8
s. 5

90.1I
91.1
66.8
78.8
02.3
1. 0
87.1
87.1
S3. 4
84.7
90.3
90.3
91.4
91.6
89.3
88.7

90.4
92. 9
90.8
$9.9

21.1
13.0
9.1I
9.5

11.4
11.4

89. t
89.1I
89.0
88.4
89.5
84.20
82.90
82.40
84.30

91.2
89.8
24.3
91.1
88.4
a .5

81.0
86.8
no. 8
89.8
01.8

J2.8
9.6
9. 4
9.«9
6.6

Protéine

lits.
2.50
1.10O
2.05
2.6G9
2.06
1.91
I. 49
2.28
3.01
1.92
3.07
2.16
3.89
1.68
2.79
.56

2.48
1.98

4. Î8
482

4.22
6.16G
7.19
6.58
8.15

11.46
10.49
10.58
10.79
10.78

.80
.74

1.58
2.30

1.27
1.28
1.03
.81
.88
.81

7.92
8.69
9.25
9.12

10. 23
6.80

20.10
23.00
17.2o

25.49
18.72
4.M0

14. #3
11.45
12.01
12.719
17.34
2& Î6
27.89
37.01

3.4-8
3.13
2.91
3.87
.84

Hyîdrates
die 

1

Ib%.
9.9

12.08
14.11
22.GG
21.24
1 5.91t16.78
23.71
19.83
13. 63
14.82
9.31

11.20
8.08
il.821
11.79
?3.38
33.10

41.99
46.83
43. 72

43.26
42.71
41.20
35. 35
41. 70
41.82
38. 13
37. 33
38. 40
38.72

37.9 t
41.71
41.63
39.98

15.59
8.84
5. 65
6. 46
7.74
7.83

C&.GO
61.83
48.34
69.73
61 21
44.0ù
53.00
43.60
I8.90

42 32
43.50
9.37
X .60
50.28
41.23
53.15
26.5.18
3i.81
36.36
16.52

4. 77.
4.69
5.24
4.00
4.74

Graisse

lits.
.40
.37
.44

1.04
.58
.58
:42

.77

.83
*36.69
.44
.41
.25
.63
.65

i. 1 5
.S7

1.40
.93.

1.43
1.95
2.34
1.73
1.33
1.46
1.43

1 -66
1.36
1.48
1.29
1.38
1.51

.46

.35

.74
I. 03

.W0
.05
.11
.18
.11

4.18

1.36

I. 20
Il.40l 40

35.20

10.38
1. 16
1.38
4.82
1.96
.. 87
3.40
4.54
7.06
2.73

12.s8

83

.31

paît le fautieuil, et M.J A. Cocîtirm.
MXT., agissait Commlce 'cltr.

ltîiil. Pcrésentis -31.Il. S'es. N'.
Clîjeu..'l. 0 . 'rîtotM.' .v
V~. Il. CôtI(\ titi l1is. PImTre2'lppli(' A.

Dl-.s. J().>. 1.nl)erttl. 'l'les, Hlier, 1).
liaxwtr. Lm Lalcelic'. J.-C. Clinhî:iLg LA

lrsc ei<t cile Cinqcuanta'ine dl'acutres.
La IlSectionî <lesl racesý lorciel&'s" fait

rap<port qu'lle a1 élit souli IreIti cie (il.
reî.Ilozî qui Fe compîlose le 7M. 0.4.
Tlbot. MI.P., pîrésicdeat; 'l.-G. a,

<led, lIec'aî<clet. .1.4l!. Lovcl. Alfredi ltoch.

ILa "SecUlon les races ovliiers" fait
rapport quce sont bîlireaIl dle diîrectioni se

-olpsr.Polir l'tmîée prochaiine <le
MM. Il. Casgr.al<. I>i(lilit: Ars<'îne
Deuits. <11Y Cou'. cils. Rob>iinsoni, (bu,

Itac et.N'l *%cef.aig. .T:ucrs Couan.
La "Secilon Iit bétai Canadlieni" fait

rapcport que1< Pour l'anné(e Courante le
flursau île direction est coul1posà (le InM,

'les. GIraril. M..,,34> .ay, prs.
C.agnon.

Las "Scin<es Jereys canaudiens"
fait r.îll)rt qule le huitc <le direction
l'e tcouilcoso.e (le 2ur31. ll..A. Ilarnarcl. prési.
&lent ; 1/. L'al>eiie, raud T.vié . .
lutot, Arriulê flenisq. lin. TP. 1'rapp$t.
te.q. Tiioq. Tilîiîer.

TA ' "fttlon dms chevaux canclecu"
1a1V 't qill le b<ureau <le direction

é'lu ewt 14<imposé <le MMi. 3 -lD. <n1.y
îcréeiciont Tiobert Nesct. .Tos. DeeIaebl. J..
ltte. Delancl. B'r"llernardl. A<lieln
Cillé. Arséne Doênil.

On îîrooo<le, ensuitt à élretion <lu pri..
<1<1<-t zénérai et <les <llX ie.r'

d tsgrénéraîrs.
M. E..c.Tlanai'l et élu Prcsiîent.

M. nohert Nesç ler vice.prési<lfnt.
'%f. N. ('baraeaîî PP. 2.'me vice.prl.

.qident.
'%I..T-A <lolilure. M ,est (.I111<ré

taire.
MX r. Alqis'lle <'t A. (loiras se lîlal.

reit <111e certainit zraiicls <leveirst ex.
I.ihePt. ilt cha-que exposition, <les poresq

£Ik<acis le 'lse <etnte uxju
nes, Alr d !sCnîssion. Il est cîe.éque

touri lk- <loers <le- iores (Il ra1ce, pure.
quil salît Pr.5

sî'nis. sictient unre p.titioyn
àI la CcAcicied, <le l'llspositloeî liii de.
mandant td'exicer. iléeq cette aunée. tine

,lcaain Solonnelle <ls exposnçmt.
qlle l'Agle leuirs aniîîîaîx es.-t telle que

Cele ptition est lmi1atenînt pt&

'lent ai qui.rsll' t se créta.ire
'l lel <'olp leffir lélrfs <n

O'ande.
Ruisoli" qIl qu lane sotfaite n'îcx

Coîaae l*rP. elionn Polir qpie les
s'errais dgs<e trois an,, n'aient plus (je
pîrix et pouir qlu'un exposaInt ne pul.ce
atioir Plus <l'un prix clans In classe de,
troupeaux (Polis) de porcF et <le sao,-

Te vlee'Prtlde.nt et le sccretaire (le la
cAmpatgffe dle '%Inntretn corlent immté.
dlatemtmt ces deulx demadesi ainsi
qu'un 9iatrérne prix A touites les Sec-
tion des clase des raesmrcin.

Les éleveuîrs de moutons -te plaignent
que. dans le cncours. pour IL lneIllen-
Jeune trourPou (Pen). ceértains exposalnts

n' .aYant Pas9 <le viellesi brelcis exhibent
rn Séller live deux brebis <l'un an L
qociété discute la question avec .

les reéentants de la1 Compa.,=le
'l'E.xposiqton et Il est Convenu qu'.L l'A.

rfr le jene trouipeau (peal dlevra se
<supor d'un blt-l<' fit de deux brebis

lligées d'an min& deux ams
Les éleveurs cau bétaljesy.aa

<lien demandent que la qoCkmté lui aide
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à obteniîr uine classe uîit-ei piour leurs" Il <St rtsu it (t? la -Sofité fumesî les
lrt-l:iitx. lilî,-îî est puns Ikulr u~hiîsauîpres de' l'îiîut. îiîisîliutre

uine a~îtriîe:vec' les :î iuiîrliq'su dle l:i ýl*.gnleiiliiî' titi Camiîdit pbour tlt1111 tenite
Voii>i.ille de' . ~N~t141 tN m~ ij t utiti ouvel effort îiour ftikre reeiuuî:uttre

lem~ étletirs îte bétil uuîultleit iîîî<uî les lviviî de g6ii4(:tiogle iuatîie patr le
teint uneii r(-*lhItitltieuiraruî'î le' ta'itii gouverniemient <li's liî5Ui
de dlir'eîluilib l~lildr:1 fhviiî de lit Des ireîiiei ult vtbît4 A il n

tlet i ovi ll îite aleit-loit dle ý2 doîîîru¶'îe d*i'îî~t~îîe Moîuffr(al
j4bu ~ir lîui' aiduer il eliîiuur e't pri'pa, pourii laitiunîll itleeli,' il111tit'1i

rer deu'ix tritiuvi'at. qui zérailpii ox~liIlW.1~ h; i 4wl1~dei; EIuceliiu .tl 11si,
à tiiut-, le 'pstoî liîrau des viloiillî" qu'elle luI1 a iîionurî îî:ilfli:îî.l 'itj, et daniialî.îlus lelutde aiit t.Itîiie 11-q deîii:i iiul 1, d a 1~rîîî

mauxîi. l.es; eleveuNr de elie(Vîîtiv exla .'oli. Prvsi lc'î'.lrésid'eut qu e in
iieiuiveili îi île ilt-iiiandItr lun gouivi'r- diuii~iiilEl~liui t qlu'Il vrit

venli nî tiia ilo f:lro rievIvre lln-heureux dle qm-lLr' <Li' la 01 flou fl0!
aiode 1.05*a nlý pr l'hebn. M. volt -iv.4- lllaibr res isilt~" l*t-Ji

Merver lJ:in le buti u]:l'alder .1 Li rtliaiilb' veiiz, dit an lti l hlo et qil

CE QUE L'ON PEUT OBTENM
AVEC LE TRAVAIL ET

L'ASSOCIATION

-Iul deeiiiî*iigi ves jele'irê de(

lîw; leoîfalti dlo l'unionu. Il leur sera fac!.
] de ge iiiihlierd dle la eliose eii Il-

salit le Nîîî~idi;îdXIl:U
de Ilî Nieléte tie~:l e"iq ver
elal'it îls dei Qi.i"Voil. t.

<ltIiellies cilos qoule eltte poeléié.
41LIî n'a ue delLX mii tlexlslttirce. :î obh

tîîîîîî îlimq le eourîni% de<îiîrjivrst .,lx

fili1. luiliit-r. tuisl îîoir tours le.ý Me
reurs:£.

41'? Slii'i'l41'î5lki Voici ve qu'elle a otite-
lit île la1 SOVIélé d'lPxoslIUoit de Mwi-
trétil

lii. l>isles vI.Lq4sS de races porcInes.
Il .lura quatre pix, tit lieu (le trois,

20.1X.; exposýuîliî dlevronit îlIelartr,
s401[q Werîielil. qu1e I'flgi dé e lrs. nul-

iliaux est telle quo ersute Cci
irl. t finu una1 mitnt. qui extite %il'.
pil lmuigleiiiji lai' toutes les Exluo'
sitiloî et qil mtaitl iai Cleveulr.. (le la

llroî'iit('e -,tr til pietl d'liiftrlorltî telle
quiil leur étlait hliîpesslble dle couicou.
rîr. Cetle rMe( a 414 ise ul force

3o>. Leit vieuix enchloîs r'eprodîuicteir,

VRItA TYP'l DE, P0UfLE lllLîIIA lfiL'<Clg

ilia:tiou île lit race elievnhine t-i.adi'nîe.
lauielle 'Jlllîiv fla Jamais ýî6 toîiellé'î.

M. l)avlul Nlçcr.4t., de~ Guelph. Oi..
deifiiîe ir :uîregm.cr la1 parole à.l'asuu

lelée. Il liii demîanude f'oiî apîpui lxeuir
faire iîeiuulfler. par le gouivenemennt té.
fléral, titi teîuîssl <iti liétall dle bion-

gctierle. dont les fouictIonq izeralcnt de
faIii- la liîu4wanl =.de L d 10111ou le Do<.
miiilon. en faveur île S-4 auuliîîauî. Ce
seraIt le poîîîlit tilt c<îmilssaLre- dic
l'Iii'ltiatrle laitière. La question tuit rc-
téTé,'e .1 tun cnniIté silbelal.
Il *-î¶ te-'lu que MIM. Ilai-nard. .'-

-"u i ahol. Caraln et Coutire for-
tuent le coilé exécutif (le lat Socitlé.

r'ié dmlî lat e0clété A la '. Donin
TLire alil ~ueltlî. liry u
roillAt ex(-euitif.

t îtuglre 111 plu-% grnt*wl sur6és peur le. TL Coiiilatle d'ExpositIon de
L".4 cximmdtfoiY. Sltawloroolce a fait uine elia&se spéciale

M. iteventsîuui l.ronouv lin tdistlr lueuir les inuolil Colîwlluî. qui loupa-
11tau lequel Il fait l'élîue de. la "société rant êt:1lent exuJlîé avc sIx auc
îlms rleveur.a:* Il fait voir touq le races:
tavauuuwehî qu')] y auit à i. t . ce tte<"I 20. Tr4lq prix ont (-tri acenmt..q (nu

olttîrvaîlîàt (n liarumbonl. ois pllif'fl lieu dc dleu., prC'c<lrement). dans cia.
rai conîiluillen îldéte. avec la <'.ounpa-. que ectit dûe classe. de znoutoiLs:
::nie id'Iýxpoliuun: Il trinetu on 41li-iu: 30. Une awmenateuu de prix le $1-40
qu'il esapéýre ~voir. 1*'tit lmnî'vlsinln. lune iwulur lW4 niouitoq :

.uunnhla]41p niuuul>lé- à le~îîsî~,i 4o. Dlans: la clamte <Ilu WIél qcan.'tllen.
Mentrénl.mi îndqections ont ;.t4 ajuée 12 nu

Dés remtremt-nt4 imnt v-- qtt mi- lIeus dl. 'Il aî'eune -Up tiztuitîfilî îde
înillô Ze*iiérnI île illrî'etoit Ta pr.we ixî dl.. $122 -

Mit lpvrg.. t',o Ta clasilî% de erévn r.'anaîllen
MA <téuul'î sur li, nuéun piEsl que1 lms nu-

d ru ls e. eclueraim 'lo¶uant une
I anmfsnnt¶eln île, rlv l 1.'

VeluZ m-î fille la cft (el& IL; îl Mevemirs
In obtecnu îdé la compagnie d1IposttIon

(à.gCs de pulus île trois ans), n'auront
plusq-de piîx. Cette cencesîlon. fait dig-
piaratre un nut-m nbts3 coentre lequel il
toutjoius prote.sté réleveur de cette lire-
rince.

4. IA SoeIi< île% Eleveurs -?est en-
.Clidwi avec lat seelCtûr île I'Eýxpouîltoi
polir (lie celui qui expoec deux trois.
peaux ne renolvmtt qu'un sbeul Irix. don-
sunt ainsi une echance île plusq aux :111.
trîéi exposan.ts. Cette t-é11o s.npliliilîiera
nux nracs pordIn«i et ovines.

fin rzie atugmenîtion île prix île $tîCj
potir le bétlail canndIen.
1-t C4mnpagnle îl'EXPeslUon dli 'l'os'.

ltlvlér«î a accorde, à la elassep dii liétaîl
"ndIen. un cnxettl)inîu prix daffl cita.

que section. Milsant une auigmentaioln
dle S1lW.

FAt-ce que e. m eoî autraient
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pli être obitenuies a1 it la Société tIiff ni1e. jusqu'au -notatent oft cet le.; liltie cein- D'a ,autre côté,. oit %ait qu'il est lui., %èche par 1000 lhs. de poids vif. saliront
veurs"I naivaîit pas t»xl4Cî ? ~te que. pI)teslaeut 1% l'herbe. possible, sans gaeavlila zrsave pourý la quitratIte de liait qu'ailles dlonnent.
ccii rcsiiattai nie divent lias euacouag-ar Il est nécessire qu'il y :ait. dans le- la aual doit vachex et leur rendîemnt M('<, Cest lAt ipje paremaière base pour te <-il
totis ceuI< qui Ont iVent îles :îltaaaux dle pâtuirag~es, li oiLs :ilrlaî <it de hita bonin lait, de nourrir ces anmaaux exclusive. cul (le la tîtiantlt( tle nourriture iiI,ý-

pureai race à fetire pisrtle île celte woeic.te-7 eiau blen lure. (;'est lA1 nii' claus ltita, alacaît (e riachies, out de grtalnm ou mêm'ae ýznire aux vaches. Cette aluiinitW varie
J. A. COUTUREIU. M. V. I)erlaiat&ý d'ensiilge. et aqte cca iti hielit.4 doivent i î nraît la qia:tiitII6 <le lait îîrod-alte et

Pouîîr îia«br de' lai nouarrituare çl't Al i-e manaîges suivî:ant Certaianes îtroîiai,. dloit êt re dimanuée lorsque celle-cl dliid.
ALIMENTATION DES VACHES icelle d'haiver, il fat ciai-o)re îirawedier gra. 1otUS etaîa all îie la tIlorle aiîtql ue.

LAITIEES illalîtaa de la aaaiaère iaaver.sî. »nag. alîL'- lit liraiqu uaitgricoleq oit fait uCe-eoi. Geiuital outaltne nus l'tiaîtîs via. la
iiiaîcaaaî progressiv-emenot la gqii:aaailtô (le vrir. iîuaaîtlt< de naouarrituare ne suffit pas, et

(Exîrali. da Itillel ia tiir 1' aîiiîtrîefoui.'I'î les aimaents contiennuenat tauec V :1sSýocatlei ahiasi allie la <qiallté îles oil.
iiit're.' -fléa:r M. G. Iliry. et li * lliîîeotatloa d'livî-r.'-La-. nourîri. pîropourtioîn plus ou attoins grandte d'eau. Hieuai Jouet titli rôle lIamportant dlans

île1 i:r lole îlarein î ie i reu r tire d'i aver e.st h stesur le., r*ation8t Ceuix (lui el, conutlîneîuott le pli.; »,onat l'alimaentation.
dL1: roinede01cbe)cominéaes. SI l Siîl IXsit :i îî uiare les raclines fuiirragêre.s. les fîîurragt!s 1.:t partie nautritive (le la1 mtatière s.\-'coaualqateteail du fuoin, à laiut retlp. VitclctiaO u în.haia ea i-ee îles ailimenîts renferane trois prine!.

.1 iaintotiîn dlaiî:er - Caîls-ud (ls iaamaaî, pona:nt clîî aietlng es s sans iwlca ilaime tglî.iîietii.' Ils contiena paies t;ortes d'ti6taeiats nutritifs ''I les
rallions. s'épuiaser et Itus ,e salir deaîîviistent le M1 à 'W pîoura cet d'eau. les t-ieasao (pîrotéitne), les haydrate's

l'asmege île la nourritaure dI'iaivîr A1 hterbîes, l:î nourrituire l Iasa:rrle aiaet secs, comameî je talai. 3'en C a 0 île crbn jsures) et les C-t'iinons ginsà
celle d'té et rAelproquetnent."*-Ioraqae îles vacerî. duaratat ]'haiver serait le buon ikutactat alle l5 A 18 pour cena.tase. Ces deux derièOres clasises

VItLU TYPE DE COQ BRIlAHMA BLANC.

les v-aches hpassent de lt nouarriture d'it foin. mals, p=u l'entretien de la riclie,ssi lorsqu on c paaeî,jr éavaporatiu, %VWliuents nutritifs ne renfernientpa
ver à celle d'été, Il faut prendre bien des dlu sol, atussi bien quc Pour augmaenter toute l'eau contentue ilaca les aliaieteal, <l'azote et s'appellent encore"i-mna
îtrCaeautions. On donne une ration le 1l:î <w4trité et le rendement des rAolte.% il reste ce qu'on appellq la II intièr sû. carbontés.",
foini aux vaches à l'IGtable avant ce !L i Pttudinuer le prIx de revient, en l etil ce Ildes alients. Toits ces ëMCments antu'itifs ne' sontenvoyer on pillure où1 on ne les laisse oblg<l5 de les alterner et île les vairJcr. 1 Lt itéorie, de nombreuses exlptrien. jias susceptibles d'ê'tre entièurement dlgt.

dl'abordl qu'un temps relativemnent 'court. C*cst avec les itourrages divers les rarl- es, atinsi que la prat-iqute îles meIUe'jrs rC's par les animaux. Une partie n'ni-puis, de Jour en Jour, on augmente pro. tics tourragôres, les gralians provenant ýi cltivattetrs ont dAnuontri que les va- est pas digestible. La proporilot' qui
greîslvemout la nombre d'heures du >1i. do me cultur'es variées qu'il, faut ecebi. Jcms caalsomnm, eni moyenne par jour. 1peut en être digérée varie avec la =atDretimc en diminuant la quantité de foiu, iner lus rations d'hiver. Ienviron de 20 th& à 3.1 lb. de miatièîre Ides fourra&es la ntature, l'Agîe et l'tt
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île sAntô (les animalîux et eninî av-ec l'as t ille exp&rleîîee pliustîuuru aîiit,. oil
Riiitiî>i île ces dlivers allimentus dtalé lis.

r:î ioiiteu. Di )Uiq le vaentî îltes retiî'xw4. n
nie tiîent gMéitraleiu'it (,amplle quie île il
partie igestibile (le ces alliiî'uts.
si iioiu.u prenions 1:1 mîoyenne îles ra'

i .îiis îiiuîy(îslar 15 îles îîîî'ilii'uins ciii.

'loIs irîilvus quei leuirs '.:iisru'ce

val ent uneh raîtion jaiurnuliéri' île 2k; ltvres
tit maiitiè're sgchie piar tiltS' Ile. île iiils
%If doigt

I ~('iieuis zîlî"u tîrîtC ..e. 2.20 lbst
ilI ,IratIi,î de carbonue (sulî'r,ý :-I 55

soit un fataul de.ii'5

M.iv' u buý ii ii iiî'iîcle aîe. CIi'i

waycvitu" rS 'Vi2 It III' Itt ipîar i'itî,#"

nettie

qui snt t palI~iiir Kfitii'i et NVI'ultTr

'o"~~~~~i it' ll.u".uei lf it' s"lî'iîc' -11

îîi'îi tte iOli 1". l:ll anîiii '"i' pii

îiîîs quie J,'. (li r l'i'le C'ette '-

cailmce base' Pliir l' premîiter caliiîl ap-
itrnclué di' leuîrs ral'îin-z

Oit a elcorénu reeoiiull qîli. 110a geffle-
nient la1 quanité île la il11iatk'e îi.
mîais mêm~ie Il niature île cette iunllt'rc

Me.jouaiît lin r4lio dantis la 111igestic-u
et îîîî'tl (tlait itZcesuirî' dle faire Cuire"
glatis la raion uni' ceri'ne iîîiaultt(

îi':Iliiuiîiiis cointena:nt liale Iî*u'iyvdra'
tes île cuirlboii peu igî Ibes onuuQ: le'-
fires qut "e rîencontrenit îalc Il Malle
ut :e, uuiresý fouîrragéis groslî'r.. -afin
dle bien dIiviier. cin'; l'iltî'eiu. les" l
.nefs gsîli et les ililtix e,.iieser

à.IlVttîue des' sites îlel'utîae
<AI continîîCr.1

CHOIX DES MEILLEURES RACES
DE VOLAILLES

s'il est imîportant île se livrer 1 l'u-
îitistrie île I (îvg les vîîîfillis.ui
uit' croyouis l'avoir amlemenciiut lirun'.t

il':I-llie leti pas moiuns de u îr
eliîislrla rues ilii'on veutél'evev et Rar-
tîr. devoi r.Ou''iiiSîl'~ir faire lisu
couirt hîistoiqiue îles iiu'terses races il,
volaill!es que nus rveonutrosil (Li celle

h'rovlnct,. et dlonner. Poeur ciaclîni"

d'-elles, ses qtuiailt(.s et ses Gaîs J
sera le pour e't le Cenire. laissant ('11.
ciii lîire île faire soc chîoix enl connnio-
saluce île calise.

ILUCl'S S .TIU?.S -Saus eetti'
".L'nozziiiuiatini. oi compirend les lirailîiîtag
el le.; (ollillutsu les diverses.1 c1ahl-
ces. ainsil que leslacsut.

Tous, ces volatiles ncquiîtremt unc
gracile taille et lic Poidls élevé. mais Il
leur faut, Pouir cela, becaucovup de tempsiq
liq lj>e,,tMet lIce forte eliSlluiilte Ot

szeîiue et il le'url faut ieauceuulu dec cour
iture heour leur doniner dle l chair. Ils

sont inactifs. lIcapalets îie poiulrvoir à.
leur subffsitance. Lee poules. en Cn(
rai, sent le în(îgllour-es Ponudeuse. CeM

esscsde %uIaities c.,ntent cher (lien
lrethc'n et ne rapportent aile pu. ru
outre~. ellt-i Wit tr..s liurte"v à uianzer
leurs octufs. cîLuoniuuant ainsi le lieut
de profit qu'elles peuvent donner.

C'est ha Cuclulnchintulse qui est la
muoirns bionne île ces trots races -A l
Fermne Expé'rimentale îh'ottaava. apréct

et i irrivd A las'. cîîîii '' quil vuit

piunax n~n.'us' kîîrtiiit Isiuur la jiN-
utieult diii oeitu.'
l.ui li igsîi:lui e'st préférale ut la Ce-

i hit iuîui ma.isi Il 'iNilalit'u Ibii"ill
liuux (-lev er l:a .lîurliolmir. ulîlî est
t1ue sel aelisue de la1 l.ouigs1i: t
,i le siguue noîires tîîîwits'a

Dei Ve'' triis ria, uu.ii. 1 i,'aii'iu

i i.iu li 1 ueileui est la ltrai:î. suir.
tu)ilu la1 fîî;u-éci. Ciitte race est lt piluis

lis Iiui'it la Fuei vraliment rulstiqlue'.
î:.u.u~."îîu'ut''.îelle ilutn& ulue luiiuiue

ii:ri u ihvi Ces ef urant la &salsoul
fiull. aulors' qluie 4ii auirtx lxuilet.' tue
liuiuilIult qîue peîu îîu poinlt. Quandîîu oit

i'ii eriîIu lirt -ir di'unue famuille umil lit,
S'ii'.e ciî~ tI î'iii'ue perft'rablue. Ciette

raoc- inut t rz- furie î't aeu'lîinati' le 

tairei .4t fuisg -. i' t IIiuruîtI)ii'-'. Ile est

luiiei'îuuuulîu e It ha (lx. gros tttxv
liui.' gilifs. 171,10.l .

fin lirailigilo a («e' tiu(e île l'lutté nt
aiins'euu lrlaiuili vers 'e îls t'l

Ii. Jllnuli' e'lle est pas'uý' ei n ge
terre. i'Il au1. Iust'îs et C-a1111 en

'l1,iie est la, hlu grosse rare île vo.
taille eon:itte. unue îles plusý «-C(nîle. ha
plus rusîlqîte et la pilus faciele à' (lever.

Sza lionte est assez Pl(cOCeL etase
abeonilaîte. ses Ileufg sont gros et d'île
coulieutr ro'îe'e. çza ponte est hlui lur

leng(e,4 qule celle île laCoiîuinet:
colus n avois v llne. ail prcr de Il

s'~d'aeîîîuuoltat Ion îlLes Allie. île sOI-
.çane.î'mliuze eifs san.st !ietemuilition.

ILie es-t lioînne esuuvetuss' et bonne nui're.
niais elle couin culILs sOliveult que lui

Cociiuciieie.Elle r(uîuit. au1 Pluts
iialut Polint. quilhtes et I*:1utf~"(Ma'

nio.Iiiieix.C'iiiepratique dle i'eîlui.
cation ltucrative îles PoulIes.)"I

-III y cii a delr an(t": la liauche
Liglu2lt Btraliciall. et la grise ou folucA"

"nl luvcrrso fPark ltrahlmu'u. Cette d1er-
nik.e a étél oht n au moyeuP de lu9
vnrAl.( iîa e t tiilt Onclinelints notr
ie corps eszt entiércucuut finir. ('i le t'a
,.'1. seunibilhle à Pcint itu Ilraiii orîli

i:!.sed'a l nalrs en clai. url

"Cirtt'rit. qui, Je lu' crisi n'sst
'ui v¶ar'Mteiî d uaxgu est la fuelt

lettre île ha nre. 1"- poyntesR 1 0u.t plus
'-.urues, la chir plus teailre et pIli

i'.i. e est plt pr(eece qute 1,
liael,. e petits sant extrA'muit

isti.'îîe., et. <ans ile4 conulltinsq con.
cenaulesf. oui petut ire qtte tant ce qu!
te(it mueu portaint s'*(1t'vc. Plusq elle e"t
lets-ti. large rcss'e. plus sesl p'tte

,.ae.t itim fortes. euîîplnve's et eut-
l1i'" salis les Pltumes îles -uee.plus;
elle Cet parfite." (Ml. Jcii.L oi

-"Ile cieuix Ca-itfs elle aya-i
plus île valeur et La grrisqe ou fonrt.,
<'ete lire est une uuuugninilu vo.
taille r('ilt&ssaut une solcen dle quaitt'

t, c iip(r!e'ure .1 sesiç Aais ual(
cu et Pelles d'ttne bonnne et vieille

elelle i has-'ou.
Nous dlerrionîs ajouter qu'il Y a iCi'

t5îu-iritIt dle P.naiuir. l.u Juîuî'îtul
qi.l: ni îui a (,:( .,ul.(ieue i--uit iê

's'inu'nlt au duiuîe la artibllan-
'lîîc et ,lîî Rflluul' l-asu Iti . 1.-

.'s.t île! formatIon trop rtOnte peur en
trer <lacs le dioaîne cl'îtite explçl.t'ii
eouranie et (îuciqe.comtme volail1le

.l*titliiCu gknc.xule eut. ,'lm tu-luge M. tlihue.
tr, grariur- cl jolIte reAsenta

la Itralina tihauche. Quanut Zl la foucC.
,--ie est ailY.)JInuunt Pkemtulalule dc for-
nie. ce etcSt <pie par la couleur qu'elle
en dlffdre.

îElîrlàîl Ind ludo (li e it IliSîli.li
îsA(s es Anîglaiti quîi l'ont g.randîe.

igelt amîélioré.e dalîs. leur 1p.iyiî. tiuirtîut

dlansl la pruviii.e %III C îîîdiî oi
elle a tir mnî' 1o 10111 ' irtl.'ily eil
al plu.seurs îarét

1
ýq, dontl la tietýleure

L.i îNîIdL Malflîsi (SI ît u îîîîdeuse

.,i,tgueL ,i Ila ltralîîîîa. :.4 oeuîît ont Li
cutinîe Juîuîîfltzî et tri',. sîilitie , elle ce'

lblen et îaî'lue ses petit.% avec li( grandie
soIllcItude. TYa Prête e'st petite et tires.
quaî rîuîlinvait-lre, ce (fui est nvami-
tageux. IlArti' que le frobid y a poil de

OrIginaiIre desn climts chauds(l. et tires.
qlue sauttvage, la poule M:1la1qQ "elble
air lr jn4 le e.trîU'ttre <'t les uîîocurs

lae ilbitIit5 <h deuo pa.'ii. ItOliiLte Ct
tolle, elle a l'aspect d'lut ol.s:111 de

Fl,.î'.s tête r'appelle celle dii Vautouîr.
Lt' "NIî suuli'î est nîu de ceux qu'e.

peu'ît larlis comipter ail mombre gIls

.lui anilmal Inquiet, querelleur et Fin.
;.nmntre; sa tys% oul est critelle,

imipatiente, fêee. Il porte la tête
liutte ;sait cou tirait nt mince fait re*
sertir Il formie auîgîleîus de ses épnii.
les ; son corlbm. tl'i'5 élevéî On avrant et

pccTt(' sur île longues Jamibe.s, se termine
piar une queue tzrêle. hiorizotale. coln.
jeos(e île plulmes eeîlrtès. (traites et

Quolque charnu et gron de corps. son
plumaage es-t tellement tkrré et collant.
qu'il semle nilire dur'sîen autrc,
races.. et que Il elîir apparaît en plu.
eleurs ranis.come aux articuîlationu*
îles illes quI forcent lee (-paluhes. au
flale. etc.

Cette vie. erois(ec -avec la traliura
Ie'pée. doînne'rait. imIrant noult. îi'PX(ll.
lenjts ersiluîltis à foui; les peints dle ruen.

eoniuiit. atplipl(e C W *'et d'ait.
mr'oe ttilt(u peulr nouq. Vu si dlestina.

i en* et la "l'lnrlcr" <dlivrses nuuan.
Cesi. bilen que trn estq <u pour la ta.
Mie. ,il Nnceeterrd.. ne nous convient pas
*uouu luet. siîis îlîust îd'un rapport, D'a-

'-i prce qui" sou luuauuouile île nîstlrtt-
10 veu tz'ap'luleîle pTîofler mitre,

l'unvi cicuet . î'nçutte. 11.1ru'e
lit( le niltl%7at"iîr can.aîhlen unit rcu'lur-

'.lier 1.a rae île rnhailles qui pite lo
'mieux. esqt''irie Celle qi:l peut lui
'nr.-îr une auiunt'priedit-lon de,

l'eus; octîs. T.a Pnrl<inz ne remplît past
elfe couvuttlen. Tn Il"îfa" et:t une

urchede la funîie TTnhî'n -. (utte

rnuit eMt nise,. bennell penuleuse. ma.isq

ses ovul's ent Iroru petils. T>e plusq. elie

iIttre climtat sanl inv('nients,

ranoles (,.paainsus). et les indahemu!zm.
,,eîî qi'exiclecte.s pnenies ilifflher

Pay -'oigne. out trop île uhIIIitiuilé Il
Isuppo1rer otre cliutI pour qit'elles-
i'eus soaient rrfitableq.

Une autre risonm tenuore pourquoi 'ces

races n'iont gnre (le voleur Polir nougi.
"'est que la saiveur de~ leur% opufRt é't
rade: lilq contiennent trop 1"a. e
ru.îî:ssns cnt beauîcoslP (le ciMriut.' à
-cUire, uin gracîl nombre mêmue meurpi!

dans heur coque.
L .% tîcorue notre. qui est une Fot

naee olîeuî'e îl ep lpgnole notre, insi
que tonus l'avons dit eI-.dessuz. ilt
gi'origzlne anclaise. Vant lueaucotip Mieux

grue ICI; deux races n'î9-nommt"e. Elle
i& peur elle une pluq grande ruîsticlté
pn"c qu'elle a dlu IMang île .lacgsbau:-

.. lie est auffl1 plust grosse, lbonne Mon.
uleuse île gros; oeurs et ne calmre qute

ItALCE, FtAO lSS.3 race
Htoudian. bien que tr'.' lionnîe tu leu'nnc'î.
ti attelit îuas Ici lai gruîseir qui'elle ne.
qiiert di' son pays dl'originîe. Quoi.
que sa chair bolt île Iuue dluallit, ele
1lil par1 sonîî mianqiue île luoltil. En uit.
le, Fi forte lîiiicieal'îeiu(îtti.

grave. lîîrsqîî'll pleult, îlse coller ttflilit,2
fortemienit il la tête. et île lui Obîscurcir
.a vule ails luIAt île l'einiueer île clier

i lier ea .iuîrrîllîrv et dl'aplercevoir les
italgems lîît hiver, c'es"t encore luis*
lorsqîu'elle liait. s-,lîhuppie et mit "crexi.
i-ie.'' ui turimpent (tllitî l'eauî. gu'tiil.
lie iireunueit nu tasn lfol) et la foeu.t

s Défir lili. eommie élnlsue it'
latese nil il déîl(srer. Pouir toutesi eus
r:itsonsq. nou.qi det"Ani Il proocrIre.

La poule Commnune françalste. que l'on
nommlie tel Ilpoille liittante,'' étit beuln
not et ruustiulue. aittrfois ;maius elle a1

êt.î. tellement %I)At.inlip par le 11uuaespllz-
dec solis et les eroisenients îlfectlîeux
île foteill; ,*Àrt(es aux'queîls elle a (,16 soit-
toise, îlîsl i vaut mlieux ce plus s'en ccu
Der.

MALADIES DES POULES

On pr(.i'l(nt presqueit toujours les mua.
lille par la Propret(. et l'aération dlu
pulailler. lice ii<suie nurrliure Ilistri.
Igné'e etiîlitreiient. et île l'eauf îlebo.

son Propre. Le mieutx. à. cailse île lM
iimicuitô et ulit peu îl'eielhc( les soins

uuand. ie poule est nilitlL. est île Il
tuer lnitîîit(ienent. (ne pas mangerr
Celles alteiite.s île îIlîliit.rip oit dl'ophtal-
mie). En cas île malaies', coutarleu-

<es. (Ilier aîîstll'i4t les suîjets valide.%
eî îî&uinrecter le pouîlailler.

DIýTAtriE.-'.%ettre les acimanrann
sec et dloncer îles alimente Fecs et une

':%fîîston (le camomille dansil l Vin
eliaudî.

CONSTIrATlIONY. - Introduire. peu-
"aut 2 Jours-. 2 fois puar jour, avec une

plume commuiilne. out lice petite serlagzie.
'le J'huîile d'offre îlaiî l'anus :nourri.
iiin' tr'u aiqîeuse. lait.

t'rîctlons. duxlît O ti'uuI foiq Puar jour.
avec du pétlrole pur.

l'IQUA(lE.--Certaines tolelos l
ln url. irr.ielig-tit les plumies de leurs

"Ptrils t lielent le saîyg Prouit
îuar ceq Iblesiu'c5 les tuler aiîsitôt. fige.

1--r lesq lniflls dJO ptquCe.s. et donner
îiî's eliîîix A la Volaille.

PLlEi.T.es laver lie n peu
'l'eau (v\y(eAenviron 1 peur cent.
-Crês'yI %~ once, caiu .1 clioplneu.

POULI,%Lrit.-Pour que le Poalit
.er soit snn Il faut :le. l'aérer coure'
nalîlemett 2o. enîlever chaque jîiut la
pouline <fîuîicr île poule), rAtIss--er le
nalble oil secouier la paille Iltl-Nm :

I'o. renîouivelcr tous les huit jouies
Il pfille des; pondai. l saupoià.

'Irer île peîilr dle pyrvnltirp. arroser
le sol arc l'eaun crésylé's. <eau. 2 gallionsz
rrésyl. 2 onces): 4o. larer chuaque jouir
les auigettes et remplir lesq abreuvoirs
d'eau propre . 5. avec une peitle nom-.
pe ou uin grasi balai, passer toits les sIx
Mtos tout le Pouilailler IL l'eau (le chanux

cr 1vle orm&' (le 2 ltit de cltai vire
clins 2 gaillons <'eau e . onces îde cr&(
estl.

FUMIER DES ROLS-afente
île poulte contient pour cent: eaéu. M ;

mattbre oratuilue. 25,.5; Pbphoahte.

15 ocronR1r,
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1, 5 ; azote, 1, il ; putlasse,0,50 t) eîntix.
Il. 5 , 0saî~'î' , S eosiinssn el'
fureuser, 0. 's ; sllie et lablle, li, 5.

Itioî poffle rend envilron: 2 oîsced dil
guauts pars1 v *iant v<îL'Iroit $1.00 li5

veut1 livrels, Suit .10 cttits par ni).
Leo mieux ost de rêloyer souventI la

poulline, et die lt de'po)ser (buis dle vieux
ttLtlsttIX, par couchîes del 2 A 3 poucti;

leclouvertes dl'uneu le1;to couché' du plàs
tre , ele constituîe flhils<l ln tzxe(,leni
guano, qu'on lpeut eniployer comm:se ce.
lul'eI.

r.ouilt LU'lIGUI I IS ()Elrkt
FIlAIS-lu. os: d1stigue faemîîent
les oeulis frais de ceux qlui nle le sauti
Pas eu les îsloeweit dans nus vase relisi.
liii d'eau t;111&- il IL. du sol Isar galloni
les secondIs -,urnagent. les îircislers vefii
.4u fond . 2u. M. lleeL,'r Indique, ulaie
les Atchell's de la:grlculturt allemsandte.
<11' libuYtencî.ore plus b;lupîle . c'est dg-:

moionlier a%.ec la1 Iieaiàe les dleux extré
Iiltî'.s (lu l'oc-li , .41 l'uvtf est fraIls, ou'
t.rou: cn que la poinste sera rrolde, ta2n
<lis que l'aIutre e.\Iriiiltû offrira une
certa 111e l'îr, chaeulmt, difftreue le

teîsjllpcrnîurce îî'eisî lila bensible lorsquse
les eufs soin V.ii lttt , 30. os,
liut et!uvmr 6îirosîver les OeufS s: e le

e.mx>.oettlt A la chasleur ils sont frais
lokrmqu'ils suintent et se recouront d'unie
lôg-Ore humidité.

M~ O. OItEIEAUX.

Zýàlictur

INTRODUCTION A L'ETUDE DE
L'APICULTURE

(Extrait du cours complsetd'pc:l
taire, de 'M'M. De Lssyena- et (;. Ilonnier.-
Suite, voir le No. de sîtîsr.

LA ILUCIIiI1.
ItUCILIS VILAItES1ý.-Les% ab iles

à l'étuat nabture] tilses lu puqt sois'
vent leurs colonsies dams lus vieux trotte$

tL'u dces urbreo; atiail, t preulùre
1&e dec eux qui out cherabs à cultiver

Lms abeilles a-t'elle 6t6 mmtn doute d'ins.
talicoe nu essaim dans les condion usa-
turecle.

Us: tronc d'arbre creusô it lirntfireîr
el en hsaut et en lmsi et recouvert d'une

pîlaque de bots oit d'une g-rosse pierre,
telle cet lt. prmitýu' ruche (fig. 561). .)n
trouve encore de talles rucheis dans ctor-
tstitî conîrle.

lï. tS.-ltulie eu tronc d'arbre.

Dans d'aLulns t)g 1 et Iruttcu-
lOrcinent dams, les pays moltagnoul.
on a construit des ruches plus hautes
que lameos, forms limplement d'un
assemblage de quatre planches avecn un
coluvecl clou par deus (dig. 517>;
c'est encore une ruchle prtttilti'.e, iiiJii
d'une fom, plus réCnlière.

Eu beaucoup d'autres contrOco les cui'
tivaturs ont <tenuS comîîîle logement

atux abelilles, me en-ciOiitu de forme
arrondit'. suvent pointue vers. le hautit,

pairfe de ferme bifsee, et qui eut fumbri.
ise gàt £YTM à~ a païIle, d6it £'qEM M4

bîranceles iexllsles r(,gitllProi(iit entre-ý
iueée; eisîulie rutelle est reestvert'

sI'tsîs c.:sîuel:Oll dle pailile sîsi la I>s'ut'
contutre lai psluie et lis V2Uittluuss du (dis-

* -

ll.57.-Itucheui l plantches.

'louts c.es r-iUl, depuis le simsple
tronce dear're psrimi:tif .1u>(qîîA la i'sîciî'
ens obier lis plus esoiol:. sont d&ýJguùc,
sous le siont de " ruelles '.uliLirie."

,lt% de conssolider les t otk u a
l'habitudeî de mettre <lana c'os rucs d-es
liguottk-tt do bots dispotASels on tivts il
i'ttit6rlour. P'our que les aboilles soient
lîllt$ A l'iLbri deS .1.nili.'UX qui pourraient

ig. 5S.-ltuclse vslgigre e-n osier, avec
min Wolsuchen do paille.

%uitr tles attauert, oit place g6n6ratu
mienit les ruchclg sur un bupîporl ci Pin-

eeaplAplateau, nialitutu an-d.esis
(tu soi trl'une îiKtuttro ou d'une auître
qlig. 58.)

Ceanimeu le tbilsutetlnst leur' lrovli
eioii le sitiel auî-dssirs et sur1 lmtis t&

du groupe qu'e fornieuit, on cmnnprciî
da facilement leS principaux avalîtnges
et liicuvônienti> des divrses; rucbes vtl-
g:slres dont on vilent de Isîrler. lies rit-
clics eu troluc d'arbres, eib lltl«o oit eu
jîImetlkes ont lui desmus qui petit see:tie-
%er ceSsite ums vouvcorcle, on qui peol,
dle r(Sloer le iniol qisi se trouve à la
partie supCu'leurel sams trop d(U'iigo les
asbeiles. rIcs a-uchms, fattes en cloches,
oul paille (fig. W)> ou en osier onit tine

Fig. W.-Ituciie vulgaire en palle
treossi5e asiisû aa puchon de palle.

fonne quit permet au groupe d'abe]illes
de consoeunoe peu A peu mt provision
dé nitél pfad&kat î'iil,êc. li life*, à la

ln de 1'îautomnelk, le groupe dl'ableilless se
tr'ouve sut'out nu'sie-mus du illtel, etI

WN'Sü'.' ut: le cesssoisiisnt peil A pou.
2ais, AColé <le et avhntgiîq' l futI si

gitter rii'lsivt''ileiit qlue ces rut-lieîs prô

mtenoit pour lit r<vniolte. SI l'es: ne veut
p~as tueor les btieset %I l'on lie satit is

eiipioyCl pouîr leuîr culture le ii uei

si'tliluii, etc.), oit ütlt oliL' (le rotour-
s:ur la ruc-heo 'ur y tmîp.r tels î'ayonî à

rô,elter. O'ssst ice <lue l'on apspelle la
"tatille des ruclies."
L.es ruelles vulgaires (mn palle tressée'

oit cil osier soint r.a'Oueî'eS d'un ctîsi-
cliou de paille (11g. 5s), quti les lroitN;e
contre lit lîluloi et constre le froid.

l'71OtJ"i"IJII'Cesîsît'lit taille est uni-
opélrationî pour Luelle Il faut e'nc.ore
atvoir ie etul'sîn >s:.itle des abeiil.siÇ
beauiceup tdu cull'.ateurs trouv.eunt bien
iiti guiill de li(Ister une silile <le

.,eisire au:-dea.suu:% lte lt veoule is
tu:ent aliai touiiee tls atjî-llUsi, pour veil
lire le e<visteilis (le la ruelle, oesi W (lise
l'en appe]le ", l'-teîitftîge." Cette lîrati'
que dé'plorasblet nu lîues'set trop
r('pasuue n'a intdle, pas4 la rasi' d'6t'e-
:sv.u:tagoube, ca:r lun tuanît ls ,ttkk
I npuculteur 1Kerd ne, partie notable (te
sols capsitali.

ItUC11ES A OAl.O*'11rl-Oi: :t cicreli.
il comibner lia avantages glol; dlvora'xu
iiies vulgaires et à Ce'iter l'Stouffusgo

e:: cteistrmslsant, soit un plAîtelies, soIt c',
eoîosido îssille, de" ruches foriî&

le tien,. patiesL Ssirk' ; te sont tls
'ruchess A citlottiel. Let calotte (appeSlée

aussil cap. callotte, caplot, corlsilteis, c'a-
iucîson, bonnîet, chaisteau, esqmretwe oul

sîsehette), est contiuis une S(ýoodo ncî
phites petite q~ui est itutlsos.Ae à ': pire-
lissiro; %on. volumte, te'll n:'y a qu'tule cai-
lotte. deit étre cexulîlisA. suivn:t les ré"
glous, de ta von à ne contenir quo le slur-
isbasq de ha prov.lskoaî(de il. oi cois:'
prend dà;a lors qun'il ee-t facile de sdcelter
Sette ca-lette pleine de msiel mils d&'
r:uss,'ur le groupe d'l'le. D'nu:e usa-
atie g(undrale, e i3,dùit dlu rucheu &,si

suAeu A cex dktriti srCcliuu
et lta filsrlcttlt it'csbt guAre plus conn:-

Pl..'., Il'

V0 i/ 
'

ig 0 Reitcs 3, calotte, en bots:
0< corps de ruche; c calette; 1 1, lattes

pourdirgerlesrayons.

N'ci par exemplîe ha tlcocrlptoit d'une
tionne ruchle à calotte (nui 14ol qui peut
convensir dlans ha pslupart des cas (dig. 60).

La paurtie L.ufôiier ou "cors - rît-
else"* (O, fig. C'.0) doit abotr une ctp3xnrîlS
qcnt-Ires: 10 gallonst, et sert formée Imir
nsie caisse ou planche d'au inclus 1
is>uce d'eîîtsour.

Pour que les ableilleus construisent lour,;
rayons pairallAlejiiîet entre eux. ou1 rorin
le îslatoid dlit carin dec ruelse ave des

latica tîudtcatriceýs (1, fig. 60).
1)'iIsbrt cle que nouss a'.'sis vu est étli

di-lut lms bllksS des nsolls, cms lattes
lett t& ttefitus et dtspoasôm de l:s

tsnnlte auvivtttc cliaque latte a 11%
pouce de largeur sur 2-5 pexo4 '4tg

sosî, et les milieux, dec (toux lattes suc-
C'bBlsvts, sont5 diîstantts entre cuS dle 11/j

po ce Wu laisse outr'e les hltes sui
Instervaulle tle 2-5 pouce

P'our foreur les tibollkil A coitruitv
cit suiv.an:t la dirtro doîls lattc-', Il est
stale (le coliter av'e de Uit colle terte asu-
dLesoug (le ces lattes des tragsscnts de
vieu'tx rsyoits, prL's <tang nue ruellee
ssorte-. le plalfondl est pe'scé' d'ui-

6irasue ouv'.erture sur litquolle ou: pe~ut
piser la calotte. Lorsoqu'est tic se sert

pa:s de la cajlte, cotte olsve'tuie *At
tei'l'nôt' par unle planîche.

Os: litrrn, aLu înonsuu:t de lat forte
ntilellôt, retire-r cette Isiatche et lat resu.
lîlaeer liar ha calette.

Lai "Cillotte" (c, itg. 00) est commtie
uise seconde ruelle lut petite, et doit
avoir do 'I à 5' gallons de cuilî.LitC. Il
c-4 ustile do coller qsîelsîues rayouns sous

leis laites de lit calotte pour Inviter Icxi
abelleks A y isoultor. Lorsque la a,<
est pleine dle misel, ont h retiro et cis la
remsuplaceo par une atre si la rôcolte,'ci:-
tb:ue; et la lin de la .sal'ou. ont la su:î
lirinst pour msettre le couvercle A la
pîlace; et lu corps de ruche seul douneure

pend:uant l'lve'r.
Il existe beaiucouli d'autres modles qtte

celuI i st lentt tl'Ctre dôcrtt; par exc>-
pie, ceux oSl le corps de ruchse pouuse
sinsplesutent u trou A sou saunmtt
(fig. (11).

l"sg. Gl.-ttle 'à, calotte LU. patille

U'est par cen trou, dslboiths au moutent
(le poser la calotte, que les abeilles MOU-
lent dans cette derulAre.

Mais on a reconnu qu lie abelllea
mîonttent plus difilelomact dates la cn-
lutte par cette ouverture que par Vrîsa'Žr-
'.:slle des latlls que l'oit vient de dôC-
crire.

(A continuer>

DOMMAGES CAUSES aux VERGERS
DE L'EST DE LA PR.OVNE

DE QUEBEC
PARt L'i!VEIt DE 1897

Moyeuz à prendre, pour réparer cos
domyn ges

Celui qîsi entreprendrait doe rtracer
tous les d6sastres causs à l'agrIculture
dle la pu'oylne de QuSl.ec par le terri-
ble hiver de l'anné'e IEOT, aurait une
bien triste hsistoire A raca'iter. E~n efft,
(pt'a'ons-ious eu à coratater ? lu
point de v-un de l'entrtlue des terrs:-
(beado comblôs par des aSctlontea(s du
9o1 bouleversé, par la guléo 't une ps'ofon-
tIer incroyable, 7 et 8 pieds par <an-
droit; cur d'eu rmiopils par la nictue
,au"e dralins et conduites d'eau seule-

vilst et bra&ie. mêOme ceux placée à 5
I pleà% de fîctiatle; tt~(le pouts
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soieéset lézg'ées; cittre. rtu
tî-t'séss tlIîuîtvoir été6 pozIrîée 1ul
Ktlcxw. Au p'oint de vule dhu la cîîltiiî

doniltttit lehilerh' ontiile été <àiru

dèiCtt- îît it'rî'utlits [xit, qu'il î (-té 111i
lbqit-"il<le dîs'î,îe titi loin», î'otitl

h<.'itý alle iuî gelée y alvait pèntrUé à uit
Ivroi) grandtîe pro\fondeuir. A ii pinit di
le det lai eitutie tizîtîl~u et 1<01:

<lîi lictot - de illiers ate IeLutit:
dle fr.iiîcu< :<,î.r. Au p<oint dle vii,
de- lui etthue dtos plInitletrs ei ,le u i'li.-
dl%'litotn <le itiitieîs. île ltst eti

cotî.litehutttepar les fortuàs gelûesý d
l<àîur,. Aýu ln<iit île % iie does ialetiiie

tltl,t llitll (le tiuiiî<.t aie Its, île ttuhk'r
tutler, doe lilu î<liîî, des bouitonis 1% Iietii
d1es; 1iliguites, dli ta'iu,.ci tht? ttîilpos
.'I lhilit îlv VIte de lais'îIeitî
mtot d'qui gtsulad tiîonibre d'îu'rei fî<r<.sý
tiî'i's îit.-triîction eoîllIîîizle ililèlîe d<

,ltlit. :1ii pojint dle % ne aI%: l'iLlt5ril'iýttt'
tniîilecre :d<îu-lictik île vergers io
aleniihr. ;tlîseuve lareqîue îtll'

tde i riIî, dle lott boies èaur le., utnibros
qi ont1 'C%'.té, humr :uite de Li dîutttie-

tit<î l'an tlt gei.lée dlu tonus le's bouitonîs ;à
f rulis.

Vo le h li<t'tin dérCscîi a'iîe l'hiver dle
%-t7 "Iil n tutu einpas s'éîuîlcr (le le

trouver tel quitl e's, hii l'on liruta ent con
siiîuloîce <î<ua été Li te5iltîlîéîu i-

<liui..îIe <le h'u t<Jiilt île loi'JU et <i., 1.i
l<reli!ýre partnie du l'hiver qi l'ut »sivI.

SotIIS MPIvîîS eu, en îILO euîîbrv. 13 joîur>
(l iclie thiit lîtwie (titi 1 sutîié<'eu le

N'lI. 1'11L', vlt-itb, itltî aSo,', î'u
hO jours dle ;;rituels froid,,, uîLîîî lu. là
ît rvt- étitt iu- d'tîîu et quliai là.1
.1ait Ii b iis l utîeu de lielge î<Iî hin

i,"vo.tw Ltut le tempils à tb degîcu, .i
ilîsso!us île zéro Fl"uireilîll. Duî 21 dé.

îeilmaui 4 janîvier, icîéî tiî'etni
dquit.X., v.UianUt do 32o le. à *12o 1I', et
stl'lii d'unei lluloe quti cst tmjîibée' . tor-
ix'litî le 5 et le (; janverî, Zsuis auî'ntt,,
IniterrupItion pixkîuit ces deuxi jours.,
àune tîîiiq<énttiredae 4(;o F. (;itle illt,-
ut faIt Klrirr la glace <le teilLes les rivau-
res, cours d'euiî, foî.séî, ui naîs tut Iliuir-
chic lut sève: dani les bî-uiet<es des ar-
irte, ut gottél Iu5s loistot A frut&,', na

drge 16 
Le surnface titi -4A it ue hprotont-

letUr due G 'X 10 Isot-e.S et pUis IL Ù141 sýUIie,
d.îute lua nuit du G au -a de février, dîîit
frod ait- 25 îîegrétîu.eusu' du z6nér
I %tIix'nlîeIt, hult 31.67 dég;r&, cLîiigr.td"-
ou 25..33 Rtéum ur tiu-d"-ieou>, de zéro.

L leîîtlîuîiii, le dé-.,astre étaIt cuill-.

plut. 1.t gluice, <iis ha1 nuit, s'étatt for-
lîlCe Ii tutu- élià;tklir <le trois pieds dants
lus <st,, d'eau, cut sentzit, (mi îîîarehtit
suer l'hierbo des îmn)udlt-s déititîées, cotte
hiei'h<u «ît<t soiL4 le pied cenue ha
îuoîuhe d'une toiirbitýme, et en ex.nLii-
iuuit, les. brancies des uirbrt, %,j<eti î

oit'l'éore à la joncetion du j<îutivu
Wos île i'.uiuî' avtec e-lui (le l'annéCe

antérieur(.- toute feandillée, gercée, Iniîil
(lunait que les vaisseaux reîîîîuhs <te devv
étatient bnlseéii Et, le résulta a éit' el-il

Voyous5 un i'-,tîuteîu.nwt, Jette oni
détail, quel a été le nil tr.it,é aux ar-
lyre fruitIers et aiîlx îlett fruts'. giu-
<lelle-4, groseieu, framb)oLses, etc. P'our

et) donnier une idlée jus-te, je incll vais
unîqueienwt class-iler Ici,!souisles yeuix
du lecttur, les î.erleîî quiî j'âi siibiîs

WeîIICLIcre <itee itî s'es 8,ýt h<.'-s CIi-'.
natal<,. se rouroltne, A' lieu prübet autilêlîî-

41legK', dans louI.% lei ve-rgers de letit de
La Iîroiuit- .1 it4ur du Qulébîsu. Dami,
la liste quo0 je tas lettiter, ý fat,

tîtet.rc o l lel dle iltc arbru . lIONS.
A&-SEZ BIONS AM A'IS, MOT<t'S

bies blen.,;cii<eîîî ceuix quii oit
Ile-tit, oit q1l. lii2yii't l);L,4 iltni. 'oui
perdui que gqiîî'lîi<'l'once île, leumr
jtetîi.î tliit'igtt et ont Ikîtissé vigotîteiî
bettielt, (nilie Fêl.uîtd<,lte due

qit bien ql't iitit put sîittiert
atvant lklt'2lî<te<t bvtîîlîesu., e
utyltttt fttilié tit ti lus lard qu1e IL,

lot.out vldut fait unîe Ixplljî
îot.uteet feront le [)i-; uirbri

A ,'ot<servci'. Ies tttîiuivuis eýôitprecn
<l..Ut Ca'OtiS <liii ott cî ler u Lt luu

gnînle patrtie dle leursj ir.tuellese
i,'uti ltt<t0lsso qute qq1Itie<ties feulle

tige eltéttves, et nie peuve'nt faire
de' uîî'lîes bons tIl gatrder, eui tup.
Iî<11%lt qu'ils suîrvivent latt d&là'ei'.

elte liste.

I IONS .laîtl', t'ts) i«e
trt'se. l'utivuse, liut e Ilipuu, tlSi)

or'el Nu 1, (tLs, l'éle, li Qîîcî'î,
t t'Lti.. lttige <le %IeItolii<.bJ, ItotîgLti,

cendtduie, (de iSîbôrle et a lieuri), 1TI.
to%'It irse) ci Wiliie)', (de Stbei-tle tei

et Iletîri>,-13.

u'îsse, lî'acll.tiI cdu ýStIberte et
uileuî t>, ~eUlj.
MAUV'iAISA, <ol':,itîs) Ar:îb-

tUu d'élté îs>, liîleiCiîtvili<,

lit: glciîî<', S'ltîîrîîd<'hiver 6.

l)i.le Ee , rte). Utj>-à w.rl, (ru.-,:(').

ulOta1:lt'lict întls"î'>, Itoj t FIa

ilînii. le.s.cîiîtl'.('is)

PRIUNIERlS.

lBONS :-Duîa ei.

ASSEZ lOS. &'îîlIi, de John'ii't

M AU VA IS :-llil'ri:tl Ga<ge. iit<'r

MOltl'S:-Buul'ltîv. goutte d'or,
.Muore',s Arche, lt4d'.lt:ttiîte, statut)-
duIlre t):iiV<te<t, StItItOlaî,t

ciltisi-s.

BIONS :-(kî'lses de F"rancee (eux îles
arbres <luI doit sur leurs îîrol<re r.îcî-

A!S8EZ .kN liiiîrny qui ltE l RAVAIL A h"AUUE.--tj,
arbrei sur onzea- lis autret <,oît iilorts,.-

MA t VAS: <-.'l,- i,- l'riîce ale
E:ilyltlliîîoid ttîi e îîx fileti tsent

i<it- ' ex.'tndrî- I.

P~L 1 'S I l ()tjll'S.

B'ONS I"ie blutit Ito ro.Iillta'JLqt
îles Ait«'s $iupîsî li lnL'r<l a fait
-lieu es> fraisesi ont été r'otrt-%

I îitî ,de plus d'ou pled <'épaisse-ur
-lu î'a.le recouverte do branies d.épîi
nuettes.> 2.

l<îî ituiibre. de gens seibtent çconse-rver
lt<~riieque les anrems qui n'ont 1<:ts

feuillé cette année, p)ourra'iellt feuitier
l'anî prochain, et (1ue ceux qui ont lIous-
M4 quelques tiges., îtuurr(etU ru luatteidr
et laire die bons airbre.q. ItRin de toi
1.':irrivera. Ci" deux c.'uégories (litrbrty,

<boiveiit être trrncelem avanit La chutie
des- fouililes, afin de pouvoir les3 dlstiln-
gUer <de ('eux qu'ion doit garder<n. il faut
ltit (le inéie. cet autoiînce, ecuser, àt

la p<lace ilti'dLï occuaiaent, <u bstnnies
fesses de 4 pltai» cairr&q (Ili pieds (le &n.i
lî-rilvik) et elc deux pieds de lprofoîieltinr.
.ile que, la gelée.iuells bleu e sol

<iln'ta la:ts été travaIllé depuis long-
itlîîîîi Ail p)rbîtomuîts. on nnîtplira eh

ase att-. la tcrre du dehors d'abord,
colle du(la SI ensuite, Puis aur es
fosses aittai recuplies de terre afie

Met anmeublie on sera prêt a planter,
de bonne heure, eS nouveaux arbres.

lioNS -,Ma:rioru, tal donné lîe:ticoiilî

ASSf/. ltl~ . batîedtAnîvers, t;a
diletné titi peu't de fr 1t.I

MAUî'<tJVA IS :- leiyaiîîbolsc Iblatiellè.

* tra-tti IXuiety 2.

* lZS.Notre du îits 'iîî i
titi fruiît, illl.tîMall e (pas tle trull i.

'îîsîl:lt,(Ikixîl aitut.)-3l.

M~A UVAIS :Pollqede F:my, (quIel-
quetîs tiges< bout tîé..).

lION :- itélix~gle sittit il, li bugl-
ton. I iîttustrY. ',tnrl, Whte Suiiiti, lout
lots p<orté ri.-5

BNfZ lONS :-)wilnug, (a1 Isîrta,

d;'.îieî<e t'vie liste ttltlmU' quil
icy'.' a.iitie .olkttL<Iwt à% tirer dlu dotom
liîtge.îiîé t.X'rttlue VarIét-S liuus
i titqique e(-uelîîues-ulitti qui sot

.Idévl"ic en,îiane tlle de:, lin.é,lsad
Si' itrte. t;ilidîs <lue la Ibitîgetie 'loré''

le'g.u-déî volumîîe plus tenire 4uL lIntacte.
et det. iiiîênîe pouir biun îd'attres. aie soil
las r.icblit-s quii out î"té détruites.

ll î>. .*lOtl'lt - u:î
grnd noibre de Irjarsomes qui ont été

% stlistit.'î (lu désabtre, huait I'<r:ge

<.51 iipossIlie polir ltliS e rî,ide. la
î<rela' d Québet CXel e<,t un(,

grantda; erreuîr. ANîulit et- ttta:1$tre,
uivous.nous çvssé de cultiver du luIl et
du trôlle, liar:e quek cus î,lutnlo ont gelé
quîelqîuefois ? (l-c ue. dupuIts 1856,
anée. où touts leu urbî'es (ntUtters cIe
beaîucoup d'arnbres forestiers sin. juiut,

oillille c.ette annuée, 1 n'eVst îdusLý ru
liotîssé duîutir<î dadik; L- forêi, et Ilon
ta lus récolté do-. friits dutiLi notre lé-
91011 ? l<e4>u<ouui ne l<oUrt-tlt eépoetki'le
ui, cuir le eLvitralî'e est prouivé. Qtuitn

tlClýLStre C<'onîxuO W relutd(e' :uiné,.-
,irrive, lîîClxîîe d'uîie îîltnlùre ce4-rtine,
tu lits 30 eii, terait-ce encltore tuée,
ralsnil pour nl-e; eis tP.ller ? Bien Aér
21011. 'l'relntu ans, <St-t e que vivent le'ý
pruniers gétnaeîcn.At bout de ce
tempse, ou Yteplante, ilie< s'il n'y a K;
dle dlésaîttre, dans l'ouetit de la îtroviots-.

î;a.uiîic'v qii vSiet dle piess<er a C-té ex-
ceolloiielle, notre géniéran li ton verra
lrot<ableiiîemi IxL de scîjilable Itoiict.
9IoL-->uois à~ l'oeuvre, rp,îtn<

15 Ooroîîîu~,
15 OcMilitF,

Potur ]tits, ate l'est de lapriov'ince, itînl-
g.ré l'eéce bubai cette annîée par eurtaliies;
vatiétés, vci ce que jercoiîtue
IPoui' poiilinie d'été :Alitrauluuî rouîge,

Olturlotî'ii uil 0 , J:tiiiîe tr.titslKi'
teille. P'our ponues d'îîitloîisitt luâti-
Veil , Iîticlts. l'unet îboituite.s d'atu-

P'our aoîtiies d'hiver Itlitvês, t"nitcise,
%V42u4ty. l'out' îoiiiiîIîti d'hiver tuirdi.

vie, %%ttekat d'hiver, lsmIgtIell, lion-
geite diurée, Pîîg.iîo) Iour pinîtics
île Sléril îo, '''itseiatti<'lii
î<î'.. Pourt lee priue, les vatriétés ld

t iîes W:is .l' ordt'u (le leur 3îîutîiirîté-
Jutîtiies hâtives, ILa d'aoûlt; Dautuiis bleu
et Jutîile, Orltîwii. bleu et jîttin, coun'
ltiictîciitoîtt dlu i;elteltbre. .t'istiw
et lt'teCitd<biuuîclie, îtî1-i'sîîoutlre.

10ilardle et 'Pî1-ablalte, un 'opeîile.
(;otitte d'Or do Co et niîs (le

lrtîttnlit, ul'oe.tobr.
Potun les cei'lseâ.-cnesu de itc

<te Erlj'1 ltleliiîionîî, non creffées.-

)loitttloroiîejA

Rtouge d'Aîivere ; Nlarlt)(iro.

grserouge), nutre de Nils, ltisist

<J tosellc. -I>î<uvîîtug, Iliotigllotil,
l<oîirl.

F'AISANTr I.Ms CO.N DI5i>A.
LitS Liproneiqûre prca*utionl cnsiste

à lie riti uecîtotor des ligetit q1uI Veit-
dlent eniil*leouhi'ant dcii CukttIlogues et-
lunésý, sans bieni counnaître La %aieîîr des-
îîu'l6t(ti offertes, pour ntotre ellnat, et

.,:itis prendre toutes les guirantiesýt Itussiý
l<les; qu'on vous fournira bien la1 variété

IL ec iid uréCaîIltloît est ce ie de-,
mnander lacs arbres pour les pî'enil'Žri
Jours de nia, si vous les eoinîtidei.

dîi,rtenit des PéôltîltérLstest de h'extré.
ittité ouest du glotre provIncu ou d'On.
tario; si vous mîe doialdvu ces arbres
qjue pour lu teilîps où j'ont est Irêt IL le
pilanuter dauis l'est, vers la 15 de tai, il&
vous4 arriveront Cil feuilles et -. aors lis
Suroait toujours d'une repirise fort difl.
elle. Si les arbres cirrîvent, av.tut (Ille
voire lerauicg :soit pîrêt. iliettez les, trè
les avoir défaqueU's, daîts ue cave. vil
recouvrant les racintes <le terre liutitide,

P't JIs peuvent attendre lM lenilant quin-
ze jours, ens doinulage.

1-11111, si vous ete lîhruletirs A acheteýLr
des arbres,. île l îueIaoae ln
votre coîuilande (ut bloc, attît île blé
ileler (les p~rix àX la douu'alte ail lîtêtIeu
au cenît qui sont toujours plus tua4

(lu'au détai.1
J. C. O1UI<AIS.

OULTUP.E MARAIOHED<

CHOUX

IL na«teM, hîuinine, dit-oit, ;est avidet
le Ilouu'exult<u; cela ne veut lx"' dire
qu'elles dléluase 'olontkn's les Vloilloi

:ItoFtes, Mii etret, Il y a plus dla dix-
<tilt Blicles, Comnelle écriraIt clans soie
utylo (4lé(=t ut pur- en parlant du chahs .
Il (et 'utl'.C éirgentt sur tut le gtoK-
errestre, vég$to pour le pieuple us
<h-u que potur les prlnceit superbes et

bue ses clies aul printenî<s et ses
bétJles à I'l<éte dos, fimas,."

Et dC-Jà ava= luI, Prteugoe, l'illustre
Plillutipbe do la G'WSs antique et kaou
'Anarent, uw1 dm. gloIresî de Resme,
avaient, au rapport de l'lino, le mIain-
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raliâsU, eIrhi. (les voluimeki 6sr le ehou.i
Auljourd'hiui, teS IKlru>lefs de wJjIiiicUui
IlUIlV&ilit 6ue i6IidIôwi iiet ki iiiisiie "il
ritG : Celte lahiti' et la.gi5 'liCit ctIIUv&ý
iliu-toiI. . tslie nulle, -hluVis
liols l'lis (Tsel toes Iiotaliîltttis (lu

eliou; tieuleiiieit noits ditrous (Ile. ,iUi-
villt 1'leî.lîîîoh d'Un gi:Uild nlombre -le
iol.uîi8s', le - Ilvrri6ica olcIrtieL ii.
lîigùiie- bt,î queîl,înî, côt&s, iiiilts

d' lxiup, iamit être hIi .,uevlie prime-:

tire de tous les choux tulllv68. tleîiX.cl
lit c Hiallut it es race dC.lvô,ê du
Chiou tutillunge, delv8 fouilliji que hi cii.-
titre est ik:ir'. uuu à învdliler, foraies, qlui

wzu alit trzt, iLlsôuiteit îir le croise-
inllut, el. <hUis lu nîutLtiL desqîIee
lôjio'îutbe du seuils" hcible JoUer le
lte granrd rôle. Ajoautonls aussi lue li-
tilat ; au l&i>î un1 aL 4.Ldil6y e'I vaut de
eultver lu chou Il Obusi.". -Quaiuikt IL 16
poque, Te chIOU de Chinle, seliî aul pria-
tceUps, neI doline (lut: des feuilles t-ares,

olu' IIill tigei gtle; seîiiô un 61é% Il duonne
cil uoiuu UneIcl oinlu blen eulupm.tcL.
Ž<UIL' nie dironis rien dos botn(..; u d*î

inULhti juaLLtcs< du1 chou. Iluur le'
UInS, Létait tau 1îeaiie cOultrullm s

Pu d'autreti nit verilfuge, pour d:au.
Ires iiO tiaets Indigeste, voire iî6e un

îX)Otsun; ulaici cil lit nu1 iiiise à tolites
les Dia:de.Ie Coîile, (lui LIU lhiut
lxis trotp à. i:d.ter iA&lrv les îllî(Ils, tilt,
avec &.1 lintvutcô habtuelle, qlue tlîacuîî
doit u lieu se ouualtre et uster du choil
d'£pIsZÙ les effts qu'on un IYteMML

CLASS;II.'1lolN. - N;UU8 <ase
voitelm t choux cil aitq grouples, t'l
îuari.it dIli Point de vue de la tirodue-
lionu: 10 Les choux Puuiôs, qui die for.
tâtent e-n tiltu Slewlîae, arrondie ; 2u
Ceux doilt, ont recherche les rnlnet

chrns.eloux.rawos ; 3o> Ccux dont ou
alliage les partIe loriles, dIIOUX-tltiib
40 Cuux donît ou nIU duuwmud que les
feule, chloux-verts; 6o euhad une der.

ulhre iî6rle enîlirilmd "e tcspoed qui ne
trouvent poit -tu phico p=rW les au.
Ires ; ce sont '-choux de mhine et le
chou turlnt.

Io> ahOux 1'OuimEs

(30 groupe Conîplrenil trois races bieu
distinc-tes: le Ceux à. foellsise et
utile£, "lit§ Choux cabus;,, 20 Oeux à
feuilles cllqui, * les Choux de Mthin; I
30 le Il choux de itnuxes," dont la tige

sec garait de pltites poîuiw ou rosettes.

Io oCHOUX GAIITS.

A. CAB3US BIe"NC--AILIEYrTS.-
Les variôtCgi de la plupart dms choir% sOnt
tellemnent uSoiihrouscseý, qu'li serait lin-

ix*sble de, les nwensr,l enSco pIus do
lffl CetLnslre. Nous neo mntk>tinterons

Fig. 1.--Cbor

don- que les pilalplc. 1,0 1,chou
Ceohus" (lîrastica oleraca capitata
LItuu.> eslt le d qtî"îe Plns. l.es
î-nrfflti (lu batlls anc peuvent être
riluies mii deux cat(ôgorles, hect liftives,
lms tardives:

V'ARtIM IS TAItDI VEiý -TA grotéchoi'
d'Alemagne, chou d'lsnee, ou chou

Qunal (fig. 1) - il a la tige eourte
trts gmow; les penli deviennent
éportnes dlins les terrai.ns rice et
trai- ette ,ariMt est aIy"iE

îiriieî<neinnt pour faire ce qli'uti
,liibji<Žtlo lai "Chioucroute."1 11e. gros

choil j îuiliuô el. holland(e.'' Le
"'chiou trail (le Itruilswlck :" Il at la tige

V.Xtsônî(ienîet courte, lit pommeiI4 sirce,
aplatie et 1-ttusahîlt lOir li terre ii.
fctir% :iiiereuvoir Bai tige. Ses côtea bouît

Ilîl Ir ît 1>11lQ. C'*î. une bonne Vi-
riètG5 iil leso pouunle.4 lie deoviennlent
[lait liL'tl grtxz4'e (lue lotis je elloi ea-
liiI coinnillul. lm "ehuu jozillu. ou

aN4ltLtu* :"1 Il rseiil'aut Il, îiilivlck,
mis Il et d'liu vert plus5 foncé6 et et

1.luti hAlti. «, "Chou coeur dle boeuf
Il Il 1114 c'ôted bleues.

il.it trois types:

Le cehou d'York," (lig. «-) el i6îe esmil-
<lii'., lIlIIgiOt. i~' tri, p C , ~
et;iiii4 il juste titre-. Il «t piour lis.

ViIg. 2.-Chlou d'York gros.

vurlt, . le suprlhneUt tU[)IbgU" PlIus
petit, triî a ut le 'ninu hàtlI," tlg.. el

I'efltilil ibis Courite ; l gris,' poinue
plus for-te, nils hult.-L.u chIou pîaiu
de bu=r" %ert bluond, allongé, s'élargis-
slult nu ilille4t , ioliilu Un lk'u tiali

qlue, plius hia, muoles berrô que1 le chuil
d'lork, lueadru et de tris, bonne qualit,

suais cii lU.nôul tempjs plus dôlicat con
mitles froidls; Il géle et gilte t.-
chîou du W'lwdig2îlult' pr«deusc ... ie

16 d'Auglewrrci*t. Il n bila les atu-s
choux l'avzittage de lIouliner. lieu seule
ilint. au lîrluteunlîs, oiieeux, Jetai
aulmi hi'aîliesJw 3MentIonsuU
eere le **chou de Iaôal.

Un WIl bon et gras,
et piour les giramil,: vaiétiu, la distLance
de 3 Plieds cii tous sens ni'a rieni

dc.gr;las petites peuvent être tu.
lxcee . pieds. Il est setl

de noter (lue ei le lahnt aotiô trop tOt
bur Scho vôgète trop, il est indlspen-
sable do lu reluever et de le rcjnettre, alln
dlu le d&-nuger dans =a croauce,
ainion il ste dé'veloppîe trop t sie dispobe

SOINS lAt'rlCULî EitS.-Ou bille

Quntal.

chaque fois que le sol se trouve un î>.'
durcI par les pluies OU les rcel'i.
On butte les Jeunes cieux ile-t qu'ils
sont lissez grands pou" subîir e<'tii
opioeatlou ; sI l'on atte'nd qu'It,%
aient le quart (le leur d6v'eloppie-
meunt. le hruttagu devient difllclia

eit dionne lieu àL du degftt Itu et,
Caos, pour ôvIter dle lrwr les feuilles, Il
faut attondruo 0 la chaleur du jour lre

ait rendues flasques. la plante doit
avoir lia pie blet. otooeé de terre, Je

coeur ro,,-taiit tout-it-faît hîiloitv!it.
Pour autiver tel croissa:îcî' des elioîr<
41iii le troulventl (lôjii d:îiîs dei iuonai voit
dItlili et dle F»l ut de fumuilre. on pr it

<ltiwore ajoiuter aux arro.,tueis le parlia
et !n gadoue ;lus choux pirospèrent nn

vîit" c'uil.

txsswdilliiuet clequie ; le Ilgrosî
chou il téttoique ; "l le Ilvert t'liii-ei',"
mins Ili?, muais pîlus iii.L'Slf ; ''Zillli l(,$de
vertl, rirtilque volailiele IoI lt'iilltr
doe 'l'eiiraiuî ;'I.riiileid d(,lielux

-ie dli' ( ',.iit'' bâti, las, prop~re
XI forter.-Ouî sôîîi, au Canauda, sur colt-
(lie poutr miettreu lus letiîîe. plhuitil euîes.

IL CAiU tOt h -M frt ruiestitttý% iîlîîullljt elu pLiî'e aulx 1ioLS (le malî, j'ii
et il juente titre, çar >;es piniviitt5 quii bé et Jillet. I.iu 4îlerîîihrc' hilanititlon deotiîîe,
(.lxsjtivteit ieux que ellesS, V 1('6~ eliLliici I 'llllirvO tese plour
idanu<, tourzîhusent lin allient iauhel îo-so 'i c-

duranit ltut 1'hIver. lAlt v:iriôis
C.LIlltS iili4tl compîîrennîent detLeyiS 'd-IOXD BtXi4S
celiii .'t l'petite pIoUU1110" et eiui àL le hou de lî0els(lr 1iao,

glisse ~ ~ 1 poiîe' .slriiielicles. sa geinniîfera D). Ci.) nomméiinô encore! "chou à

iPig. .- oude MitautL

Nînôî. sIt : le -gros' IsmnunôII do
tI:îd-"..sngejsde lllde," gs

uiflile-Lu ttôuii - ardif.tguLîl dELr-
furt :. . bleu il'Lrrilit; (et le '1 eiti nton,

L.ec surelis se font aux IIômelis .5dilules
qtuo ceux des i iôt(suattî'ý du ehliii

biane.-LI pil.i, se lait de la mnôue
îiuiôrcÙM. NOUS dirous Ici que, dans un
lol lIcIgr, le repiqtuage it la bCche n'a
lpai d'iltîenilUnI(t* on lait une entaille
au moyen dui fer do bMbhe, oil y dz-pose
un lulant, on ferme un itl4iltiuyait avec le
t>led, et tout cut tilt. Mais dans les ter-

jets;, il-'set"tig. Î.) <34 n t j
lait la Btelgique. Lys trs pays
Witt obligi de tirer les gr-aines do Bd.l

ghlue, polir LvIluh bieu france eut l.-l
lent IC-gUI1one. H se distingue de tous

Its :itllreii cioliX euIr tes l>z:tlt4.- p)oiil..,s
vu geîînills qlui e PoIMliit lu lonig
(le ba tige ut (11i 1 

ront blut tcrnies ut plu'.
Mlflui.-Toujur milliie aIl est CtittlV6

eni grand, ce îiOîî est d'une Vente failek.
Quoique la liantle se) trouve mii Belgi-
fineot'Ur leul selj mitaiL, Iou$ l'avon; '.u
cruître aLVce sigueUr nu Caîîuia

On Sùille (3, chou dûsi que IL temups IL

l.'ig. 4.--Chou de Bruxehies.

rcs tortett, on le conçolIt, Ce- serait )oi. lene,01tltxsrtuhs orqn
îamuaiettLi planhate, Il est Dôficeseiro d'y le luetlteu moieux sur cuetts, aIent le

4miîîîioya- le plantoir. tenîis de se fermuer ovnblmn.î

-e0pl0nte DL, qulucouc et il, ivu pied de
2.-OIIOUX DII-MIL3. disle rapport do enagrais

.11citMiai011d.le et de la lur<,IanUon dlu sol, la eld."Varltôs"-Lu chou dle tu.s Ilit lamm u ou eco
Sdvol&" (l3rasîIca ierce bulinta D. t;.) hua- l st lilutle, quenonr nble, ua
n lue feuilles cioqui'e.slsur tolite leur sur- b&IesintlGunjwIed!
face <fig. 3). Deux types se dlibtiniguent dépoullle la-tige dm~ gradesfeIl

dalU cete Mre: () Te--Letit qui la gatrnissent de0 la base au souîcS3t.

(chou de Mai). pouline un lpeu coniq.t. qu'on it toxue snra<set,
petit, l1e ex-k&'; feuilles, grixeulôrLe- eltls ou"tsotuéiet

turent elo.îuôces il bulles distantesj et ;Iiiri's avoir COtibuÔ alu dôvelo)>onieut
Ib TA', ILti de ou, des rosettes.

îionîîhbô vert,' linîie ronde, un peu
apaitrèsi err', ; feîillui Ilîieuieut

eiiaîti&t; voîiteur vert sombre; trie
rnustihîuux-L^&s SOUS-vari,t<s sent inniotîî-
bu-ableg ; chaque aentis dles grainea d'oua
seul piedî en donne une quaaitô. Nolus
Cierons ceIlendant les Mlan a feuileI

Jaunea ou "dlorô hat" et "Idore tarlit "
le 'Wirsing," vet, Poteine ro>nd, Pette,

"rIl u.-1ei les porte-grnies
tite cVe chou, o1, choisira les llutq beaux

llixs, "i rusettesi bleu uerrieu, li' rep- -

iuiociCes uet régulièremnt dlspOsise cil
sipirate. U est boit que Jea plante lie
soit pas trop C'her&'q;, ctepvnd:înîl on alua
UloLus (igaxîi à la hiatiur, pont-ru quo la
tige suit bien garnie. Les liurte-grints

sctssoevt 1ll<'s petites polunuiieo Il»

1897
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îltbli''i.tlr itz 'ii coustie les atres,,. refermter dîîraîd les teitis de pluies, de riteuri'a qui bout lireeitîe toujours il',
Si l'abri %les g.'le, ; puis repîlantiitia bi ouill:îrds, d'hiumiité trop furte, ou tlr iiiaittts quitél, ou enîdommîîagées.

eî'uttti -l c'?iî~" est à dire lÔ tdi& ti\îjb lltitb. pour les rui tir itkiL.i que ceiles ui hoil it dû-i'itts,<A
bairr.ts(v de' tout le Isîuquî't td fe'uUils i ulýt5t glue lV ea:u tellàps taipeirii, et ijreou (i ti nturaiteit îgas uiltiî
ikio'ltuîlesq. et cela di%* qu'ils donit on que le lent ese l'Our alider 4 la vo'iîi' itietit tslri A Lt piartie totlpoieii' d' lIn
tK' g4 < l'ti g(6ittioilL ISuet, qi t t 4%lî'nîll la dlesiv t ige. et oit le t-§ s» datns titi endroit

L'ots~rValî.t tA'~i'lîux 1a k 'aUon du îl'ute. Il e>t1k b eoa e it pieîal, de 41 les recevoir. oit UC'.
tiadut diii vont Aire tvtî' ilantiL4i''a jicl sp iii liv Cii en~ r tffm1t, ejtru.tý puidPiAie uzittiite lit tige de.4 feulles tile'

m '.'l. .îrA'te oi Ols ,ig lii XUu i.'ý 11 îf I)Iiiit, qli.lis<ue I*on rep.lace tes ut liarfaiteint inn re., quie lous
1- ,'.îî's ui ,''si l'I- i ar, e . raîi pi il illiiîe tipaque l'oti rî'feriie les lîiO 6par6iiient (lesi auttres. C's fi'till

toit iS't', 'licAAic Ili ntiiiluî', sur l bîis i le li-'îii deNieott litiliksio tiit let (le cthoix f'rieroîit lut îliiesp'ti rv&
tit teill l(g-*'rt'ieti fra1s uit de 1:1 îluî letx. Il est rare qlue Il tabtaceIs cue~lte', celle titis aura le plus de prix.

teri'w îi ''- îîi ,Illgi dI p>11,11 e ,111,liiiiiieîiit nan ti*das uir ttibl suni'- Ap4rù avoir amtorti les fetilliet, suit
011 tîuî't %lit,' peitte COUIiî'uî de 011'. it
y doitiu uîî,ý à~ iun etinuit d'aiir. Ili
choux catu. t..uis t rvtigvi. weeîi.'
v'ent auIt'. susI>iitlii< 1: tèie eii l'us lait-
le's :rgitoîr.u oit iitr'is Il.'îix L l'abîltI dt
la plie it iile la g-lA'ý

D atts lai grandi' vuiiitr' les i'liîi , j\---~

îiiiiiiiis se conserenît tg, lliL, iLsôtîctn
cI tiitls' <laits tit endroit 1 L'aLigri
%i'îtiil . e't doný g.li'i qiu e l'unt CO'i
tritt de la inaieîîli sulv:i.jit». -I^' t»I

éitiit nivléA on y tlAlKk, uit lit dlu jol.l
épa:is dlo 6 poution, sur trote' couce
Oit éentd titi lieu dcu terre. Lie

prliî'vttre rangèu tit choux, dAbtar-
dusaîe toutes leufeillesi Illirezs, v'iM_

dtisA>s ii es 'i'î' de uîtuu iii,. It
tétî'ý <'e totitittt .u-1 îie' et qîue' l.-
tigesi, tuuriùgAes tou*.%on verï le cenitro, ,e

îîeéu.iite'tt i'Oinuws titi rayons di'unei ISée.liole :i ltic, Oîîoista.g, 1). U.
roui'. Seur les "'raeiutti" di, el---eu I) - - _____

iutièrg ranigée', oit jette dte la terri, intt:l.' finte, e<"equ'ou a d17 it s7puisrqiod<ttiee qlue r'ois destinte sout tbcpu e.t:e
faut glue teà tIge--s Mesteuit lîîet li'it uar tes gîtéýes, suivies de dlégels, aiélle' cIté ou lion, oit disposekx les feuille$ par
oii déposte- utne seconde ratugéo sur lut relit ;;C'aérauitet la couleur et Lila i, tiao, gun itettiuttî leit feullus p:lr

lîetlside faç~on <lie hile essr'v aiiteur du tabac. On rm»iiitit ue a le couches tiuperpotifes, et un donat
beit, sur kî's poîtittiion do' lit î<r"nqtîîr. tabace est 3tîlllsttiîiîînl sec, lorsque les taue direction Opiposéie aux feules, îj
raigéo eii udt<'ritatt itec- elles. IA, liges et les feuilles ont Itrlî tutu coualeur cltaque ruiig. Oit comprehime le t as. Al

IK)IItiii<i<1' de~~jtl iIlî~i r- .. & lis' bruitle. <lte les <'Aies des f'ullest lie co' litîcaure quill mtonte, wn appuiyant forte-
vent titi peu îîplis àt l'litériur lAi ra. liennuol lus de sève' oit îtiliniiltt, et itit desýsus avec le geacu. Après quel'
eiitee; sont île ntouveaut e tivîrtir -IL glite les feuilles se g::tsýiit îar titi temtps <lues joues, le taltti, iciîMl tss et preq
temri, et alitaI (le suite, Seeiletitlet. à lutt- soc. tué, suea de± nouvea'iui et entre esu fexriuenln.
sure qtuo Lt moiule s'élAve, La territ jet,'% Itruîst dle dluveitîlr le tabatc île 'écta- tien: Il faut alors le sturveiller (letC'':
hutr tes racieît *'u< est îiUt tit- i itli'd fulua;'. îsîiir le' î.iCîIiK)tlli'-r. ont dloit. par qt lt min.ilt hItroduite utu centre dtu tu,
IAts dliitîiîiu'.on de celle-e ci ciiiu Ai r' tîî îitistx htumide. ouvrir touites les îî'îr. lieut à petite suptporter Li chaleur <tut s'>'

caltculée-", d'après les beaýultus journtaler> tes du ls\tiiîîeîîi. ailit de faime prendîre 1 <IAeloppe, oi doit dôflîtlre le tas (It met.
la b:ase- aum. de h à 55 plî'ds de dL'iiiii l'huitîldité ari feuilles. pour qui'cîle; lie! ic, lesi fteuille, du centre au bord et %Ice
tiN.,1: laiateuir su'rut à peu lieC ta Mitttit 'te c1sent pas durant lesttiiilltw vomt, 41 etutuue fois Qu'est let; dléranige,.

bI elle' et ùlevèe, oit fen't bien de' lxx-
slit'îîueiî au utUlleit!,Il la comminençant.
Il tnt qui'unle tîteuli' eniaiitée puisse ôi e.'
utlovèe coitt'teu<' peu do joturs.

Il Va sziisý itîtlque o luitIttIIUtea dol'iet
viru lî,ats'titi lruîid uit pour M't.i.

iteuli-ý est t.xl'K" aux lutnt'ipArius, oiu
i'e:oti*ru IL tout d'unie cotuche dle tîxîte
hôV,~ par le soiiliiî't et lacêe danus le

sesde uci li.tittur. (>- lîrucé<lû (le voit-'
s<rvatu. coititut s4urtout à l grandi.e ~l'.~'.
ettltiiiu', quli'<ii proditt pour l'etîtut i'eliû
Il est fort stimp~le, dematndtîe peu d'otuIî'u'
et permltet le riiîîîtlr 'tleve'
luit. I>rîulliti tAriext (lui liiie i-- J

Qraient aitu who41 bin qrînlelsIet

lus robuste encore :il sapleurti' 80 de
gdlée ut au dîlt-ý, ; Ul n, gale quie lier sui___
vent <du Nord proloixe, et alui Il subît-
tnt vétrItable di'tbuel.On re(lAve-
les tîlantus à. la bAcle, vu hegt saluutssx,'.uuit bns purtba june
peCt dut;i race pour tic pais ltuisel~r les Scorh t îtCe elaî,pu aa ate

tvtstittes o n lui traisprtu îl.USi:u u.'l
droit à lrie des- 'pltet et <lî fortî's qu'on nurta si lette faire subir, et l'tiî ti C4e rceijage oit eu feritnititoii, arrC'-

guq., ChLL Y eit pLlult6r d,îjî deint qISCLl''<ue ta qittîtô proua.-; te à leitlus,*j d6velotIpeX les qlualités dlu
l'titi à côteé (lu l'atutre, sulis (Vite les ru lde fils(- 'un pouen rr iu' de :ut. tbtetaméilioro sa couleur. Si1on las'

witaes se tïsuclieitt. Leis rostettes s'>y ri& ,, ni le dlescendhant, oit devra <ld oiaujse et rieîîttsalrtoplI,1

eotittout ,Idlvr et donent aitlau ''aSurL-r que 1<. tatbac est lîleit soi', et 1 
tt)uw noircit et son itrOn dLeliaraît;

inralcîter un tréri betau b6nM~ct>, <li'ls 4Ate, <les feuIlles net muenjt pats i <'mi atre cOtë, si La fermntatiilul eîst

j* ~ w.vuî*îè. %i1 les llt. rncore à cette élîo<îti'. sI i t ff ualîsuite, la cOuleuLr dus tabac t'.%-
le tabac n'*est pas3 sec, ea le L'dsi'euit cf tera vcrdâtre ou d'mi blaic jaunâàtre.
ta% titi lieu lontlemîps, il s'écltanflferaltt et auirn nego d6velIoluptra pais. Il

SOIN~ DU TABAC et petrdratt de sta valeur, faut donte apporter 'be-uiivoiip de soin à
,Alîri avoir titis le tabac site tae table cettu fe!riiieniate qui est 4 *$su'ntiellc au

$ECIIASGrE ir 1FEIIMIIN'rA'rlOs. ou uit batle lutrge. ou dépouille les tiges.. tabac. l'Our qu'elle soit réguilîre et
les lisstes nIrsles aiîrs". On saisit de roinPléte, Ou lasse les feu"Illes dle tabaz,

Aussitft le tablse rotrîù et tsoflait gaurhe cbiStuel tige par la1 tête. 'Itle en tas, Iieludasu5 trots ou1 quatred ft-
eur les <'elafrudages dut -e"îliote, )i dil nnit L' tsecoute forlenteiui pour étaler lm; naesc et plus 81'Ilek faut, jusqu'll ce
ha granjre, on doit tenir touteîs les pnrti-1 fcuttllri et de la minu dtrotte, on lui an. çju'eilla par le dtassîsîtmit rC'pC'tf à
de lit grwuil oirrertleu; taIs Il faut Iti lltu'C le trois ou qitre, fî'oIll% Iriffi' tb'utig. 1ut blittléui' Tîctuhi fi, fi'4tlItre.
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Parîe' juilieutAi, htisiîlde, on gut t -11
suite le .tiîtu est pettes bttes, oit

tiîîvlt', d'titsu deui-livre à ut te
4lt. l'oui' celai, oit 6tutle Cîitui te

leutilie <lie l'uitsii de la utuit guchei,
pair lit pettite, et luruiti u isittîti eni est
silllttitlitiiit r'empilie, oit lit toutets ces
leitles ensemtble, titi moyny dl'unie
luitiiei dlît it ci'tutre ic.e'.ritt
<lis côlis rùûita et Oit aissuje'ttit, pour
I eiàLttipite.r de te dfiace'r, Lextréité
tge' cette fetillig'ltîiî, ail lasItt utu cvut'
tri' de Celles quii fortsieititiittîi lit mttitl,
qîue. Il n'est li:ts jiécessitite île se servir
dl tlte fetilîle Intatie, pouir lier les nu-
trîe, Ce travail te~riné, oit ltct les
ittîtioque.s ce, belle.' ou boucatîtut. un
les dispgosant, ci tsens; iniverse <le leur
longueur à' chtaque rang, et en les coin-
pîrimatntt fortoeent. 0it ut cs bottes
ou boucaulta si l'ablri de l'air, (laitsnu t

eniiot frais et satns huidtité, ouù l'Olt
conserve le taule Jusîu'ttu miomlent Ott
Oit v'e'tt l'utiîliser.

l's aàsotrtiss'iit les fettilo, oit dolt, iti.
tantt <1l1e possible, mtietre lus feuilles de
coulteur àýuiblIable enettbui', «t cette

.îllratlu petit se retnouvîeler iq)ts qute
le tabîac a subi la fermtettion iut-ces'

.taIre. 1Lui feulilles d'utn bîrtun fonicé
soit lî's meiclleure's, celles d'unt jaunue
folneô sonit de(- iioyeitiss> qualité, et lei
f(ttilles vertes, njoires. jaunles, blalilt
ires ou tacletées zoit de îwsalltC's MUf
rieuret

TAILLE DES ARBUSTES À
PLEURS

l.us leteurs du, Journall mu dlem.an'
dent souveit A quelle <qpoque on (loit
tailler les arbsustes ;L leuirs. -tur c'a ob'
tentr une abctudante Iloralsoît, Voici les
cotisells de !It. P. llI'Sr ù, e sujet t-

(0uîîp de teiersnes cotupent et tillent
lettr arbustes eu formets rC'guLIùrrcs,

bliimlLkUt qu'n contour régjulier ,t.
joute à leur aspect et . leutr bettuté.
'Mitueu qu'a la sytufuteie et. lat ré%gudarté
des formeîs convientnent a net arbwulte,
enlcore faut-Il <lu celte qualité ne soit

ljts Obtenu au détrimtent de sua î'gueir
et de ,.t grâ'ce naturelle,

Clitque espècîe d'arbuste itr6seite lii
utaluect et unt feuillage urnl'tlhua
(tue nous devons lui conserver autant
qîue ltosailii. IL est Wuéi'sailre de faire
un élagagu judicieux, po)ur itutenir la

sauttiC et la igiteur, niais uantjt à taIt-
1er toute espAcLe d'arbustes d'unie mat

reuniforme, ce siait mé&onntrelt lette
beututé nutturelle, pur îue lias titre plus.

lies Welgéltas, Deutul's, l;'oriytha, et
les Syrlngas, tleurissent sur le bots de
l'unéfe prèccédcîitte; par coiis,&îuuut. ces
buissons ne doivent lias êtru taiîllés
ru hIver ou au îtrluteniîiui, tiais Il
faut le faire au tis de juilet, aprit
qWhis out fIi de fteurir; en raccourois
eant alors, ou on enlevait le vIeux bols,
on prov'oque la croîssatimc4, du jeunee bols,
le'quel tilendra la saLion, suivîante.

,es; Sîiiraeus, 1Il,', AUtuteis ut Cité-
s'refeulheiî peuivett Cre taillés cn au-
tue ou tle bonnte heure au prlintemtprs,

iis Il sic faut eii r'acourcir les brait.'
cites (lut pour leur eoserver ne bon-
ne forme. Le vIeux bois (1o11 être éila-
gué dle tempsîs à autre, et te gourmands
et rejetons seront enlevés det leur allia'
rîtIon. La meilleur'e époque, cependatnt,
pour ha taille deu tousý les arbustes, "Ls
cette quI suit leur ttorzlsokt, :" Idras'

gort ptuculala grandîlllora" dolt-tre
Iillé, fou'leinten etkianguô de botite Iseu-.

reO au, eWnitoffl."
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TIOSIIItS.-Ies variétés "Hlybride per

liétueile"I et Il lit's Mousseuses" Il l.
Te'tt êlt'e taillées eu automne ouI le lion-
ne heure ait pîrintempîîs, avanît la reprie
de la végétation.

Lls vnrlét(, "Ii'esn et Il Il:îr-o
ja'unle," si belles et si rusitiques, dlimait.
(lent A être taillées avec soin en juillet
ooueon août. OiL ciiut)ve le bois faible et
oit riceourcit seuiletuîeit îlo qliiuî'ltt'
polices ; el, les taIllnt trop court oit lem
eupêClernit die fleurir.

Village dles Aultiales.

ouerI (le lti ýZniitIc

'ECOLM MENAGEBE DE ROBER VAL,
LAC ST-JEAN

l-,Nvoïo.NS siil.rs Aux Eco.
LES INGlRS

Il existe A Rtoberv-al, Lac St.Jeau, iulîe
(-CotelotéitigqèrC sous ha directionî des
Dames UrsU1lnes. i.a mIssion dc es
dlistinguéesî InstitUtrîces est de préparer
les Jeunes filles aux travaux des eh.qlnîpo
(tl nLx soing du méage.

Le pegauod'étuldes renfermle uin
cours d'agriculture et dl'horticulture_
,Les élèves quI suIvent ce coursi spécial
font il tour le r»ie leur somiaite d'lexpé-
rienCe A làa laiterie, aut Jardin. A la ciii.
dile, 'à la bisse-cour, A, la lingerie et A
la tilature. E-les appirennent le tlssage
deîs toiles, (les C-toffeîî. le travail deý la
laine et tilt li dans toutes ses varités,
et la coupe des vetoents.

Cette InistIttIton mérite tout lencoura.
gernent dees pairents solucieuLX de l'aIvenIr
de leurs enfants.

L'AUTOMNE

L'autetnai est revemi.-Les b)rliscr-
sailtes

Agitent des ormecaux les chImes jaunis.
sautes.

prêleursour des frimas. Il nous amôèr.u
encor

Des Joia-s lairs et sereins, des fruita de
pourpre et d'or.

Quand p)lus, rien nt'emibellît nos désertes
campalgnes,

NOUS aitions A gravir les dunes, les
montagnes.

.Moins brûlant et inls Vîf le soleil
brille aux cieux,

Et ses derniers rayons semiblent plus
tiré leur.

-Do niême le clir6tlin dont la fol roet
Dure.

Azrive a :îon déclin, sans mrainte ai mur.
mure:,

Autour do lut s'exhale un patrfu= de
bont4é,

QUI monte ceamme un hyne à. la Dlvi.
Itité.

P. L'OLIVIER.

LIVE GWEALO(IIQUE DE LA
FAMILLE

Le IlLivre Cénéalogilque de la ra-.
raille"I est u des plus précIeux souve-
l'irs hitstoriques qu'une famuille puisse

Poessédeor.
Cet ouvrage onatient 240 pages le 7

pouces Iam 8 poue@s et demi, et dix gra-
vures hors texte : ln première, une litho-
graphI,,e on dlx couleurs, représentant
la Sainte Famile, les meuf Autreos sont
deus phaotiogravures figurant les sept sa-
eomtti, l'Ascension de Jésus-Chist,
l'Assomlption et le Couronnemnent de la
Sainte Ierge au ciel ; chacune de ces
nUfU dernières est précédée d'un texte
éviangélique.

Le volante est divisé en trois parl!es
la piremuière est toute exiiire, la se-
Coude est rlser-vée aux ancêtres, et ln
tTOIlsêmn est pr-oaéehur les famiulles

îreio.Ces deux dernières colitiesi.
lient îles tatbles, îles registres et îles
feuilles blanches pour recevoir tls Ie.
crilîtions de toits lms événements ililper.
tlnts, collcerianIit les ancêtres et les,
îleseimimuts d'une famItlle.

Le pallier, la matière et les gravures
sont les nièmiles polir tous les livres, la
dIfférence dles prix hî'est que polir la re-
hure. ($1.00 A $«-, 5(.

Chaque volume sec vendl dhta uje ea.
'vteioîîpo SPéCiale. polir le conserver cm
lieu état

rit vente citez l'auteur, Jos. Cadleux,
97 rite St.aeques, Miontréal.

LE COUCHEZ DE DEBE

Sous la lumilère d'or du solil quii se
couchie, apirès la chaude Journée, Là fal.
naille l'', issiso aiuprès de la ma.Ilson,
po'ur resîîiror l'air plus frais de la bon
lie soirée on se délassant (lu rude labeur
feurul. Vueo deinl-torpeur envahiît le
corps. lentemlent. n- commle si une
bit les enveloppait, estompîant ieg catn-
tours des chloses les pese lottent

Bidasc.Iébé, las de joir, sent l'heu.
ru accouituméet, l'heure bieu connue,
venir, et dé'jà Il sommneille. Ses paît.
llres luttent en vain contre le fa'metux

sable, que, île sesj petits poinigs roses, il
renite d'expulser, honteux de n'être nais
encore assez hiomime peur ne dormir que
pilus tard.

Ila's soit âge l' veut. Rsistace Liu.
tile, Bébé Ira se coucher on, nième temips
qlue le soleil. Et dît1 reste Il s'en fait une,
'-alsen Cet ne pleurera pas.

La, Joie de vivre est cii lui trüs grande.
Ineomheustrabc. Tout le dit et le crie,

ses gros bras potelés, taillés au tour
dans; la chair toe, et le teint frais de ses
deux jonuq. N'étaIt la nuit rapiîde QUI
S'avance, n'étalent les lassitudes de tanst
d'allées et vo. mues, dec tant île jeux, <le
tanit de courses, de tant de cris, de tant
de rires, volus verriez quels yeux brîl.
la-nts Il at et quel vivant regard le bon
Dieu lui donna.

Mais mLe qu'il Ignore et polir bien decs
années, S'il plait att1 ciel, c'est le prix le
vivre et cotmbien l'existence est coulte
et que les heures sont tiios4urôes, toit.
Jours trop fugitives, toujours lîilve.
tuenct Passées et que de l'aubeo- au soir
l'homme jamais Wia le crédit do réalisIer
son rôve, d'épuiser son prograninie. Il
ne sait pas Qu'au crépu-seule, qand les
bras tombant, quand l'outil s'ôOin'.p!'e
îles mains, quand le dlos se lasse dl'être
Ployé, Il ne Sait pas qu'alors c'est Utne
douceur profonde que do dérober au
sommreil quelques lambeaux d'heures et
(le les utiliser A iIvre pour soi et les
S!tns, dans le milieu aimée dtit foyer do.I
nuestique, parmi les objets familier
qui ne représentent pius, ceux-là, la dé-
pendance les veloutés d'autrui.

Il ne Sait pas qîî'.Ilnsl tout homme
taille on sa vie deux Parts, r'une qu'il
livre poau' le quotidien sialreL-part du
devoir, du Pain gagné A la sueur au
front, do la bourse mténagère remplie-
l'autre qu'il garde Jalousementlet qui se
COnîpose des temaps libres, trop courts à
';on gré, eù Il cessle d'être un enîploe
011'lun Ouvrier et 0h Ul vit, enlia libre, de
la vie dut coeur, enitre sa femme et les
berceaux de ses enfantls..

Et Bébé va dormtir..
et..

Pas tout dle Suite, cetpendant.
TA maman, trbs grave maintenant l'a

Pris sur seS genoux. Elle Joint avec
soln ses Petites menottes.

l'oyons, bébé, (lis ta prière du soir au Ce que nlouso disons au culUlvatew.
bon Dieu. 1 nous le (lisons aux persnneS de tous

Et. l'enfant, seul djdessine de son les états do la Société, il n'y a d'excep-
front A sa poitrine, on un rythme alan- lion pouir' personne ; car personne ne
gui, le signe de la croix. peut dire lin 'Il est assez savant ; C(ùl'

Le plére a été, sn casquette et laisse qui tient et 'angage est le plus Ignorant
s'éteindIro sa pipe. Son oeil palrîznel, la plupart liî temps. Je le dlemande A
très élau, couve avec amour ce petit touis, alInes-vous mieux employer un
ange qui, docilement, bégaye les Invoca- ucédelb QUI n'étudie pas qu'un médecin
tions que lui souille de temps ai autre sa qttl cherche il s'istruIre 7 A qui donne

Hère t Il songe que cette pîrière de rez vous La, préférence '1 A celui qui est
l'innocence perce les nues commle une Instruit n'est-ce pas ? P'outrquoi ? Je
tiéshe d'or et porto bonheur , ceux qui vous laisse la réponse.
aiment A' la1 lui faire réciter pleuolient. rlle sera la môme Pour ce quI cea.

- Bénissez piapa, bénissez miiaa. cerne le notaire, l'avocat oit tout antre
Il les regarde, siou hè'-re et sa mèùre, m hiommne de professon.u pensez-vous

détaillant cels phrases Implorantes (le sa qu'un marchand qui reçoit (leur ou
voix un lion mionotone, comme pénétré troIs Journaux nie conniaît pas pins les
lui-mêmne de l'émotIoil qu'il senmble lire alLUÛres que celui quI n'len reIgoît pas do
sur leur Visage, polir voir peuit-être tout? Je vous le dlemande franchement.
ausI, avant sit Prière Ënie, si Dieu ne La niême chose s'aplIlquie aux cultiva
l'a pas exaucé tout de suite et s'lsh ne teuîrs, aux hommines de métier, ec. fi
lui paraîtront pîas, des .1 présont, plus n'y a pas A sortir do Mi, Il faut s'les-
heureux. Indlre absolument de nos jours, autre-

Et aprts les béni&Ilctlons et les l. timent Il n'y a pas de suicct\%.
sers d'usage, entre ses deux bras ja- Alors, pourquoi ne pas employer qul.-
toux, la nmère, pour le tuottro couicher, ques Instants (les longues soirées a la
l'enporte., lecture, à l'étude. Cela nie vaut.tl

Pas ieux que île s'amuser A des tiens,
Le père s'occupe, placidement, A railu- A des amnusements plus ou mnot=s fr-

iute- sa îîlie. SI le travail a été pénible, voies. Ces plaisirs passent vite et ne
Il est bieu heureux A présent. Ces joies laissent rien dans l'Anme, taniîs îîn'qnse
du soir le récompensent amplement du bonnie lectutre Procure A celui qui la fait
tral subi, des efforts faits. dle vrais plaisirs et (les trésors vértu.

Qu'limporte après tout La fatigue jour- hie."Le Plinier."
matièreo? Il travaille pour des êtres cié-
ris, et l'amertume du labeur ainsl lui
devient douce. Et demain leo1retrou-
vera, d&s l'aurore, vaillant et dlispos
peur les nouvelles besognes.

Ce quî'il denmandelo eulezttcnât A Dieu,
t-'Csî île gardler se bras robuîstes pour
les bébés dont ses bénédictions peuple.
t-ont l'humble maiison du travailleur, et
c'est aussI de l'aider .1 faire de bons
chrétiens, loyaux, courageux et droits,
de ces petits enfants confiés par la Pr(>.
videace à a wollleltutîe.

Et cela lui remue délIcieusemont le
coeur d'avoir ainsi charge ql'tosi,,.

JULIEN.

INSTRUISONS-NOUS

VOICI les ngues nuits et partant les
longues velillées QI vont cotnnicicer,
Il nous semble qu'un sentiment de tris-
tere s'etnpre de mouts A l'approche 'le
la miauvaise a-ison ; l'Anme est prisa
d'ue mélancolie subito que nous essa-
yons île chasser par (les mtoyens plus ou
n-oins elhicaces. L'eu invente titille
amusemuents pour tuer le temps duirant
es ennutyeuses soirées de l'automne et

de l'ive-r. Vouiez-vous, atuls leteurs,
que je yeus proposje un bon moyen paltr
passer le tenmps ? Faites aIne lecture
u'tie. 0I, ! là. elte dîtes-vous, cesut bien
trop sérIeux, donnez nous mieux, nous
ne vouions pas de ce muoyen. hélas'1
mus ne le savons que trop (.ue c'est
trop sérieux pour ue fouie de person-
ties, la lecture, cependant, croyez-mot,
dun tuometit qu'on s'y est mais sèrle'.e
tuono, l'eu y prenid vite goûe et c'est
alors que les heures piassent vite et lé.
licieusemicut.

Cultivateurs, n'eavez-vous pas besoiu
île vous histrulre ? Personne d'entre
'iOUS AI qui Je Poserais dlreetotlent celle
question ne Pourrait nie répondre: "Je
connais tout en agriculture, je n'ai îast
besoin d'instruction." Dans ce eas, il
csz deonc, dans ce longues Veillées, votr.
Journal d'agriculture ou un autre jour.
lial qui traite de ce sujet. Si vous ne
savez pas lire, faites lire vols enfants ;
vous ferez par lM d'une pierre deux
coups:* vous vous instruirez d'abortl et
vous ferez apprendre et goûter la lec-
ture 0. vois enfants.

DE LA PROLONGATION DE VEX-
IUTEXCE PAR L'HYGIENZ

PRATIQUE

Nousd,és'irons vivre en benne santé et
le liui longtemps possible ; mals îuuore
faut-il cotutaltro ce qu'il convient &e
fatre ou d'éviter.

Conservous la nmémoire de Fontenelle
en rapîpelant fr6quemient son axiome ;
'l'hientme doit vivre cent ans,"I et le
souvenir du terrljLant aphorisme de
Biroussais.: vL'lomme ne meurt pam,

Nous devonts vulgariser cm avertisse.
talnts polir y taire penser souvent.

L'adolesQenco-.ce printemps de la 'ie
-met oit nous ue sùve dle force, une vi.
guteur formidable qu'une nourriture
abondante provoque. Lorsque la crois-
sauce et le corps ont acqulis leur déve
loppemtent normai, heureux et prudlents
ceuxT qui, dlevenus hommes, 3'Obaprrenî
etl se tulod-renit, afin de ne pas contrac-
ter l'obésité et parfois la goutte.

En outro, la pesanteur corporelle fait
bientôt fléchir les Jambes on les ar-
Quant. Celte diffleulté de la marchbe
oblige A la sédentarité.

Citez d'autres persornes, la nutrition
trop forte porte au tempéramient sIan-
guin, ot, par suite, A la vivacité du es-
ractéro et aux emuportements excessifts.

Cependlant, leur santé parait dloris-
sante, les rarailleations des veine nt
Vue transparence sur le visage qui Dns
Porte A% dire : quelle fraîchleur de jeu-
niesse conserrée.! Eh bien!1 le danger
est évident, la congestion <au cerviau ai.
teint un 'lerlain nombre d'entre cites et
leur fait quitter la 'vie subitement

Noua nec saurions trop nome retenir
quand nous sommtes Ùl. tale, car il n'lest
Pas nécessaire de manger beaucoup
Pour vivrei 1gréetbletnent Boire en
Mtangeant est unn besoin à satisfare,
mais Il doit être rectenu, l'estom&c De 'de.
Vatit Pas être trop dilaté. Quel excel-
lent conseil noua donnent tls dclepls.
d'aippocrte : Quitter le repu s "155.
tiafaire entièremient; sa faim. Un sage
vilolliajai m'a dit souvent: "IlLa benne
ch&re en fait plus mourir que la m!sf.
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A tolite tilpouîîtt de la v'c et àqUrI lut fit ou l îriow',dolit je '.als clitcr et deuils du bilscuIt raille. Jet&'z.tcenCsuite
danis l'ilgt mûfr. quaind les forces- et la dîlxiîe~nsialleiti du sindouix bouillant et laissez'
vle dimInuent d'tntenltté. eoyonEt enîcore. lo. Illeé pr.\% d'iun cour'ant d]'iir. legs juiiati' ce qit'ellos pirenntent couleur,

plus5 attentifs peur lie r.o:ita corporels ;'2o. l iiui muur humuide. egeguttez-les et seriez chaud.
je place asu îruiier rang l'exlpuiLq.o1ii I.tue froid ail! genoux fille l'otn ê
duitiiU~e us&ls . prenons ciei dut'.' lrmul.e qîîund ou est longtemps ssis
tihablaule it%-ulttére. . Iliquand un est Iîusultîstuîîuîonut coîî* Ili 1<1> i. AN LA ISU Vl.

N'aittuîubons pagg que L.i nature enguos 1I' vert. l'alt*e luîîîttlir uni, tinite tIC lait aver
cottt.îde, de# crainîte <tue noti uccilti. 5o. Quîand ou courbe îir.8 d'une ciel-(1 du tm.r et tit 1p.Iu d'essence de vanille.

tnous 5'-y Opplosenit et 4111-1111 OttlI (toOit , FsI iliILsaunu,. Il<'urrur Uit tiioltiLli (t e blanci et en>-
lis iuite , car la conistIption, avec stci wl. siiiabit tttu ne miàson hîtumide. dti.L4S-t tit b1ilt rzîpu5. ''eîp
flehieusu eiaîjet.'s -sbet tone 7îu Vle iii.sutll.:utcc 'exercice. thutt biscuits 11ans le lat et bputs guttez-
Ili vt.ag. fé'tii <lu l'hîaleine. uigral tl est dontt iastlsperuîatite. aussaitôt ça los dan le ilule î'rigu le blanc dlé

ne.'s tenaces.PR maux de refinstultPot toilette ternîlli4e. de filtre Persoiteiwtt de'ux oeIufs., 1Ltte lcs tu neige, itJOUtil.
tit.itest soîuent la Cmi'étîfc.~ ent %tes frictions sicthes sur toutes le. y quatre jaîîuî'iî ud'oeuîf». mntiz bleu P.

il (mi r9,sttlte itètîte uit seui îeflt vigl parties du cor".. P'our les épales, le f tuît Ps v.orw.z-l.' tlîuu le lait Versiez
tile d'tiqîl6(ttsde et d imphatience n'ores(, dus tels reIns, un se uiervIma I'suie bandte le totit stîr les bbwcuIts (it mettez au four
le venitre libre est donc l'a, b). e, l,îe ciît tricotée nu nieller et d'u 911111 pendlant (clitq iîllltitL.o. Démîîoulez le

cautiî et de la boenne hîumîeur tiu crini pour le rute. La ptoitrie. l'al,*j pudting et servez.
îluîîeîîtat'llrnut lets jaimbes, cu

LLFS dedaN utns suirto)ut, les gensoux notautîntent, CNENE1 U 10%lvel-
Le avge ti iats eralîusfaile tri)it fritIlorinée igoieseî. ;. 1P SIIL' )2 T<tInLe avae hm ais sntplt, louît leuilatit trijia ,î. quattre tinutes I.boutttantez les tomnates et pues zles.et suirtouit plus compîîlet. SI nits avos' Le<s foit'tlwas n5îiratolrtes et poespi t'icez-les tkls uit chaudron étIUnîtll(.

nros oiîglt< i OtltiIl ratts. !.îî>gtaîî? est rtîturgos île la peau eni sont considérable,- faîtecs-les bouillir tranqutilleritot pieu
Laue frteuî"e. aelurlieens îlt aidée. dant une dwxil.-boure, etveszl,La f&lltýlce d ler lvageestune Laetio ('taist vive, le ft'old nt'est pas tuouilt*îîe, dams flu jarres ecttaufféesn Pest.louîr etretenîir La doue,r d rlt'r.'avaince et itue vous fermeîrez iierîîîl

del'épidermîe, un î>eu (le vaseinte lu ert" tqettmaose>sus lutut

ASI ecitée Mt ui(t motivé-
IA I4UI.-LIlti DET$ u,-elle établit unie corrêlation plus-

ûonîtplôte, tptus itousue des mUuscit entre CHOUCROUTE
t'-au ur lvii soliiiî élénitîîatrs du eux, ce (tut expluiue l'effet du blen'étre i
tîtî.al'eau bouillie du ie ée'. que loniraet et peut-dire la prduer- <.INVNII A L

àil '-.î l..ig. zit'. etilaque reliai., de' -u lilohis de-i duilur, tles ctue jP çvX-s CtM\
laver la lm)rnctu esi fimisani usage de ta de citer Si Iti tiuls> et lo"' &fftîi.tralt l'r(ez ilu choux blancs (lut, vouts
broset îI>tr enlever les parucoliC's allinu sonit intît.nlit liar' quelque affection îles 9puhzet couliez eu deux et que votus
taîres entre tes dente, cel milieu ai pro- brout'lîeuî e tricL'ouîw ltu renplacent. cu ete tranchies atsim lihnees qite
pie au d('velolpuoîeanî des n 1eoe,11 ii effet. out 8OVOtttWt les Obîjets dte crir), wuull.(il peut aussi empltloyer des
qui ti.1siuîi la carie. dans l'inter- Iil pe oli lon' tille puoudre tîtanctie qtutt,ivi ii:elii cilc ptour cet usage.) Les
valle de, výt-nui:ire heures. Qui l'on ule'.t aiti' qîue lIéliiderile dont on excite choux <,taint taillilm, mettez du aeut da.is
tue permeltte d'insister, là:te-at le danger. le r'oiouvetleiiiuntt. unt tonneau de grandeur proportiouê',

Il est ôvltitt que l'usure dos dejta stutttz stur e, sel un Uit (lo Chotux, pis
aura lietu twu <'t peu Pt que la uîfé,c tlixirait d*uîe ,onférenice du Dr A une cutielie delsel utas.nst du edît.e iqu''t
subite doe tettiperattîre lpeut au-ssI causer 'é). ito(ue lu tonueau cOit plein (Il faut 1
îles tau lu'ii lesi ("Isilblit'>ltlUft et allié Ilb. de sut pour 25 lbs de choux). ls,-tient leur tperte. couvrez tes choux d'un litage blanc ; ru-FILaionssuesdq iin remptltacer r-1~ UN PEU DE BONNE CUISINE mtettez le couve.rcedu tonneau pttr-des-

le <iI ieslt.lnttutaindoboyr - sus et placezisurcecouvercle upoids
colttltetit.'t ntOu atlimtteis et pouir iu 1t, 50 à W; Ils. Quinze jours après, ôtez
piLs ntodit,r la r.*'rtil:irl," do lues traits. 1 tt i' 19 LE TiiON iULTI le linge que Vousa lavez à l'eau claire;

t;ouîV E.ulniîzli gigot dont vu avez cou,,(. renversez le tonnieau ponur <toc le jus pro-
LA l. jaî', 1tettez-te att four a'. ou 11.1 pi> oit ii aîrsd 'cue atsds

lel suiîi. des oreIlle,-, doit êIre dlca.t . de beurre et unt Itou <t'eau dans la lôulie- soutIre 2 Its de el tieans 1 galion d'eauî,
emiployons dei lit uth.'îl, légèreiticut ei- 1 Is' , quand sii est aîux trois quarts cut tersez cette satîiiru sur les choux , ru-
rruiée, de. tiréUrqice aiu t-urt-ortulies eni îiiettv4 ilo're. t bel , retirez-I.e du lotir lertez le linge, le eunercle et lu poids.
métal ou %-si autre matiè're, tiuu'.tiwt bri- pondant qutelqlue temips ptour quit lu bel Qutinze jours nItrés, ta chîuucroute cet
ser le tytilpati. IénéutrL dazîs ta v.iande. Avant de bur- ptropre à. la consommnation.

% tr, retmettez titi ptoivre et du M. C-u>x Quelques personnes mettent encore, an
LES CUIEVtEUX. qîui alttuit ltîil eu etploit linge guisse faIsant les lits, dcs laies de genivr.' :

Ne ou -urost;il , r 1. .1ou deux avant d'cinfuuruva' le gigot. ptour 50 Ils de choux, 3VJ- onces dc baies.

stecative et le blanc du lîloîlîl ; sot veut
un reiitîuiit le blanc dle pîlomîb tsar :le la
craie îtuiîtîie d*'Euupegiie.î

(311111 POUR1 l'A GltnI'iI} ou l'A
DruUELES Attllll L ,' ilIttS.

-l'attlo u vi uige de quatre leirtieg
du r'sliie, duix de diru, et unti l suif
ou de saindoux, tuélé" enîsembîle un
mêmiie tullîipti iJoge chiauffés il mie Clia
leur lente ; pullus mîettez ce mîélanige dans
de l'eau froide jusqu'al ce u 'il nit ae
(luis vite forte consistance. cu sera une
dru il greffer de proufière qualité, O1>

poeurra aussi l'auppliquer sur les blesti
rus <tes ai-Irei tlauclits coupées, ne.i

CIME-NTl P'OURt lIOCIII'i LEIS
l'ENTMS DANS LES l'OEIII.-
Argile <glaise> sèýche pulvérIsé.'. 1 partie,
Ltnittlle le fer nots rouillé, ..2 parties

Oi en fait wie pfte, que l'on Illtro'
dit dans tes fentes île la fonte ou du
fer.

COLLAI IIfIMAIE-J fait
tminper laits l'eau de ta colle forte orffi
naire et-,îi' c qu'elle se raaiollIsaee;
on la retire avant qtu'elle ait pentu @a
formle pîrimiîtive ;après; quoi oni la ilit
il dissoudre danm île l'hlîte de lin offli
niain', sur u feu trNî douîx. jamsltt'& ce
qu'elle se prenne coinue une gelue. Cette
colle sert ptotîu asîlr toute espèce
tle ntatco-e. Outre as orce et sa dure-
té. elle a l'avantage de réliister à lane
tien de l'eau

SYNDICAT des CULTIVATEURS

DE LA

PRlOVtINCEI DI-) QIIIC.

Blureau :23, rue SL-l.oulr, Québec.

Président : Sa Grandeur Mgr L. N.

hlcrtaregdnôrel: Feurdinand Audet.

'lréeorier P'. G. Lafrauee, caissIer dg,
lit Bltique Nationatie.

àMonsieur l'abbé J. Marquis n été
uolô admnistrateur gCin<ral du sîyn-
dicat.

't0n pou ketvuxueaisrtc d lt6s d'agrIculture, envoyez niais aas
'osrâin (txyn-fla ege roNiAruts I.iois retard vos commlandoes pour grains et

uOneerval»tud iti weliton-dle s peign1  FAbE.RECETTES DIVERSES gratsses dle semence de toute s aortes.
couperahttudenttî poe Ôrit. lassonî lt 1 llrei'2- de.ï ttnîintes rondes de moyoau. 'iransuiettez-nous le plus tôt possiblie
du froid et couserver noture phlysionoie niai'.u enlev.ez le. rond de dessus, '.otTc commîtande ptour les encralIs chi-

habituelle, . de<teýz-soî, les S'uNmu.s et lle4z du sutA à CAP.1E DE GLAND, - Preniez des iniqueis, chiaux, plftre, cendres, etc., Otc.
Abstnon-nou dûtretonsà l'InPtérieur. gliaîls sisetbinmr.dptcz ElYe-o ausvtecinad,

d aîuiîi tttOî le.ur nmtiL( s'. le- os-S re'nplissl'z Aviec do' ta farce tua de' le'ur élcorce: a, artsceu l'amandle; pour los Usitrultentb aratoires dont vînt,
difler sulvant notre ilige. comlposé'. de lisseu de pain, poivre et &A, Laissez la Sécher, et torrilsiex la comme avez Isesoin,

oýi,îon et psil et deux jaunes d'oe-ut: le café, Vous obiensdrez des glandii Nous pouv.ons vous pirocurer ds ani
LES l'IEDS. o11 peut y ajouter ai on veut de lat vîil- prépatrés et moulus, une bolsson à la: luatux rpoucteurs de toutes esptècs .
Ju -cuiluaulgchq-1seis.1ne JYurde de saucisse et du jattmbon haché lb,. fois agréable et salutaire, car lois made. chervaur, bestiaux, moutons, porcs, Vo.

J, 'eoîntaud chot' suîtane.xi.ur letwz-tî penîdant un quart dheurge ciii. allumanîla la regardent comme un taillez do toutes les raceS, y comptris
Lws pieds. ui luain 'dt' tîruulîreté et un rit- dans u four tréu-cbaod, breuvage ti-és propre à fortiller les orga- des reproducteurs "lJersey canadiens,"

suyagu imwédiat pour lis rendire bienl ne.s digestifs et à calmer les affections Nous invitons tous ceux qui ont îles.iil-
sc.nerveusoes, maux etiregIstrés de toutes races, il bit-nU'n uettoyagt tiréols, la couile des on Clii QULI'rlÈS DE P'OMMES DE Cottume le gland cet dépourvu des priatfl vouloir lue Indiquer au syndiUcat,

glus, comaplètert le blua-dtrt ai nécel- TERtRE. clîuv oléagineux du cnté, clin y ajoute Le syndicat vend pour sells mneuiln',
saîre .1 uve miarche aisée ci lit torriétant, au moment où Il ceom' les produits de leur ferme et achète

Il «il lulorlaat que les chausýurus Etluchez 4 Ils de ponariss de terre, mce ài brunir, un petit morceau dû our eux tout ce dont Ils ont besolm.
pos-.îédent tuns longuecur et Oaa lairgu i t7 ezit,, uîettsz'les nu feu avec (je l'ead beurre frais. Toutes les difficultés ou dIféreuds
suffisante's posur évrît' de blesser les on>- froide et un Itou de set ; faites-les liouil etrIrsains membrs sont réglés sang re.

igles et di' contracter des durillons, cati tir, (gouttez-tes, l'as.tu au ttluahs EMPLOI DES RACINESl DII CHIAR. tant, et tous les renseigneuments dont Ils
qes d'no'.ifflehiusii9 autant que dé pondi.ant qu'elle sont chasude&s Ajout-taltS,.i eun fait un thô, qtut est exeet. ont besloin leur sont communiqués.
sagr(ables. qluatre jautun d'ouus, un bon morceau letpu éae att un emg Les cercles agricoles peuvent mauin-

PRICTINS SECES.lentxpour udéeuagerersilpoivreet S'yporte tenant s'affilier au syndicat en lii
PRIC'rsel. SEIE. J ore np' e esl ov' t1 prs payant nanuetiêent seulement 10 con-

Pour avoir un visage finis, reloisé, 6vi Ir aile eiaitt quelque temps.)5 1 Wis par membre, Un cercle se conipo'
tous les douleurs des li,ude et de. irtt fouiaz tun de,, beuutt-tu tournez-ts dans, ASTIC POL IL l'OSER LES VI. munt de plus de 100 mettîlies ne paiera
cotlations aés par de:. saituationsa de, lu Main. des oeufs lin peu battu en neige TRES. -C'est u méliange d'huile de lin Pailais plus de 10 piastres.

1h Onîu~'.
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Boites Spéciales

LA CONSOMPTION GUERIR.
qin vieux médecin retiré, ayant reçu d'un mission-

faire des Indes Orientales la formule d'un remédd
simple et végétnl Pour la guérison rapide et perme
cente de la Conswimption, la Bronchite, le Catarrhe,
l'isthme et toutes P',% affections des Poumons et de0
la G nre , et qui guérit radicalement la Débilité
Nerveuse et toutes îsn Maladies Nerveuses, après
avoir éprouvé ses remsarquabiles effets curatifs dans
des milire de caz, trouve que c'est son devoir de le
faire connattre aux malades. Poussé par le désir de
soulager les sousffrances de Ilhumanité, j'enverrai
gratis, à ceux qui le désirent, cette recette en Aile..
msand, Français on Anglais, avec instructions pUrla pri parer qt l'employer. Envoyez Par la Poste un
,imbe çé votre adresse. Mentionnez ce journal.

Wý. A. Novas, 820 Poseers' bloek, Rochester, . .

Le Fabricant de Beurre y trouve un
véritable avantage.

En date du 8 Déc., 1896, MM. S. N. Seeds
à Fils, de Picton, Ont., disent ;-'« Pendant
les chaleurs de l'été dernier, plusieurs de nos
clients, qui se plaignaient que leur beurre
était très mou, ont découvert qu'en donnant
de l'Hlerbagetim à leurs vaches qui étaient
4l'herbe, le beurre était non seulement plus
hrme, mais meilleur." Ce qui suit est uin

court résumé d'une lettre de M. J. 0. McKay,
de la maison McKay Frères, de Georgetown,
Ont. M. McKay disait: "-Un essai de 13
mois sur muvache m'a convaincu de la va-
leur de l'Herbageum. Avant 7ue j'en fisse
usage, elle perdait souvent I' appétit, mais
jamais depuis. Nous la nourrissons à la
moulée et à l'llerbageuni lorsqu'elle eut à
l'herbe tout comme lorsqu'elle est à l'étable.
Nous dépensons tous les jours deux pintes
de lait et toute la crème dont nous avons be-
soin, de plus nous avons fait en 7J mots--
-'est-à-dire, depuis le ter mai au 15 dé.
cemnbre -210 lbs de beurre. Si nous avions
mis tout le lait en beurre, le produit pour 130
t ours aurait été au moins 300 lbs, ce qui
ferait un tiens de plus que l'année précé-
dente. Une augmentation d'environ 70 lits
de beurre pour la modique somme de,2.5O
d'llerbageum; car, dans les 13 mois nous
n'en avons employé que 20 lbs, donnant une
demi cuillerée à soupe deux fois par jour."

LE PLUS PUR ET LX MEILLEUR

or
-Est employé, de préférence à
-toute autre marque, dans les cr6-
meries et fromageries modèles
ainsi que dans toutes les Stations
exfiri .mentales du Gouvernement.

In 'vente chez tous lu épiciers en gros

'TUE WINDSOR SALT CO., LImllTE,
WINDOM., ONT.

Le Coupe-Racines "Banner"
DR OAMPRRLL

[A bras ou à pouvoir.]

-Coupe toutes sortes de ra-
oints et légumes pour la
Nourritur àl Bé-
taiL La seule machine
s'alimentant d'elle-même.
Son parfait fouetioa-

nelet est garanti. La
nourritur mise su condi-lon de Prévenir tout dani-

,ger d'étouffement. En usa-
gpartout. Catalogue gra-

'The lu. Campbeltl Fussing Mill Co. of
Chatihama, Limtt. Chathama, Ont.

-Aussi maniufacturiers du célèbre Moulin à Van-
mer aveu appareil 4'empochage. Demandes leur
livre intitulé - How éd mske Dollars out of Wind"I
ou IlThe Sciencs'of Farming.' Envoyé franco à tous.

&IlTUSEiTNS & IC&rOrlMT

Tourninarra pour écoles, églises, bureaux et sociétés.
Mgiiusfournitures pour banque, bureaux, pa-

lais dejuélice etlpharmacies.

Wm. Wylie, Howick,
ou 228 rue Bleury, 18ontréal,

PLFEVEtJR 1'a AYRSIIIIIES oE HAUTE MARQUE
<ýuelelue jeunes Taureaux de c,,oix t tG6iîaca

a venidre, éedes prix inoderus.

POUY[l-VU ItAN[8 UNE JEUNEFil
Qui ne vent pas se résoudre à consulter un Mé-
dectn et lui faire le détail de% diverses aioctios
de eau sexe qu'il répugne tant aux dames à
d juarer ? Qualifiez cela de fausse modoutie
ou de tout ce que vous voudrez, cette répit-
guance n'en est pas moins naturelle et voilà
Pourquoi plus d'une jeune fille a préféré endu-
rer ru silence de grandes souffrances.

IDU DDCMMU COM3
Pour les Femmes Pales et Faibles
Obvient à tous ces scrupules. Point de con-
sultations nécessaires. Vous n'avez qu'à nous
écrire votre cas: ci c'est îa débilité ou le mai
de rein ; i vos régies sont irrégulières on osat
cessé, si vous souffrez de maux de tête ou d'étour-
disBements, et et une extrême ptleur parait sur
votre visage. si un ou tous ces symptômes ex-
istent chez vous, Prenez le remède ci-haut menl-
tionné et le résultat vous surprendra nu mèsso
temps qu'il vous donnera satisfaction. ccJ'on fait
usage de vos Pilules Bouges avec d'excel-
lente résultsts. Je suis bien et vigoureuse, tau-
dis qu'il y a six mois, >e me sentais affaiblir son-
siblement et craignais un dénouement fat&L"i
Ainsi 1 acte une jeune dame qui nons écrit d'El.
mira, N. Y.

Les dames Cent spécialement priées d'écrire à
notre médecin-spécialiste au sujet de leu état
de sauté. Toutes ces informations recevront une
attention immédiate et tout tonseil pour traite-
ment à domicile sera donné gratuitement. 1e.
Pussiez Bougea dua Dr ceederrI, seu à,
vendre partout ou envoyées par la mnails, sur ré-
ception du Montant, à tous les points des Itas
unis et du Canada-5O et% la >Ott*-aix
bottes pour $2.50. Vendues en bottes son.
lement. dresse

Cie Chimique Franc-,&méioall%
DÉ£TrÂaraMTv MÊnccÂx,

B. P. Botte 2306, Montréal, ciaa.

18917,
Une vente générale et sans réserve, par ENCAN PUBLIC, de tout son troupeaud'Ayrshires. Ce troupeau est le résultat d'une attention soignée de plusieugu
années et du soin apporté par son propriétaire à ne se procurer, dès le début, qmdes animaux d'origine pure et reconnus pour leurs mérites individuels.

Pour psartieularitfé. s'adresser a

les catalogues sont maintenant
à votre disposition. R. ROBERTSON, Camptonp qué.

Vente Spéciale d'Avril à.
Isaleigh Orange Farm,

J. XL awnaslus ?P.î
six taureaux Aynthires de a

grand choix, prêts pour le
service; âges del1et 2 ans.a
Provenant des plus fortesi
souches laitières ru Canada.
Nous enregistrons le% ordres
pour cochons Yorkahirec de
choix, à den prIx très bas.
Envoyervsomadse
sute à G1'. .Mesll Patenté e-n 1894. Pou vaut levrer unt pierre de 18,000

N Géant flas ~livres. UNIQUE EN SON aG»x

Pouant leertraspoteret ettre à volonté snOrîPtouur Fmill ndclôtres de 4 àpiedsidepha,tr erleperre arraches.110 ue gn achetant cette machine forte et .iursble vous fer,
I~~~ ~ Fera tout le tricotage néccssaire votre clôture avec vos rses pierres, au hien d'ache-____ - " g~~ t~~our l'usage domestique, articles ter du fil barbelé à, ctare. Vous nettoierez votre E'. .J . U e

8
.

nufarture. Le plus simple trico- cher une pierre, faites fonctionner le levier et les cro- eaeler out uCnd, AxPri le plan bas.teursuri marhé. ous eiC la tiendront euc même tempe qu'elle montera. Granite roue-St pouces de diamètre. monture faite de
sonrsu le r deNoe garants. Vous la descendrez de la mème manière on vous pou- la meilleure qualité de bols franc.

Agents demandés. B ie-osvex la faire tomber su touchant un anneau qui sut,,~
crvaon truedans la roue. Pouvant lever, transporter et J. lff

]Prix ~ pour plus amupîrs roesIgements. placr rn clôture une pie2re en 10 minutes. Pouvant Slanufacturiers,4 52:s run us"... ua
Prix ~ Diin4s Klttting Ilachine Ce., être achetée par les Ciroles Agricoles.. Plusjieurs cul- ~OtI&

Buada, ut. tivateurs Peuvent se mettre ensemble pour lachet r 9 eO]D
prix modêéé Pour toisées Informations s'adresser i à . E~

P âiO pndr- - 040 ou à laFoneri dePlessiviie, Somerset.

Les POU LS
Donnez-leur des os verts
con Cassnés, la meilleure
nrouriure cne u r l 4 THE CANADA Garantit de prompt par un seul homme avec laà ahneSSà

proucton esoeus. 'tS &~LT envoi . Pour la table .h plianite. Coupe les aibe ettue sorei
Achetez suu . . ~ ASSOCIATION et la laiterie faites sur aucun terrain. Un homme fait Plus d ouvraa q»OONOA~EU ,. 4 Clinton, Ont, usage du. _e ave un a tresséeMnfii cxCnrOaDO.~ ~ ea ~Pas de "toa à payer. erioz au Bureau Prancis
Celu-c nse olnt quepin égal. SEL DZK. Pour catalogue 'ius@- gratie, monatrant lmz dernjm

ps Es vuaeont par Asieratteass, et certificats de milliers. Le pM,
U ~ ~ ~ ~ ~ ~ O E M I MLELEIN '! N . . , mier acheteur s'assure lPagnce. Adresse FolicimSs..

lu a 29 rue Mille ___________________

Montréal.

Agneux eregstré Lecestr &veus»_ . W. Frank, Rinstb. ry, asiê, leCleveuz de
prseant e'nrimxat r emcert es a rix Voutons enregistrés Lesceater,, Anmaurse tdprovnantd'aimau aynt rmporé ds prx. olailles P. ick.- ()P,]" srcoàts 'aneaux et de

s'adreseer à W. à, STEVENS, brebis tondues,-Ecrvez pour particularités ou venez
L Trenholme, (b-. les examiner.a

Manufacturiers et Marchands de Montréal o
AGENTS DEMANDES

RKOITREAL LOCXED WIERU PENOU 00., 276 rus
st.Mortln, Moutrèal.

BALANCE§ POUR CULTIVA71EUR ET
FABRIqUES

GORDON, W.. & CO., 676 rue st-Paul, MonéréaL.
Borivez pour nos prix.

TINETTE14 ET PAU'IIEI[IN DE COUj.
VERTURE POUR BEURRE

WM. RtUTHERFPORD & SONS, 85 Atvater Avenue,
Montréal.

ENGINS ET BOUILLIRES
LEONAItD, E., & SONS, rues des Communes et Na-

aeth, MontréaL

IEPICIsiRS
MATHEWSON, J. A., à CO,, 202 rue ZIcGill,

Mon réàl.

ZeRELLEgà D'ExTENION]l PATIENTENS
"WAGFOONER"

MONTREAL WOODWARE MB'G. CO., 1 rite Ste-
Hélène, Montréal.- Ecrivez pour nos prix.

IIMPRtESSIONSa DE TOUTES SOIRTZS
$BNPC.ÂL, ., à CIE, 20 rue St-vincont, Montréal.

MANUFACTURE DE TABLES DE
BILIAIRD >

NIGIIrnNOiAL D., 1740 rue Notre-Dame, aussi
toutes Fortes d'articles de sport.

PAPIER PARCHEMIN pour IL'EMIBAI,
LAGE duaBEURRE

WILSON, J. 0., à CO., 700 rue Craig, Montréal.

PLUIKESi DE VOILAILLES ACHIETÊI--.g
ALASKA PEATHER àl DOWN CO., 290 rue Olu,
MoutréaL erivea Peur prix. Mentionnes ce journal.

OEIL EN PIERRE POUR BETAIL
VERSET, STEWART & COi., Coa.merçauts de sel,aloutrial.

La dernir au'mdoi ariaeuds
de aaU, Cai Ace r.

Avec ousans rèero, caulanut au bois meue«mea

Ily n' n poêlos n'eu voudront plus d'ahwP"i"gau.ons« y"Pouvez oui"e vos anso
avecO, laMoitié MSoins dle eombufftbl et de toff
ékqu'ec euiu poêle. Le prix n'on setjes
fitée eu duns bon POU@s Ordinaire. W5tiièW

at nhentiqos I)ecads à votrefuni, u
poéle de cuisine ecacird aOuaneMn~
tarière MOCI a rd aCmaneMnk»
Isuccursales - 07 Sa vue St-Pierr, Miontré&,
"areu priii;n ,=o Winnip et Vanove. 31
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L'ACIER RAZOR TREMPE SECRETEs~
r> SCIE A DEUX MAIN@

________Nous prenons plaisir d'offrir au public une sait mouae.
. ~ facturée de la meileure qualté d'aiere et une trempe que

____'durait et affné l'acier, donne on tranchant beaucoup plusep vif, et le conserve plus longtemps que par aucun prc4
-connu. Pour qu'uns scie puisse couper avec vitesse& "ilV . faut qu'elle conserve un tranchant très pénétrant.4Ce procédé secret de tremper n'esft connu que de nons.Ces scies sont elliptiques, dos très mince, demandaqi

______ -~moins de monture qu'aucune autre scie faite auiouîd'hul,
Maintenant nous vous demandons, lorsqune voua achètera

________unes scie, de demander la Maille Leat, Riazor Steel, Secret
Temnper Saw, et si l'on vous dit qu'une autre est aUssé

-bonne, demandes à votre marchand de vous les laisai
emporter tontes deux afin de les essayer, et gardes celne
que vous. aimerez le plus.

L'acier argenté n'est plus une garantie dle quoalité passé
qu'il y a maintenant de l'acier très pauvre qui est mare"à
acier argenté. Nous sommes les seuls propriétaires de hk
marque IlEssor Steel.", Ça ne paye pas d'acheter une"
une piastre meilleur marché et perdre 25 ce par jou.d

tesvillir enssissn xéie oslsjec
aux Etate-Unin et se vendent plus cher que les meilleurs
scies américaines.

- Manufacturé«a par -

SHU~LY &DIETZICH, Gait, Ontario.

Le soussigné, à cause de sa nomination à la charge de Gérant de la Statiem
Expérimentale de la Nouvelle-Ecosse, fera, le

28 COCTOIBI:Ew
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Machines Améliorées de Moody--.mo
Machine à Battre Moody Patentée AELGUS

.Notre moulin à battre est construit dle mn!ièr, ,.ce q b cailue partie .oit llmt dpremière qualité. Examinez les
courroies de nos machiînes, leur qualité est du c'îr cls.e 1t.l machine et d'aussi bann quli, 1u e courroies. Nous fourni>
toits des moteurs plus larges que les moteurs ordinaires sans chîarge extta aux clients qui ont des chovauy. pesant audeesss du 1200 Ibs. FR -UAL BNMRI

Machine à Battre Pitts [G0ENEUR DE BLE-D'INDE

t.77.

D:ousconstruisons noetre Blatteur alimenté en dessouse r quatre stylces dît1.êrentq. 1. Tel que la xignctoeci-dessus. 2. Scnîblal, ioM:lo afio jntbopoII la vigrietta ci.desius. mais noeus y ajoutons un élé%ateur pour charroyer let agral ne au cylindré. 3. Seinlîlall., à la %tiieitI' caîer
uscepte que la grain tombe, dans tiole bottes en lieu du mvsuires ; et dle ceitu :,laitière tlmus îsîîvenGlS s-j.are le g tain t que spècialt- opis do tcutcs grcszo=x
Sai demandé dans qu e que$ IXITIies do la proliîîce. 4. Nous aoutu ssîsaisi un batteur;2litient"- jur vit dessous avec seulement

qu'une longue passe dans le crible.
Aec ces biatteurs, nous fournissons notre célébre pouvoir àloody à double engirciige et deols larg.,urq<ui conviendra aux chevaux .f.ache-.cEsage

ft laclýeiur.

PRESSE A FOIN EN ACIER
AVEC POUVOIR TOURNA1i A

CERCLE COMPLET
O'5:e gravure nmontre notre presse montCe

leur le tr Fart 'cile a commode pour
deux chevaux. lPeut être itas cn eî<êratosi
iw)ur tiasaitllr tu qutelqlues minutes. Noire llih.niaese t le mieilleur et

nous sommes iréts àIo leprouver si vous voiu
let; nous crn donnter l'occasion. Çaà lie itit o

<lu uIltferenca s etest utte pet.ite machine que
Xots oisaflc les Agei&L.§ exclaitilfii dansî liq Provincec tl Qîit.cbc Ibotir les Clm:rrsae-4 WilkinsRon. .ous avez besoin eut si tC une machigte

Les mrilieurcýs charmues inantifacturves. Efi acliltiît de< Cr Il.- -lit t. Je chiarme.. vous êt > tou -irs ,*rlaitt d'aviir la ineilleuu qualité qui Speut reulir 10 rennec à leure. Nous eu
d'î'i..Il y a '21 styles dîfliveîîts de chîarrues, peur ceuîxelîji à uz les L<àois;s. N<,us avonls toujours vit mnain un assortimient cout. avons du toute sortes. Voyz orea-n

pIet di' lîêî'rages leur chîsrru's WVilkISîII.-Voyez glotre gLO l. - local.

l.1et11ruaLU Royor. MONtTll RE HIES BU[c<-.At IlIINGII<AI ET lAU5  Tlt3TEIELO'E.QUÉ.

F itfl,<.Lt. * ~~c<oi.. %.U. de '«a &des pli. ,»,o. B e olî. 'A5 .A..,<..*

5iI.<txlJtô~.<«tie î<Ita.':i . i.rcCt de 4 nsim et s nnctseb-& ptff B""' ,.. an.... eri * * a a,.<t, aCaugltî.ct
a.estfîs.'toî,J. 'Lt ru.Cl 'eCtd ajs A. LECBEU tIoi.eOdtu. os< DUi".4<<< aiZitl O5iCO4t< 1

Cemid CL.=st.ia. ~«~'Jame IL . Ibid. W. I.a de. A. Utba u.EOSit .

~Iacio~a M ire AYRSIIIRES. »n3'f*« I1 5 ar sia tu. u rr .o
010. IL 1xIR. st. Ir. oà.. H RAM JO H NSON _______________

La MlîluroMû- ~ . aigt:ot&, ci . a, jeumue vou Uwababa claires,

cieùw uebir SiCm h. td.4 Si&.4p l aJa b
- ~~ ~ D J AYES JOHI4STON F"rn ? ]A . plu l xx2iw.u.ue

qu Cote luniblu piduta M0114 tm p..;

~.~e3AN&oa7ies't. Adresez: Adam Nobert»on, 8 118't L~li 0 à siC<iiti. toIite
e Oe.ntcusoe4ii é~aaet.au,% Sî.U 420 ex. Nu m s11140 1111


